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515° jour de guerre 

r- L e duel d'artillerie continue sur le front 
dans l'Ouest, D'après Londres, l'action des 
canons allemands, auxquels les All ié , -é -

ipoud_it iiat_i_l(_-l_lt aveo énergie, est de-
|ve_ue beaucjoup pius violente dans le sec­
teur de La B_i_.ee, comme aussi près d? Ar-
i_____èr_. et autour d'Ypres. En général, 
l'infanterie n ' a guère eu Vocoasion ____-• 
venir, si ce n'est dans l e . Vosges, où aux 
abords du Ha__n_i_isweilerkopf règne, (pu-
jours l'effervescence. 

i Sur la frontière d . Ha Bessarabie, les 
Russies ac*_nt_e_t levursi violentes a_aq_es 
;_c__re les positions que les Autrichien- dé­
fendent efficacement. 
; Rien de spécial à dire des opérations 
Jourjourr. languissantes le long du front 
•austro-italien, ni de la campagne au Mon­
ténégro où la situation est restée ces de_-
niers jours inchangée. 

. 
I • * . . . 

On est également sans nouvelles officielles 
de ee qui so passe en Albanie. Ce n'est 
dono que sous d 'o-pressa . réserves qu^il 
faut accepter les indications télégraphiées 

,par les correspondants de journauix ita­
liens', qui suivent d . très près et avea un. 
eèle fort explicable les événement, dans la 
zone limitrophe de l'Adriatique. 

''• lie collaborateur romain de la „Stampa" 
s'occupe également de la d_m_rche faite 

'par 19 gouvernement grec et explfirqus 
qu'eu présence du partage dont l'AUbanie 

,_st) menacé, par les Autrichien., l e . Bul­
g a r e s et les Italiens, la Grèce cherche à 
s 'assurer tout au moins l 'Epire, au surjet dé 
laquelle elle a depuis longtemps déjà émis 
des prétentions. _ , . i 

« * 
; Du côté de Salonique, la situation n'est 
pas devenue plus olaire. Le , ,Times" est 
d'avis qu'une vigoureuse offensive contre 
les positions anglo-françaises so produira 
•avant quo les travaux de fortiticatâon' aient 
pu étro terminés. I l ne croit pas que les 
Auistro-Allamands, n'étant pas en force suf­
fisante pour entreprendre pareille axpédi-
l-ion," s'avanceront seuls contre les Alliés : 
ils seront, d'après lui, réunis sous un m_no 
'pommandenxent aveo des forces turques et 
4es forces bulgares, ces dernières devant 
constituer le centre de cette anmée compo­
site,. Les Bulgares sont vraisembilablement 
Séjà, conce-trés, dit le journal anglais, près 
.'du lao de Doiran, tandis que les AiffiOro 
! Allemands, amenés par voie ferrée à K o 
'prulu, vont se masser dans les environs' de 
Monastir et qu'un certain nombre de divi-
'sions turques, que d'autres suivronli, sont 
'dirigées par Kustendil sur Nëvrokop. 
i Les événements ne tarderont pas ai nous 
édifier sur la valeur de ces appréciations, 
'qui sont mrtéressantes' cartes, mais incon­
trôlables. 

Un prétendu ballon d'essai 
en vue de la paix 

la Grèce ne semblent pas, pour le moment, . 
complètement définies. 

Nous croyons qu'il est du devoir de la 
presse neutre d'ouvrir la disoussion sur ces 
bases possibles de la paix à venir, car on 
ne peut mettre en doute qu'elles seraient 
sensiblement aggravées, si d'autres événe­
ments de guerre importants tournaient à 
l 'avantage des puissances centrales. On ne 
doit pas se faire d'illusion sur le fait que 
l'Allemagne, malgré son désir sincère et 
profond de voir rétablir l a paix, repre*-
drait l'épée aveo une colère redoublée, si la 
main offerte était repoussée avec une tragi­
que méconnaissance de l'état véritable des 
choses." 

*** 
L'agence Wolff, (pii transmet cet article 

7 ajoute le commentaire : 
„ É n Suisse, on veut voir dansi cet arti­

cle un ballon d'essai de l 'Allemagne en vue 
de la paix. Nous sommes autorisés _ à dé-
-larer que cette idée, cela va de soi, n'est 
nullement fondée." 

• » * _ . 

DANS LES BALKANS 

S U R M E R 

La ,,Neue Zuercher Zeitung" publie un 
article intitulé „Pensées de pa ix" , qui s'oc­
cupe des conditions de paix de l 'Empire al­
lemand, telles qu'elles seraient envisagées 
dans lea milieux allemands prétendument 
bien renseignés. Nous reproduisons la par­
tie la plus importante de cet article : 

— Dans les milieux allemands, on se re­
présente comme suit les bases sur, lesquel­
les pourraient s'engager actuellement* des 
négociations de paix : 

1* Iaa Belgique conserverait son indépen­
dance et sa souveraineté pour autant qu'elle 
rendrait impossible, par des traités, peut-
être aussi par des gages, le retour des 
événements de 191. . Une absorption com­
plète de la Belgique serrait même combattue 
aveo la dernière violence par les grands in­
dustriels allemand., parce que la suppres­
sion des barrières douanières amènerait for­
cément des situations intolérables aussi 
longtemps que les conditions du travail res­
teront dq beaucoup inférieures _ celles de 
l'Allemagne, faute d'une réglementation suf­
fisante du travail dans les usines. Même 
pour conclure une union douanière, on ré­
clame une période de transition d'au moins 
cinq ans. La Belgique aura à payer à l 'Al­
lemagne une contribution de guerre annuelle 
égale au ohiffre de son ancien budget de l à 
guerre, en échange de quoi l 'Allemagne 
exercerait le pouvoir de police jusqu'à paie­
ment complet. 

2° Lea départements français actuellement 
occupé- seraient rendus temédiatement à la 
France. L'Allemagne renoncerait même à 
demander une indemnité de guerre à la 
'France, à la condition que celle-ci lui _„te 
ses oréances sur la Russie, qui se montent 
à environ 18 milliards de francs. I l est bien 
entendu que oet accord aveo la France se­
rait subordonné à la condition qne l 'Angle­
terre rendît toutes les colonies prises) à 
l'Allemagne et évacuât Calais. 

8» La Pologne russe serait resta_rée dans 
tonte son indépendance et dans toute sa 
souveraineté, sous le sceptre d'un prinoe 
allemand, qui prendrait le titre de roi de 
Pologne; en retour, elle aurait à payer à 
.Allemagne une contribution de guerre dans 
les mirnes conditions que la Belgique. A la 
poussée historique vers la mer libre, qui 
.domine la politique de l'empire des Tzars 
depuis des siècles, i l serait satisfait en lui 
acoordant un débouché sur le golfe Per-
sique. 

i 4" L'Italie devrait renoncer aux îles tur­
ques occupâos par elle, moyennant quoi son 
statu quo serait maintenu. 

5» La Bulgarie garderait, bien entendu, la 
Macédoine et un couloir vers le Danube, de 
Nisch & Sémendria. L'anoienne 'Vieille-Ser­
bie resterait indépendante ou serait réunie 
en royaume au Monténégro. 

S» L'Albanie devrait conserver sous __ 
prinoe élu par elle-même l'indépendance ef­
fective qui lui fnt ac-ordée. 

1' l ies prétentions de la Roumanie et de 

Bucarest, 29 décembre! : 
On mande (_ Athènes au joui-Ol ,,Dlérj-)i-

tatea" que la (plus grande partie d|a la 
flotte de l 'Entente a été envoyée des Dar­
danelles à la côte grecque. Devant Salo­
nique arrivent' journellement des navires de 
gux_-_ anglais et français. L a flotte de 
l'Entente exerce un oontrôle sévère si_c les 
ports grecs, i ... 

Salonique, 29' décembre : 
"Un voyageur venant d . SantS-Quarante 

annonce que des diétachempnts italiens se 
son. dirigés de Valona vers certains en­
droits de la frontière de l 'Epire. 

Pa r i s , 29 décembre : 
Les vapeurs „Sant__a" et „Shaouia" ont 

amené à Marseille des réfugiés et des or­
phelins serbes. Deu_ groupes seront en­
voyés en Lorraine et à Par is ; les autres 
demeureront à Marseàlle. 

Rome, 28 _éc_nbre :•' 
La presse italienne publie une série de 

nouvelles parlant des' préparatifs austro-
allemands et bulgares pour s'opposer à une 
invasion éventuelle dos Russ_3 en Rouma­
nie. La long de la frontière bulgare-rou­
maine1,' les Bulgares ont établi tout un sys­
tème de tranchées; dans les porta du Da-
aube, se trouvent des sous-marins e_ des 
monitors et, dans le port de Rontschouk, il 
y a (Jes sous-marins et des canonnières. L a 
côte bulgare est gardée par 30,000 hommes. 

Les Russes, eux, ont établi, près de 
Tultscha, en Bessarabie, un grand dépôt de 
munitions et de matériel. 

Par is , 28 décembre : ' J • . 
Le correspondant envoyé en Albanie par 

le „Pe t_ Paris ien", lui télégraphie ce qui 
suit : 

— D«_i nécessites stratégiques ont forcé 
les troupes serbes, qui ont passé la fron­
tière albanaise, de disperser leurs forces; on 
no connaît pas leur quartier général et) il 
est presque imrpossil_e de leur faire parve­
nir de Valona et de Dura__o les secours 
qu'ils attendent impatiemment. 

La rigueur du climat et le mauvais état 
(tes routes entravent les transports. Les dé­
barquements dans le port de San Giovanni 
tli Medua sont difficiles et inutiles, étant 
donné qu'à cette époque de l 'année les 
eaux réunies de la Bojana et du Drin for-
mont un lac marécageux, dont le passage 
est très dangereux. Les Alliés peuvent ame­
ner les approvisionnements nécessaires à la 
côte de l'Albanie, mais il est impossible de 
les transporter jusqu'aux divers groupes de 
l'armée serbe, dont la résidence est en 
grande partie inconnue. On est très inquiet 
parce que les Serbes ne viennent pas à la 
côte eux-mêmes pour chercher ce qui leur 
est destiné. On espère que les messagers 
envoyés dans toutes les directions réussi­
ront à amener les troupes ajrbes à la côte. 

Sofia, 29 décembre : i 
•I. Agence télégiraphique bulgare annonce 

que le feld-maréchal von Mackcjison esn ar­
rivé mercredi à Sofia. , 

Londres, 29 décembre : 
Le „ Central News" annoncé ce qui suit : 
— Bien que l'inquiétude causée ett Grèoe 

par le débarquementi des troupes italiennes 
à Valona ait été ddss-pée par une démarche 
spéciale d_ ministre italien à Athènes, le 
gouvernement grec examine cependant _t 
qurestion' die savoir . ' i l n 'enverra pas à la 
frontière gréeo - albanaise une partie des 
troupes qui ont été retirées de Salonique. 

Par is , 29 décembre : 
Los journaux apprennent de Cetttigné qne 

les combats entre Bulgares et Serbes! au­
tour (- ElnBassan se sont terminés par la 
défaite des Serbe.. Les Biilgar-S, partis 
(-"Ochrida et de Struga à la poursuite des 
Serbes, ont occupé El-Bassan. 

Cettignié, SO d-cembre : 
Des avions austro-hongroîs ont survolé 

la région die N__ti et de Podgorit. a ; ils 
ont jeté de nombreuses bombes. 

Attiènes, 30 décembre : 
Les restes de l'armée serbe sont arrivés 

à ELBassan et à Scutari. Leur force to­
tale atteint 40,000 hommes, qui n'ont n i ar­
tillerie n i munitions avec eux. 

Vienne, 30 décembre : 
On mande d'Athènes à la ,^Correfc!pon-

dance sud-slave" : 
— Le gouvernenient greo a p_(>testé une 

seconde fois contre les fortifications élevées 
par les troupes de l'Entente à Saloniique. 

Le comte Bosiari, ministre italien à 
Athènes, a déclaré officiellement au gouver­
nement greo que les troupes italiennes pos­
tées à Valona ne atenchiraient pas la fron­
tière albanaise. . N 

Sofia, 29 décembre : ' 
L a Sobranié a vote un oréd— da guerre 

de 500 millions de francs et un second cré-
__ de 33 millions pour l'entretien des fa­
milles de soldats _x____itei__ Tous les par­
tis ont _éol_ré vouloir aouiaDiE la gouver­
nement. 

La session a été prorogée _m 28 décem­
bre au 28 janvier. En temps normal, l a 
Sobranié siège dru 28 octobre an 28 dé—am­
bre et d_ as janviar au 28 mars. 

Copenhague, 29 décembre . 
Le vapeur danois „Nata l" a. dél»i*q_é 4 

Malta, le 26 décembre, les 49 hommes comi 
posant l 'équipage du grandi vapaur anglais 
, ,J___o", qui a péri la veille da Noël, dans 
la Méditerranée. i 

Malgré la violente tempête qui sévissait, 
1Q „Nata l" a réussi1 à sauver, l 'équipage, 
après plusieurs heures d'efforts, 

Stockholm, 29 décembre : 
Dans la Baltique septentrionale, lft situa­

tion est précaire à causa des glace. . 
Devant Sund- . a lk i , seize vapeurs sont 

bloqués pa r la glace, qui a una -jjaix_.ar 
de plusi-iirs métras, , 

Londres, 80 décembra; : 
Le Loyds mande que le vapeur britan­

nique „Morniaag" a été coulé. Le, capitaine 
ot son sous-pilote ont été sauvés. 

Ymuideni, 29 décembre : """. ; 
Le chalutier à vapaur „Ria__ïd," a dt», 

barque à Ymuiden trois hommes de l'équi­
page du canot automobile danois „Sokm.", 
qui a coulé près de Barscholling. 

Nenv-York, 2- décentbre : 
Una granda partie do la cargaison da suf. 

ora du vapeur britannique „Inchmoor" à 
brûlé. On croit à un acte da malveillance. 

DÉPÊCHES DIVERSES 
Par is , 29 décembre : _ . 
Les journauix apprennent du I îavra que 

la Balgiquja n'adhérera pas au Tja^té da 
Londres. 

. * . : 
Par is , 29 décembre : 
On annonce quo les camrs de prisoîiaaieïs 

da . Villefranclio, do Conflans et de Fort 
Ricjielieu, près de Cette, ont été évacués. 

* 
Londres, 25 décembre : 
M. Asquith a déolaré hier au Conseil das 

ministres quo le service obligatoire __ né­
cessaire. 

Lo „Tim_s annonça que le Cabinet dépo­
sera prochainement à l a Chambre des com­
munes un projet de loi introduisant l« ser­
vie, obligatoire. " • 

• _ _ x • . 

I_>n_re_, 29 déoeûibre : ' 
L'agence Renier dit que le Conseil des 

ministres qui s'est tenu hier sera Vraisse-
blablenient un des' plus importants quia oofl. 
naisse l'histoire britannique. A u cours de 
la délibération, les divergences de vues au 
sujet du service obligatoire se sont apla­
nies. L a déclaration de M. Asquilàh que le 
seruico obligatoire était nécessaire n'était 
pas inattendue et a été, en général, ac­
cueillie favorablement. T_. résistance cx_n_ra 
te service o-Uyatoii-o est peu importante 
ri-rmi les ministres et, contrairement à des 
nouvelles empreintes d'exagération, on' croit 
quo même tes ministres' qui étaient naguère 
adversaires du irojot resteront en fonctions. 
On doit pourtant s'attendra à quelques mo­
difications dans le Cabinet pour d-férclits 
autres motifs. , , ••"':-•'.-

Newi-Tork, 29 décembre : 
Hi_r, un incendie extrêmement viol eût a 

sévi dans la ville. Au matin, tous les fils 
télégraphiques étaiont arrachés à Nevc-York 
et dans les environs.. Huit personnes ont 
péri . M «r . - ' - -"- ' ' I 

.'-' ' ••• / 
Berlm, 29 décembre : ' 
Le général Carranza détenant effect-ve-

tnent lo pouvoir au Mexique, l 'Allemagne a 
reconnu son gouvexnementi, * * . 

Nevr-York, 29 décembre : 
M. Biyani, ancien secrétaire d'Etat,' qui 

avait Ij'ictcntion de se rendra en Europe 
pour se joindre à l'expédition pacifiste 
Ford, a abandonné co projet, car il semble 
que cette expédition peut être consià-xée 
comme ayant échoué. * * . * 

Pétrograd, 28 décembre : -. 
L a „Birschewija Wjedomosti" dit qu'un 

vol avec effraction a été commis au domi­
cile du premier secrétaire de la légation 
grecque à Pétrograd. Il est possible q-j'il 
ue s'agisse que d'un vol ordinaire, mais.lil 
est également possible que le vol ait sim­
plement pour but du soustraire des docu­
ments dipïomiatliques. L a montant dej vol 
s'élève à plusieurs milliers de ro_bl__ 

. * . I-
Par is , 29 décembra : 
M. O-Connor, membre de la Chambre des 

communes, est arrivé à Par is , j o u r (.en­
tendre avec des parlementaires fran:,_i- au 
sujet du projet de visites mensuelles entre 
députés anglais et français. 

. » . • . 

Pétrograd, 29 décembra : . . ' j . . 
Le gouvernement russe a exonéré des 

droits d'entrée les vins et les ustensiles de 
ménage qui sont importés de Norvège) en 
Finlandel. , 

. • . 
Pétrograd, 29 d(!cembra t 
Le Conseil des ministres a prié Ha Sénat 

finlandais de réviser ___ t a i e s fiscales en 
Finlande. 

, . * . 
Londres, 29 décembre s 
On nxuMte de Pékin au „Daily ITeiegraph" 

quo le principal ohef de la révolte dans les 
provinces de Yunnan et de Kivanjgsi serait 
le général Tsaïgo, qui a tenté déjà en lflll 
de constituer un Etat indépendant. L a con­
juration contre Yuan-Shd-IKaï semble avoir 
été préparée de longue main ; elle va vrai­
semblablement hâter la proclamation de l a 
monarchie. On travaille énerg-iquement à 
étouffer la rébellion. ,' 

N-TT-York, 28 décembre : 
M. Frank Bu-hannani, membre da Con­

grès; M. Foirier, membre da Congrès ; l 'an­
cien procure—r général de l'Ohio, M. Fran­
cis Mon n ett; M. David Lamar, le président 
du Conseil national de la paix laborieuse; 
M. Jacob Taylor, ainsi que MM. Martin et 
Henurinn Schulter., ont compara devant le 
jury d-'a(_i__i_on du tribunal fédéral son. 
l'inculpation d'avoir comploté des révoltée 
.dans l e . fabriquas _a muà- tk -a _ _ _ - _ _ - _ _ . 

Les Faits du Jour 
Le „Bost__ News Bureau" s'ocoupe,dans 

son dernier numéro, du marché américain 
de navigation sous ce titre : „_ianque de 
navi res" . 

— Partout, dit l 'article en question', l 'on 
constate uno demande toujours oroissanto 
de tonnage, co qui occasionne une nouvelle 
hausse des tarifs déjà si élevés ces der-
derniers temps. L a liste comparative que 
nous donnons ci-d-ssous démontrera éloquem-
___t la formidable hausse qui a caracté­
risé le: marché du fret (les tarifs indiqués 
s '____a_it p-ttr le transport de Bostou à 
Liverpool) 

G_aiq. ; , ; a 
Coton. . . . » 
Provisi-nfl . . . 
Farine da tro—ent 
_ar_ eo consorve 
Bemrre. . . « 
Fromage. • . K 
Tourteaux . . -.-
Fonxme. . . . . 
Tabac. à , , . 
Bois , t ; t a 

(par sac) 
(les 100 liv.) 

> > 
> > 
y y 
y <y 
y y 
y y 

(lo baril) 
Iles 100 Uv.) 

> > 

Juil. Nov. J 
1!H_ 1.15 

Dollars. ( 
0.04 0.40 
0.12 1.25 
0.2- 0-0 
0.12 0.70 
0.28 0.S6 
0_4 1_S 
osa î.i. 
0.12 0.70 
0.69 1.26 
0-31 1-25 
0.17 C.70 

ikigmen-
tulion 

•nvîron. 
SCO % 
940 > 
KO y 
600 > 
310 > 
260 > 
SOO > 
500 y 
80 > 

300» 
800 > 

L a situation actuelle est la même sur les 
sept mars. Plusieurs de ces mers sont lit­
téralement dénuées de bateaux pour com­
bler ce qui inanque dans l'ooéan Atlan­
tique. Lo „pr ix de pa ix" d© 12 sh. 7 •% d. 
coté naguère pour le transport dô l 'Angle­
terre à la River Plata atteint à présent 
87 sh. 6 d., et celui do l 'Angleterre à 
Alexandrie est monté do 8 sh. 6 '<_ à 45 sh., 
etc. Un tiers environ do la hausse moyenne 
ost intervenu au cours de ces derniers deux 
mois. Dans les milieux maritimes on estime 
qu'après la fin des hostilités il so passera 
encore un temps relativement long avant 
que l 'on connaisse à nouveauj les tarifs 
cotés en juillet 19114." ,. 

Le rapport annuel de M. Mao Adoo, se­
crétaire du Trésor américain, a été pré­
sente au Congrès. I l commence pa r expo­
ser la prospérité remarquable des Etats-
Unis et à noter les résultat, extraordinai­
res acquis depuis décembre 1914 : 

— L a situation des chemins de fer mon­
tre' une amélioration et une force sans 
précédent; les augmentations1 des bénéfices 
bruts et nets sont notables, dans quelques 
cas elles sont au-dessus du niveau le plus 
élevé enregistré auparavant. 

Le pays a encore 'eu l 'avantage de ré­
coltes abondantes suivant les1 excellentes an­
nées de 1913 et 1914. Même les Etats a co­
ton, qui ont tant souffert eu 1914, sont en 
pleine prospérité, par suite de diversiifioa-
tion des cultures et des prix plus élevés 
obtenus par lo coton. L'énorme valeur de 
nos récoltes, dit M. Mac Adoo, est une 
base certaine de prospérité. 

L a situation financière du pays n ' a . ja­
mais été aussi robuste et aussi favorable 
qu'à présent. Nos ressources financières sont 
les plus puissantes que nous ayons eues 
dans notre histoire, et notre système ban­
caire, grâce à la création et à l a mise en 
œuvre du système d'une réserve fédérale, 
est maintenant le plus fort qui soit au 
monde. Sous tous les rapports, la situation 
économique et financière du pays est saine 
à l'extrême, supérieure à celle de n'importe 
quelle autre nation et, si nous employons 
nos ressources et nos opportunités aveo in­
telligence et prudence, nous établirons la 
prospérité des Etats-Unis pendant de lon­
gues années SUT des bases inébranlables. 

Notro stock d'or, en monnaies ot lin­
gots, s'est accru de 1,808,876,580 dollars, 
point où il était au 2 janvier 1915, à 
2,198,1-8,762 dollars (environ 11 milliards 
de francs) au 1er novembre 1915; cette der­
nière somme est de beaucoup la plus forte 
quantité do ce métal précieux qu'ait jamais 
détenue aucun pays. Et tont indique que 
notre enoaisse en or sera encore bientôt 
augmente par d'autres expéditions de oe 
métal, faites par, la Grande-Bretagne, l'Afri­
que du Sud, le Canada et l 'Australie." 

_• 

Ces dernières semaines, la production du 
pétrole a augmenté en Galicio dans des pro­
portions considérables. Elle est déjà remon­
tée à 75; p . ce de la production normale. 
De mémo le transport du pétrole a été 
grandement fa.ili_> par la mise à la c_spo-
sition des exploitants d'un nombre forte­
ment augmente de wagons. Les raffineries 
travaillent jour et nuit pour le marché alle­
mand. Les quantités prêtes à Stre exjwrtéos 
en Allemagne sont déjà bien plus gra_des 
quo les mois précédent.. Elias pourraient 
être encore plus considérables, s'il ne fal­
lait pas pourvoir en môme temps aux bey 
soins des partàer occupées de la Russie et 
de la Serbie. L'essence ost même largement 
ofleile, car nombro d'établissements qui s'en 
«ava ien t avant la guerre s'en passent ac­
tuellement, étant donné qu'ils ont trouvé do 
quoi remplacer l'essence pour leurs o a -
-Unes . 

l ies lofe d'assistance votées par le Con­
seil municipal de Par is depuis le début des 
iostil i l-S ont grossi consixi-rahitement les 
dépenses et, pendant la même période, les 
recettes ont, au contraire, subi un fléchis­
sement notable. Telles les recettes d'octroi 
-qui, des "mois de janvier à octobre 1915, ont 
été in9_ieures do 43 millions aux évalua­
tions normales, tels aussi les revenus du 
domaine : gaz, électricité, eaux, eto. On 
évalue de 20 à 50 p . c ; selon les articles, la 
diminution de rendement dee contributions 
directes, et on peut s'attenaire enfin à un 
fort mécompte sur les redevances des com­
pagnies de transports urbains, du droit des 
pauvres, eto. 

L a ville de Par i s a fait face ji_*)-'ici 
aux bt_op_l des «_f rioee ; qui, eux, n'ont 
guère vari . ipar des émissions de Bons m_-
nidipaux. I l n'est pas probable qu'uneémis-
sion nouvelle' soit nécessaire avant quelques 
mois. Mais on y arrivera certainement, car 
il est impossible en ce moment «te songer 
& des taxes nouvelles, et on ne peut davan­
tage envisager l'idée d'un emprunt de liqui­
dation à longue échéance. 

Tout oela sera soumis au Conaeil munici­
pal, qui ' va di souter le budget et aura à 
taire lace aux multiples difricultes de 
i 'heure , '~— 

COMMUNIQUES OFFICIELS 
Communiqués allemands 

Berlin, 80 décembre. — Officiel da oe 
midi : % 

Théâtre de la guerre à l'Ouest. 
Dans la nuit du 29 décembre,—a Anglais 

ont échoué dans leurs tentatives de .péné­
trer, par surprise, dans nos positions au 
nord-ouest de Lilio. P a r -outre, une petite 
entreprisa nooturne, que nos troupes ont 
tente, au sud-est d'Albert, a parf-itement 
réussi, et fait tomber entre nos mains quel­
ques douzaii—S de prisonniers anglais. 

Sur le Hartmaunsv. ailerkopf les _ou<_t tie 
tranchées restés au pouvoir des FrauajaU 
leur ont été repris, hier. 

D'ailleurs, on s'est battu en beaucoup 
d'endroiis de la ligne de front, les condi­
tions atmosphériques favorisant les observa­
tions et, par là, la feu des différentes 
armes, qui, par moments ont déployé une 
grande activité. 

Les aviateurs aussi ont rivalisé d'énergie, 
d'un côté comme de l 'autre. One escadre 
que les bâtiments du chemin de fer qui des-
enneinie a attaqué Wervicq et Mania ainsi 
sert ces deuix localités. A u point de vue 
milataire, il n 'y a ou aucun dégât, mais stipt 
habitants ont été blessés et un enfant tué. 
Au nord-ouest de .Cambrai, un avion an­
glais a été descendu, dans un combat aérien. 

4^ Théâtre ,de la guerre à l 'Est . 

Au sud de Schlok, ainsi qu'en pl___urs 
endroits do la ligne de front ocoupéo par 
les armées du général von Linsingen, nous 
avons repoussé les attaques tentées par des 
détachements d'éclaireurs russes. ' 

A l'armée du général comte von Botli-
msr, des troupes austro-hongroises ont fait 
échouer l'attaquo dirigée contre la tête de 
pont de Burkanow sur la . t r ypa par d'im­
portantes forces russes. En outre de ses 
pertes sanglantes, qui furent graves, l'en­
nemi a perdu, en cette rencontre, 900 pri­
sonniers environ. 

I Dans les Balkans. 

La situation n ' a subi aucun cliangement. 

I _". 
Vienno, 30 décembre. —. Officiel d'hier : 

Front russe. 
Sur la frontière de Bessarabie, l 'ennemi a 

renouvelé, hier, ses attaque* préparées, 
comme celles de la veille, par une vigou­
reuse canonnade. Partout, ses oolonnes d'as­
saut se sont écroulées sous les feux "com­
binés de notre infanterie " et de nos batte­
ries. P a r endroits, ces assauts avaient été 
poussés jusque devant nos obstacles, de 
sorte que les pertes de l'ennemi ont été 
formidables. 

A l'est de Burkanow, nous avons repris 
vers notre position principale quelques dé­
tachements d'éclaireurs qui se trouvaient en 
faco de forces russes t rop supérieures en 
nombre. 

E n Volhynie, combats d'artillerie localisas. 

Front italien. 
Hier encore, les Italiens ont déployé une 

activité renforcée sur les fronts sud et sud-
est du Tyrol . 

Dans le secteur de la Sugana, nous avons 
repoussé une attaque de l'ennemi contre le 
monta Carbonile, au sud-est de Barco . 

Dans la région du col di Lana, lesl en­
treprises nocturnes de l 'adversaire ont 
échoué également. 

Sur le front du territoire du, littoral, on 
signala, en plusieurs endroits, des duels 
d'artillerie et des combats à l'aide do gre­
nades à inain et de lance-bombes. ,. . 

Front du Sud-Est. 
L a situation n ' a pas changé. Rien de 

particulier. „ 
4 « $ ' 

Communiqués des armées alliées 

Par is , 29 décembre.— Officiel de 15 heures: 
Nuit calme, sauf dans le secteur de 

Chaulnes, où l'on signale un combat à 
coups de grenades et, en Champagne, ouest 
de Navarin, où nous avons bombardé les 
organisations ennemies. 

Par i s , 29 décembre.— Officiel de 23 heures1:. 
E n Belgique et en Artois, l'artillerie 

s'est montrée active de par t et d'autre au 
oours de la journée. 

A u nord de l'Aisne, noue avons dé-ruit 
par notre tir des abris de mitrailleuses et 
dispersé des travailleurs autour da la Ville-
au-Bois. 

En Argonne, nous avons fait exploser 
deux mines vers la côte 285 au nord de la 
Fille-Morte; un petit poste a sauté. 

Sur les Hauts do Meuse, un tir de notre 
artillerie sur une batterie ennemie repérée 
au bois de Warinont, nord-est de Saint-Mi-
hiel, a donné, d'après des renseignements 
de l'aviation, le meilleur résultat. 

Dans les Vosges, canonnade assez vive 
sur divers points du secteur, notamment 
entre la Pocht ot la Thur ; très violenta 
dans la région de l'Hartmannsweilor'fopf. 
Malgré de violentes contre-attaques enne­
mies, l'action entamée hier nous a laissé 
ea fin de journée maîtres d'une série d'ou­
vrages ennemis établis entre lo R-hf-isen 
et le Hirzenstein qui s'ajoutent aux tran­
chées déjà perdues par l 'ennemi. 

Le nombre dos prisonniers tombas entre 
nos mains depuis hier s'élève _ 330. L e 
total des prisonniers valides Saits depnis 
le début de oes opérations est actu-llement 
de 1,678. Aux dires unanimes des Tirison-
niers, les pertes ennemies, au cours do l'at­
taqué du 21 et des journées suivantes, sont 
considérables... .. 

. * . 
Londres, 28 décembre. — Offioiél du quar­

tier gé_éral britannique : 
Hier soir, à 9 heurea, près de M o a u r t , 

nous avons fait sauter une jnino qui a 
causé d'important, dégâts. 

Airjaiu'd'hud, le feu de l'artillerie _He-
mande a été beaucoup plus violent que dTha-
bitade, spatte_-_-ae_t au and du canal de la 
Basséa, près (FArmentières et près d'Ypres. 
_ o s batteries oui répondu aveo précision _ 

oe feu, et nous avons été à ni_ne de cons­
tater les bons résultats obtenus. 

a f * . 
Pétrograd, 28 déoembre. — Officiel 

grand état-major général : 
Dans la région de Riga, au sud du 

de Habit, les Allemands ont tenté do s'ap 
pcooher do nos tranchées, mais ils ont 
repoussés par notre fan. Des par t ie . 
troupe? ennemies qui s'étaient- oaohée-
de . a b r i , établis devant nos oh-t_-a<_> 
ffta de fer barbelés ont été refaaùé_t 
nos détachements. 

Sur la reste du front jusqu'au Pripet, 
t-Uades et canonnades habituelle-. 

Au sud du Pripet et en Galicie, los i 
bats continuent partout, et ils prennent, 
certains endroits, un caractère très violent. 

• 

Dépêches Diverses 

,' Par i s , 30 décembre :• 
L a Chambre a adopté un projet de loi 

visant la création d 'un Bureau national 
pour la répartition des combustibles. Ce 
Bureau aura tous pouvoirs pour procéder 
à des saisies. 

La Chambre Vos* ensuite ajournée , ,-ine 
die" . 

* 
* . 

La Haye, 30 décembre : ' ' 1 '•• 
L'intea-tictioh d'exporter des bois de mà« 

nés, qui avait été provfeoj__o___t suspen­
due, vient d'être remise en Vigueur. 

. * . 
Stockholm, 30 décembre : 
Los vapeurs arrivés à Gôtenburg ont bien, 

reçu uno parti© des colis postaux saisis ptv_ 
les Anglais, mais la remisa n'est pas suf­
fisante pour que le gouvernement suédois 
soit disposé à suspendre ou à atténuer lej» 
mosurcs de représailles qu'il compte praadra. 

* * * 
Rome, 30 décembro : 
M. Sonnino a fixé, au cours d e . confé­

rences qu'il a eues cos derniers jours aveq 
le mi-iistre de (la guerre, les limites' _e_ 
opérations militaires italiennes. 

* . - . i 

Limembourg, 29 déoembre s 
Un grandi nombre de membres de l 'Asso­

ciation populaire catholique se sont rendue • 
dovant le palais grand-ducal pour ovation­
ner la grande-duohesse. Celle-ci s'est mou» 
trée au balcon et a ramarcié les inanif--. 
tante. 

. *. ' i 
L o n d r e . 29 décembre : 
Le vice-roi) des Indes a été appelé 

I__dres en mission spéciale. » 
Londres, 29 décembre : 
On dit que lord Derby aban_on_eïa la 

direction du recriitement dès la rentrée dMi 
Parlement. 

. * . 
Stockholm, 28 décambre : 
D'après uno statistique officielle,, le? 

pertes de la flotte imarchande norvégienne 
dans cette guerre so chiffrent par 54 vu., 
peurs, jaugeant 1.3,600 tonnes et valant 
47 militons de couronnes. Una très grande 
partie do ces navires étaient chargea de 
bois pour les charbonnages anglais. 

* 
* * 

Tokio, 29 décembre : 
Le croiseur „Assama" , qui s'était échoué 

près de la côte mexioaine, vient de rentrer 
au Japon .après avoir ' été renfloué. 

. * . 
Londres, 29 décembre : 
L a réunion tet-rparlemmteire franeo-ani, 

glaiso so réunira le 6 mars pour dUsoui-fe 
des questions économique». 

. * . 
Parisi, 29 dé-ambre : 
Les journaux parisiens annoncent que le 

général Russki est parti pour le Caucost^ 
où il restera six domaines. Avant son 
part, il s'est entretenu longuement aveo 
ministre de la guerre. 

. 
Copenhague, 29 décambre : 
Le parti socialiste danois se proposç 

d'envoyer en Angleterre deux membres _â 
parti, MM. Stanning et IHcdcboI. il on a 
envoyé récemment d'autres en AUpmagn.. 
Ces délégués sont ohargés de traiter li ' 
questions internationales du parti ava» 1 
socialisltes anglais. Or, le consul anglais 
CoponhngiiM a refusé des passeport» aux 
deux socialistes, en faisant valoir qu/un-
visdto do cette députalion serait . mdésirab-t, 
étant donné que tout porte à croire rju/oji 
parlerait aussi de la paix à cette ooaasiod. 
La légation anglaise à Copenhague a con­
firmé cette décision. 

. * 
Berne», 29 décembre : 
On mande de Lugauo qu'en1 Italie la pé­

nurie dur charbon a pris des pr-.portio_s 
effrayantes. La tonne de houille coût , ao»! 
tueliLenient 175 lires. Le 28 décembre se sont 
réunis à Rome cinquante représentante _à' 
lignes privées, de tramways et de -t__p_+' 
gnifw de navigation fluviale. 11 y a été: 
constat, que le prix actuel des ohàrbon. _• 
bouleversé la base économique des con_t_f> 
sion. et que l'on ne pourrait cont—iuicrb 
l'exploitation si l 'Etat no fournis-ait d q 
chartx'tis à l 'industrie —» transporte à i_j 
prix qui permalttrait au moins de couvrit 
les frais. ,' 

. » . 
Londres, 29 diteembre : -
On mande de Pétrogrand a a „Da_yj 

Mail" : 
— La Russie a décidé de ne pas entra. 

orendre d'opérations militaires directes coa» 
tre la Bulgarie. 

Ces derniers jours a eu lieu ..à Pétro­
grand nn grant_ conseil de guerre auquel 
assistait le grand-duc Nicolas. On n'est pa» 
arrivé à s'entendre, des divergences de vueéi 
existent entre les représentants de l'Italie; 
de l 'Angleterre et de la France. 

. * 
_»h_i_s, 29 taéeembre : 
Le „D__y Mail" annonce que le gcwiveaj|-

nement anglais aurait fait faire des damas» 
obes à Par i s pour amener la F r a n c , à 
prendre port à la défense du oanal de Suez. 
Oa aurait répondu pa r un refus très net, , 
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Fin d'Année 
t. est le soir ; au dehors i s vent _o__la 

ea rafales échovelées, et dea rU-KUr» -0 
répercutent dans l'ombre co—uns la voix des 
a-Oéans. Tout trembla au aouil da D_ tem­
pête, et de vieilles tuiles sur le toit ola-
tjuont eo appels désespéré... ( . e s t . l a soir, et 
les charbon, attisés par lo vont açriiàs-nt 
leur flamme en sifflant, et la chambre s'em­
plit d'une douce chaleur, 

Et là, dans aorte nuit qu'a—aat rayon n'tt-.a, 
L'Aine en un reflet sombre où tout ««Bible _rrt_ 
Sont quoique chose enoor palpiter soua ua voilo... 

. C-Bt toi qui .o i . dans l'ombre, 6 _i__ souv-nir! 
Et l'omliro s'éveille : elle s'illumino dea 

layons da passé ; les feuilles du calendrier 
--raokées au fil des jours reviennent volti-

k «œr aveo los bonheurs ou Ity peine, qt. ils 
menaient et flottant commo***",8' papilxons 
tepusctttaires dans la nuit grosse do bi-aits. 
_ ] _ pensée remonte doucement vers las 

\_j__ns da la vie, vers les aieulos au front 
I ridé t_-_o__4 d . UU de neige,, vers la, mai­

son natale et le jardin familier à nos pre­
miers ébats, vers le premier . isaga da 
fe_a_o au* lèvre, douces et prêtes à atout-
vrir comme Io plus beau livre, et suivant 
ainsi pas à pas le -hennin des souvenirs, 
oa arrive aux r,«vi_i.res tombes qui aa sont 
ouverte, et qui se sent ri_er____ chacune 
aveo un peu de nos joies,. 

L _ mois, les 'joui., les Ilots de. mer-, lea ye—r. qui 
Paaaseni sex_s lo e_4 bleu. i.p__r_ii 

H t-Ot qi___c.iag poufse ot que lea entants me u. ont, 
__ 1 j sai . d mon ——- t 

j Ocô, noas le savons; Pexpérience de la­
vis est ortieH-, et c'est pour cela que, n'at-
teodant ph» rien d'elle, nous plaçons plus 
haut nos espoirs et nos bonheurs. 

Encore une aimée qui s'en va ! Une an­
née tragique commo les yeux de nos pères 
'n'en ont point vu et qui descend vers 
Pabîme des temps révolus portée sur un 

: fleuve da larmes et de sang. Ebranlée jus­
que dans __ _____rcs pierres do ses fon­
dements, _* vieille Europe assista à la co-
__ce (iw i__ioir_ qui montent à l'assaut l'une 
de l'autre et moissonnent à larges fauchées 
les fleurs de jeunesse et d'avenir. Ah ! la 
formidablo épopée, qui broie sous son talon 

' gigantesque les crânes dea pl i» vailataats 
des _o____3, qui leur creuse ses tranchées 
pour _ B e__ev__r et qui érige ses drapeaax 
de victoire sar des entassement, de héros I 

. Toute Vénergie humaine est coneentroc en cetta 
lutta sublime, inouïe, fulgurante, dons un 
déonaîneuMsit apocalyptique de canons, do 
mitraille et d'obus qui labourent et triturent 
1_ terre, la terre douée où jadis, dans la 

''paix des matins, passaient et repassaient 
_B lo_r___ charrues traçant ie sillon des 
moissons dorées. 

.. Et nous . Et nous, qu'avons-nous fait 
.tandis quo d'autres . .en allaient pour 'nous 
j*. la mort . D'heure e.t veaue do dresser 
notre -dan, non pas le bEau de nos gains 
matériels, oar les plus riches pourraient 
bi_i __e les moins honnêtes, mais le bilan 
__ qu'on la dretàse. en interrogeant seul à 
seul sa conscience. Et ici il n'y a qu'une 

)_mie question à se poser : Dans quelle m. 
%s_ro avons-nous participé aux souffrances 
'qui pèsent sur le mondo ot sur notre tarro 
toeurtrio en particulier . 
' Quelles sont les infortune, que nous 
•vous suulagfé-S . Quelles sont les cica-
trie-o. sur lesquelles noue avons versé lo 
baume de nos charités * Et vers quels ohe-

.. mina do bonheur avons-nous conduit les dé­
tresses qui sanglotaient au seuil do nos 
i_.r-.-_8 joyeuses 1 Avons-nous apporté au 
pa;.. rc-t-' cœur tout entier et l'avons—ous 
b_ ; . s paroles de tendresse et de co_-
_ _ _ _ ( _ i OP. plutôt n avons-nous pas été, 
______ toujours, ardente à concevoir ter bien 

.'et paresseux- à le réaliser * Ne pourriy_a_-
._ .us cli-.. nveo Su_.y-PrudhQ__ue : 

& péri d—livres pour trtnt' de fatigue el d—«aux 1 
il— '8_ri__ «racle not*_ journée est pleine, 
j_-ur'n__l_ sans piilà nous chnsx. à perd:, haleine, 
l-îous pousse, noue dévore; et l'heure utilo a fui... 
•j Et voilà qae l'année est finie ; _Q__ nous 
'sommes' lamentés, nous avons gémi, mais 
, nous n'avons pas fait l'effort vaillant pour 
'gravir lies cimes immaculées du devoir et 
_u sacrifice. Et cependant nous savons tous 
où il est le devoir, mais la'hampe de son 
drapeau est plantée trop haut ponr qur'elie 
Soit accessible à nos volontés défaillante-, 
i L'année -est finie, une autre se lève. Ne 

(nous attardons pas en vains regrets, en 
'̂ —utientatious supeailues et laissons le passé 
.dormir dans son lùroeul. Devant nous la 
'plaine immense de l'avenir s'ouvre aux 
premiers baisers do l'aurore; c'est vers elle 

:., que nos yeux doivent regarder; elle est 
belle, vierge de tout contact. A nous d'y 

; Berner toutes les fleurs et toutes leB mois-
JBons, afin, qu'aux brises d'été elle chante 
toutes lea vertus dont n n a l'gurons par­
fumée. Vertus de patience, de bonté, de 
•oharité, d'union intime dans nos souffrances 
eoiT-Taune, ___ q n e nous n'ayons qu'une 
âme pour réparer nos désastres et renaî_e 

'•_ la vie de splendeur des avenirs pro­
chains. ; i , , | 

Fritz MASOIN 

__ _I(_1__PALEST.\E 
Le reconstitution du royaume de Juda, le 

at-toiir du peuple d'Israël en Palestine fait, 
aujourd'hui, l'objet d'une discussion nicn-. 
étale, dit-on. Nous n'eu savons que peu. 
Mais le» puissantes assx_ci__>_> j_ivc3 de 
[Paris,. Berlin et Londres tentent on mouve­
ment qni doit rallier les Israélites dun. i-der 
entier» Au jour où un prochain congre, des' 
notions déciderait la reconstituiion de, l'Etat 
rjujf, on sa demande qui aurait qualité pour 
.signer le traité aveo lea nations. Lo mou­
vement sioniste, qui en est à sou quatrième 
congrès et qui posséda une banque et un, 
„fond_ national;'', avec lequel il a créé des 
exploitations agricoles en Palestine, des. 
écoles et des bibliothèques,, parait indiqué 
pour ferurnir les groupements dont los votes 
pourraient élire ce représentant suprême, l e 
moment venu. 

. En attendant la solution dee problème. 
-juridiques aoulevés par une telle entreprise, 
^d'autres problèmca ont été p o * . qui o-iti 
i—-it aux conditions économiques auxquelles 
'serait soumise la vie dana la nouvel ___t. 

Si un écrivain consciencieux, souvent cité 
sur oette que-ion, a pu écrire que la „t_-ro 
promise" n'a jamais été le paya ,JJO_. et 
vaste où coulent le lait et le miel", ta—_it 
dans la Bible; que c'était un pays exigu et 
Ipeu fertile et que, aujourd'hui, la Pales­
t ine , ravagée par la guerre et insuffisam­
ment trravaillée, est un pays ruiné,, x-tourné 
*_ son aridité naturelle; si un éorivain re-
-onnu pour sa conscience a pu dire tant de 
S-aL de la Palestine, démentant l'Ecriture et 
it» que peut attester le voyageur aujour-
ft-hui, c'est qu'il l'a mal étudias ou mail 
fkVne. 

; Je n'ai pas hésité à écrire en tête de cet 
artielo, en manière de protestation imm_-

__ate et violente : ia riche Palestine. 
Il me faudrait l'étendue d'un volume pour 

I consignée les preuves que je pourrais don-
ner de oette fertilité, soit puisées dans mes 
_ouvenirs personnels, soit chez les voya-

t goura qui ont écrit sur ee sujet, tels Wil-
>son, Thomson, Schncller, Conder, Br idke l 
autres. 

II y a t-eds sc-reee d'informations r 1» 
fia Bible; 2» la vue de rétet actuel du pays; 
18" rétade géologique. 

Cea trois sources ont été mises ea oeuvre 
' dans Sar notes soit personnelles, _o_r em­
pruntées, au moyen desquelles nous voulons 

•^^ -^^^^^^^^^^^_a_______ÉNa_ 

le panorama agrioole de la Pales-
tin. _-tuelle.. OiS x verra paxirquoi aertai-
nea parties oa sont arîdca, coiruneat tootela 
PaiestiaB n'attend, pour produire, qu'im 
peuple nombreux et travailleur. 

Touto la parti» .ud-o__rt du pays de Ca­
naan est connue depuis toujours poor s: 
Kct-adité. Coteau- et vallons y sont cou­
verts d'oliviers et de céréale». En plusionre 
(_i_roit. croit le sycomore qui fournit, avec 
le téréVenthine, 1rs meilleurs bois de eon-
struetion. La plaino qui va rejoindre nu 
nord celle d» Saron, est oompos.-d'un sol 
d'alluvions m_rint_r, de sable quartze—x ot 
d'argile, qui ne demande qu'un peu d'eau 
pour produire do riches réoolcs. Dans les 
campagnes se voient en quantité des champs 
de pois, de fèves, de sésame, d'orge e*. sur­
tout d'-Bmenses étendues de blé. Tout le 
monde s'accorde pour reconnaître quo la 
fertilité de ce pays, oélèbre depuis l'épo­
que des „Rois", pourrait êtro oonsidéralilo-
ment augmentée, si la population était plus 
nombreuse. Uu peuple organisé mettrait un 
terme aux incursions fréquentes des Bé­
douins du désort; il entreprendra— des tra­
vaux publics, poar qua lea «___ des tor­
rents ne so perdissent plus au pied des 
monts, soit sous le sol, soit en marécages 
insalubres. 

H faudrait, par des travaux, mettre l'eau 
en réserve. Le temps des pliues est stricto-
ment limité. Sauf los atu-èes d» sécheresse 
exceptionnelle, la chuta d'eau est, cepen­
dant, suffisante pour fournir aux besoins de 
toute l'année. Le . Cananéens avaient établi 
des réservoirs de tout genre pour recueil­
lir Feau. Les Israélites les avaient multi­
pliés. Msais réservoirs, aqueducs, canaux, 
puits; s i noBabrcux dans lo passé, na sont 
pius, atxTJC-rd'h.ni, que ruines 1 

Le sol do la Palestine, par s:, configura­
tion et sa nature, no demiaHcle pas seulenient 
à être arrosé: il demande aussi des soin» 
fiour sa conservation. Les coteaux de la 
Judée, lavés par tes forte» ivluies de l'hi­
ver, perdant lentsmont PexcsUent terreau 
prot-oit par la désagrégation de» roehe». Il 
faudrait établir, comme autrefois, des mur. 
on terrassea, pour prévenir ces pertes, et 
l'on verrait alors reverdir des ehamps, des 
vergers, des vignes, sur ees- collines au­
jourd'hni d(_3s__iées. 

A propos des vignes, faisons i—nartjuer 
que c'était l'une de? cultures les plus ré­
pandues, jadis, cn Palestine. On y faisait 
beaucoup (te sirop do rai-ins. On pense 
même que l'expression ,,pays découlatit de 
lait et de miel", doit être interprétée par 
les mots : contréo richo en pâturages et en 
vignes. , 

On rencontre partout, auprès Ides vil_i-
ges, le figuier et l'olivier. On les compte 
par centaines do mille en beaucoup d'en­
droits. 

Dans la région du Liban, occupée par de 
nombreux mais petite villages, on trouve, 
outre des vignes, du coton, du Hé, des lé­
gumes. Cette contrée prendrait une fortitit. 
magnifique sous uue administration bien or-
(___éo. Les eaux n'y manquent point; il 
faudrait les oanaliscr au lieu de les laisser 
se répandre en marécages. 

Jusqu'en haut des* montagnes se voient 
des village., dont les industrieux h-bitants 
ont établi, sur très terrasses, des champs de 
blé, de tabac, des vignobles, de» vergers ; 
ils possèdent le noyer, le caroubier, l e fi­
guier, l'olivier; le mûrier y est tri_ oaltivé 
pour l'élevage des vers à soie, répandu 
dans toute la contrée. 

Que dire des célèbres jardins da Jalfa, 
qui forment une oasis do près de huit kilo­
mètres, carrés, couverts de forêts d'orangers 
et de citronniers, donnant une récolte de 
plus da 60 millions de fruits! On,y compte, 
en outre, des vergers de grenadiers, aman­
diers, abric-xtierSv pêchers, des p._n__-s, des 
plantations de cannes à sacre, des champs 
de légumes. 

Lamartine re»-o_im_ndo aux, villâgiateurs 
Ja_a pour y passer l'hiver. 

Naplouse — l'antique Steh<__ — où cou­
lent soixante-dix sources, est entourée de 
champ» fertile» et de superbes vergers. En­
tre ISaplouso et Samario, nous voyons- des 
moulins à eau dans une campagne fertile. 
et parmi des vignobles. Entre le Thabor et 
te Carmd arétend un pays de bon» pâtura­
ges et de oéréate-.Vue des hauteurfs, la plaine 
arrosée par le Kison, à l'époque dos pluies, 
est tellement couverte de prairies de fleurs, 
qu'on l'a comparée à un aro-en-cïel so mou­
vant sur les hautes herbes agitées par le 
vent. 

Toute la p_.no de Saron eonstitue une 
zone fertile et qui le serait bien —avantage 
si elle était suffisamment halritée. Si l'on 
remonte la eôte de Tyr vers '5idon, la plaine 
devient dfe plus en plus- fertile. Par -ontre, 
en G_lilée; le paye si riant uu terc-ps de 
Jt-ua, alors partout cultivé, est au__ii__ui 
morne. I_. plaine au delà du Jourdain est 
large; très fertile, snrab-ndamm-nt arros-e. 
Elle est converto de pâturages où se trou­
vent, parmi les bestiaux, des troupeaux de 
buffles. Dans le tac de T-bériade, lo pêcheur 
pout encore donner le miraealeux coup de 
fitet riant parle l'apôtre Luc. D___sy atossée 
à l'Anti-Liban, est aussi verte et magnifique 
que Jaffa. Que do villes enchanteresses, 
que de campagnes fertiles, qtie de riches 
plaines, que de montagnes nous nommerions 
encoro ! 

En résumé, tous ceux qui ont étudié sans 
pessimisme les conditions de l'agriculture on 
Palestine — et qtii ont su la considérer 
d'un esprit indépendant — estiment quo le 
retour de sa fertilité et de sa richesse ne 
(îependrait que d'une administration sage et 
éclairée, que, peut-être, un jour la destinée 
lui donnera. 

COSMOS 

Poar payer sa dette dans de bonnes con-
'U_o__, la canal devrait élever son trafic à 
___rc_ 2,300,000 tonnée, chiffra qui repré­
senta, à lui seul p-_s qua le total da toa-
e-vge das tm_3ac__ns intérieures belges sur 
le» voies navigables. Si le trafic __sgnait 
ni-roe te doable, la charge libératrice du 
Trésor serais encore do an oentima par 
to__e.__-_t_tr<_. 

Noua verrons plus loin qu'il lut un mo­
ment question. d'élargir lo canal dans une 
menira qui p_t____ait l'accès de bateaux 
ds 600 tonnes; à ees conditions, le trafic 
eut pu se déveSopper _av__.oge ot h. prix 
de nsvieo. das û-msporto eût pu s'abai-aar. 
En raietr_i_anl ainsi, dit notre _-q_otnis_i, 
on oublie que la seule mise à section poui 
des bateaux de 600 tonnes, des biefs com­
pris entra Bruxelles et Clabocq, eût exigé 
un supplément de dépenses do 2K> rai—ions 
ot il et» fallu qup la trafie atteignit 6 mil­
lions de tonnes pour quo la ob—rge du 
Trésor ne dépassât pas un centime pa. 
tonae-kilomètre. 

Comme dh lo voit, 03s calculs ne donnant 
pas des résultats fort encouragaants. 

Voici tas circonstances à- j a «suit. des. 
quelles hj ministre s'est prononcé pour __. 
i—amat—>a de la proposition des bateaux do 
-00 *-__!__, et s'est a_rèk. à -8_x da 80. . 

Un cort-in nombre da grands iU-i-ws-ie'.s 
du sud de la province, rédiircrant uno péti­
tion tendant à obtenir du Conseil provincial 
du Brabant nn vœu en faveur de .'éUu-gis-
-__teal du canal as Charleroi, jo-ur permet. 
Ira le passago da bateaux do 600 tonnas 
entre B-axeUes et Clabeeq. 

Lu Conseil provincial vota te voem à 
l'_a_____té. Il fit en n i - n j temps reniar» 
quer, dans la transmission do co v a n an 
gouvora___mt, que la transformallion da ca­
nal, salon 03 plan, entraînerait un supplé-
mont de déjxmses qui s'élèverait à une ving­
taine da millions. 

Le ministre des travaux publics, avant 
da riort décider, résolut do s'enquérir, près 
dos intérossés aux-mêmes, do la soinmo de 
confiance qu'ils avaient dans l'avenir das 
travaux demandés. 

Le minisire sollicita des industriels inté-
roS-_» à la transformation projetée la pro­
messe de lour concours financier. Il esti­
mait que los conditions particulières du tra­
vail à exécuter justifiaient cette intervention. 
Mais la réponse des industriels fut une fin 
do non-recevoir. 

Telles sont les circonstances à la suite 
desquelles lo gouvernement rejeta lo vœu dn 
Conseil provincial du Brabant ot maintint 
comme suffisant l'élargissement du canal 
pour les Bateaux de 300 tonnes. 

Lo gouverneur du Brabant avait fait des 
tentatives poar établir chez nous ce qui 
exista ailleurs : créer un fonds spvoial au­
quel devraient contribuer les administrations 
publiques et les groupes industriels — tel 
on France, pour le nouveau canal du Nord, 
la Chambre do commerce de Douai — in­
téressés à la eré-tion de voies navigables 
et aux amé-torations à apporter à oellcs 
existantes. 

Lo chemin de fer et- la voie d'eau ont 
en .âgé une lutte économique où la supério­
rité du proaiier s'affirmo d'uno façon «lui, 
sans douta, avant peu, rendra impossible 
bien des projets ancien» et môme on cours 
on faveur des canaux. 

PETITE GAZETTE 
VO*,e D S FER CONTRE VOIE D'EAU 

JL_ rccrudesconco du trafic sur la canal 
da Charteroi à- Bruxelles, par où noua ar­
rivent dans la capital» la majorité des char­
bons, a poussé quelques interees-» à de­
mander à la „ Chronique des Travaux pu­
blics" quelle serait la capaoitô des plus 
grands bateaux après L'xUar^issement du ca­
nal et dans quel délai co travail serait axé-
Cttt-r. 

St'nons nous reportons aux dates- de dé­
but do ces travaux et à eert_in__ séances 
du Conseil provincial de Brabant, le» con­
clusions quo nous serons eu droit déformer 
seront beaucoup plus pessimistes que oelles 
de la „Chronique des Travaux publics", au 
moins en co qui concerne oot achèvement. 

On sait que ce canal, qui a une longueur 
de 87 kilomètres, y compris les embran­
chements du Centre, n'a encore été ré-eo-
tionné que sur 48 kilomètre-. Ces travaux 
ont été entamés en 1880. 

En réponse aux réclamations ui^ent-_, le 
gouverneur du Brabant fit remarquer que le 
canal et ses embranchements ont donné lieu 
jusqu'en 1312 à une dépense de 17 % mil­
lions de francs pour les 4S kilomètres 

; transformés, et les 9 kilomètres en voio 
d'achèvement. 

— n faudra encore, disait-il, au moins 
50 millions pour achever le plan adopté." 

D'un outre côté, le rachat du canal de 
Charleroi, en 1S39, a coûté près de 13 mil­
lion» ou gouvernement. Le août total s'è__-

! verait ainsi, à l'achèvement des travanx, à 
plus de 110 millions. 

Le . calculs faits par nn d e nos - iono. 
mistes pen-ett—it de croira que l'on mettra 
moins -'emprcs_rmBat qua jamais à Vach.-
voment db canal ponr sa miss à grande 
section, s i l'on consul!, avant tout le» in­
térêts du Trésor. 

a VOYEZ L'AMÉRIQUE I » 

Combien de irersonnes éclairée» et bien 
m____onnées don:__t coutinue_o.—ent dans 
l'erreur do citer les iœ-ticntions ai-iiricaines 
en exemple aux nôtres ! 

Dans quelles communes bo'g_s trouverait-
on les aefeninistrés disposés, à l'exemple des 
Américains qu'on nous cite, à payer avec 
enthou6iar-me une taxo spéciale lovée pour 
assurer lo fond, et la service des biblio­
thèques populaires a 

Ceux qui se plaisent à nous confondre 
kVveei les Américains dans un même amour 
des livres et dans le même zèle pour l e ï e -
lèvemenb par les livres, nous disent qae - .as 
la plupart des villes ainét-icaiiies la biblio­
thèque est le monument lo plus imposant de 
la cité. On nous dit quo le grand philan­
thrope Cairncgio a fondé uno institution mo­
dèle qui apprend au peuple à aimor la lec­
ture, en mettant dans les mains de tous les 
onfauts de la cite des livres bien écrits, 
propre» à leur âge e* à liSur condition. La 
bibliothèque centrale a installé cent cin­
quante-deux dépôts dans les divers quartiers 
de la ville : k_ enfants y ont (tes sai.es 
spéciales ; le» adulte» de» locaux sépares, 
et tes étudiants des salles de Hc_—__< es'-, 
Ces dépôts sont de petits édifiées cirque, et 
riante. 

Où sont les .a_iour<__ aveo lesquelles on 
éta-_r_it et entretiiend—iit de tels dépota 
chez nous T Convertissez nos populiitious à 
1_* levée (tes taxes nécessaires, clier» l eo 
tenrs. Indiquez-nous le Carnegie, lie zèle, 
de no» fonctionnaires ne fera pas défaut. 

Non» nous étonnons (.enteudre dire jiar 
un de nos corresjxmdanls, grand _oi_te_r 
de lecture et habitant Manage, que cette 
commune, oentre industriel, n'aurait, d'après 
lui, point de bibliothèque... Des documents 
officiels établissent, cependant, quo B_——âge 
possède une bibliothèque fondée par le 
Parti démocratique du Centre. On nou» dit 
aussi qn'à La Louvière il n'y aurait pas 
do bibliothèque oomninaale et qu'il faut s'a-
dressor à la bibliothèque, très insuffisante, 
do l'Ecole industriello. Ici, encore, des do­
cuments officiels nous disent qu'il existe 
dans cette localité une bibliothèque _i__> 
lique, et uno bibliothèque libérale fondée par 
M. lo député Boël, ot nous ajoutons que nous 
serions bien .étonné qu'a* n'y en eût pas 
uno à la Maison du P_:|iile. 

Quoi qu'il en soit, on peut retenir, des 
communications oi-dessus, que les làbliothè-
ques existantes ont pent-ôtre lo tort de no 
pas sa fairo assez connaître, puisque des 
personne». _itôri_«ées à leur existence peu­
vent do bonne foi les ignorer. 

Le service des bibliothèques ne ménage 
pas se . efforts. 

La. liste générale des bibliothèques de Bel­
gique, publiée par los soins de la Société 
Biblion en 1-07, mentionne, à cette époque, 
un total d î L39S b__ial_-il_es. Un re_rvé 
fait oa 1914, permettait de oonstater qu'en 
sept années les nombre des bibliothèques 
-était élové à 1,800. 

Un comité central, formé en 1915, dans 
lo but do propager le plus possible les lec-
t-iros utt$les parmi te» Chômeurs, est par­
venu à obtenir un subside de 20,6-0 fr., 
et un appel an pnblic a mis en outre entre 
les mains du comité 20,000 vohiroes. 

On estime qu'au comm_icement de 1.16, 
te nombre des bibliothèques s'élèvera àl2,0--. 

Cette ascension progressive permet des 
espoirs... presque américains. 

LE JOUR DE L'AN EN CHII4E 

Nulle part, le rcnouvellement de l'année 
n'est fêté avec _____ de pompe- qu'en China. 
Cest, en effet, la fête des trois coamuc—u-
tés : Pan, lès mois, les jours. Dès l'aux-ora, 
dont toutes les maisons saluait l'apparition 
par des détonatiorns tormidables da pétards, 
les fonctionnaires se rendent au temple im­
périal, puis au temple da Ciel, de C—_fu-
oùis, da dieu de la guerre. Après <j_oi 
commencent les visites qni durent parfois une 
semaine entière. Le peuple, de aon côté, as 
livre à des réjouissances variées. La fin dt. 
l'année a vu payer lea dettes, les vacance, 
administratives et privées laissant toute li­
berté au publie, ct puisque la saison n'est 
pas favorable anx voyagea, il ne restodono 
quo les jeux. On joue beaucoup en d u n e 

._ l'époque dit renouvellement de l'année. On 

joue aux c_r__, s a s dominos, aux dés. anx 
<__—> bêtes s t à m jeu pins instructif, qui 
iaj__m_e un tableau d'avancement dans la 
hi-rarohie. La musique, d'autre p u t , ne fait 
pas défaut à oes fêtes... Les _up€__t__B»n81 
«Ues aussi, ne manquent pas. Dans le même 
but que l'on tare dee campes c_e_ nous, 
pour -teigner les mauvais esprits, on fait 
éclater des pétard-, convaincus que les es­
prits n'oseront frapper à la porte drrrièi. 
lœquaHos se produi-ent ces détonations. Beau­
coup de gens, lo jour de l'an, dessinent un 
chaimo sur leur porte, ou y peignent soit 
un ooq, soit des dragons qua l'on croit ca­
pables d'avaler tout cru le démon qui se 
p_ra«e_rait de manifester sa présence. 

A l'aurore du jour de l'an, le vent qui 
souffla fait présager la sikiation at»i.osç__. 
riqae de l'année nouvelle et bien d'autres 
choses enoore, les récoltes, la guerre, te3 
in_n__io_s, tes épidémies. 

Souvent l'équinoxe du printemps, quo nous 
appelons le commencement du printemps, 
toinbo dans les pi_mier_ jours d_ l'année. 
Alors, c'est uno grande fate. Chaquo ville 
organiso la proo__ion du bœuf au pxin-
temps> quelque chose dans le genre du oor-
tège do notro bœuf gras, qui se termine par 
(les sacrifice». Le lieuf est tué et Ton en 
distribue la chair aux assistante. 

Ainsi que dau3 le calendrier arabe, c'est 
sur la mareho do la luno qu'est -.osé la cours 
do l'aniiôe chinoise» Les mois alternent ontre 
eux d'une façon régulière, par moi» da 23 
ot de 30 jours. Le jour sa compose de sept 
houra. do jour proprement dit ot cinq heures 
de nuit; soit un total de douzo heures au 
lieu do vingt-quatre. Ainsi, d'après le ca­
lendrier chinois, nous entrons, ca jour, dans 
la 52e année, du soixante-seizième sièclo ou 
la 4552e annéo du monde. 

CALENDRIERS 
11 en est de tous formate et dea genres 

les plus divers : à effeuiller, sur carton, 
on forma do délicieux petits livres, aveo 
chromos grossièrement dessinés et peintur­
lurés ou aveo estaimpo» et i_____lions 
d'un fini vériliablâment artistique. Certains 
do ces calendriers méritent qia'on le» oon-
servo bien au dolà do l'anuéo dont ils por­
tent la date; il on ost quo pour lour char-
nio ou ne so décide pas à remplacer, mais 
dont on so boruo à renouveler les fouilles 
___k_-x_-t_ des jours et des mois. Un joli 
calendrier appendu au mrur, o'est 385 fois 
par an une impression quotidiennement re­
nouvelée d'art et de beauté. 

Le choix do oes objets n'est dono pas 
indifférent. Il faudrait bannir de no» murs 
le3 su-jets rococo, les afïroux barbouillages 
rehaussés d'or enveloppant des imagos aux 
lignes san» légèreté, ni souplesse, ni vé­
rité. Et commo la foule est incapable de 
départ entro lo beau et le laid, il faudrait 
qu'aux approches du nouvel an des „oen-
aorers" allassent par les boutiques, maga­
sins et baaars et saisissant, pour les dé­
truire, les ineptes produits _o l'imprimerie, 
do la gravure et autres sortes do repro­
ductions. 

On p9unw.it formuler d'autres desiderata 
e-cono. J'aimerais, par exemple, à ce que 
les minuscules calendriers do poche se pré­
sentassent habillés d'uno aimable couver­
ture, si possible agrémentée d'un aimable 
sujet. Do plus il serait avantageux qu'à 
chaque mois fussent notées les fêtes prin­
cipales à célébrer aveo une oourto notice 
pour chacune d'elles. Nombre de calen­
driers, pour ô__ plus courts, négligent de 
donner oes détails. De plus, nos calendrier» 
no donnent pour chaquo jour que l'indica­
tion d'un soûl saint, alors qu'en réalité 
l'Egliso on a proposé, oonuno patron,, un 
grand nonibro dont la liste complète se lit 
soit dans les recueils connus sous le nom 
nom do „Vies de» saints", soit, et plus 
complètement encore, dans les ,,Martyrolo­
ges". On sait que, sous co dernier nom, 
on désigna d'abord la liste des martyrs 
chrétiens qui, à l'origine, formaient pros-
quo exolusivomiont la glorieuse phalange des 
sainte. Plus tard co nom de ,,tnarttyTolo-
ge", -bo__x_t son sons étymologique, dé­
signa la liste do to-'>--__j-iersonnagos, mar­
tyrs on non, portés à l'ordTtr a . jour du 
catholicisme. 

Pour en revenir aux calendriers do po­
che, martyrologe, en raccourci, on yieut 
souhaiter que, tout en maintenant sur lours 
listas les sainte traditionnellement les plus 
connu», ils se débarrassent de -prrtains 
noms par trop archaïques ou baroques et 
les rem placent par d'autres aujourd'hui 
populaires. Qui dono composera lo calen­
drier-type —. évooateur de souvenirs tradi­
tionnels, de folklore, d'histoire et aussi de 
grandies leçons morales T 
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le patron 

LA VIE CHERE 
Ne noua plaignons pas trop du prix du 

bourre, du sucre ou des ceufs. 
Nous n'avons à souffrir pour notro port 

que des petits inconvénients de la guente. 
Et si oela peut nous consoler, voyons auel-
quos aperçu» de la cherté dos vivros pen­
dant la siège de Paris. 

Lo cuisinier d'un grand restaurant- de 
l'époque nou» a laissé à cet égard un $_-_. 
oamet assez instructif. 

Quelques jours après l'inves_ss_aiont,grando 
élévation des tarifs. Voici uue ipremiè-o va­
riante __ menu habituel : 

Sauté de chat aux racines, 
Chevttl en daube, 
Sauté d'âne à la Iwurgeoise, 
Deux pages plus loin, il note 
— Jo mis en conserve pour 

2,50- œufs. Nous las ven__oes 2 frana» b 
pièce ot même plus. Le 20 décemDre, les 
premiers rats firent leur apparition sur le 
marché. Lea prix variaient do fr. 0.80 à 
2.50 la bête, selon sa grosseur. 

Le fromage était hors de prix ; la gruyère 
et le brie se payaient jusqu'à 15 fraiii-, la 
livre. 

On mangeait énormément de cheval et do 
chat. Il était même recoumnandé à cens qui 
a'v-ient des petite chats de ne pas les noyer, 
mais da les manger. RecommaDdation super­
flue d'ailleurs ! Cuits à l'étouffée aveo d_s 
oignans ou en ragoût, on les trouvait, pa­
raîtrai, savoureux. Les chiens n'étaient pas 
moins appréciés, oe qui fit pousser dos cris 
do douleur aux âmes sensibles et particu-
lièrament à Francisque Sarcey, indignia contre 
oe qu'U appelait „un crime qui eut révolté 
même Ugolin". 

Cela n'_airr_cha pas le» boucheries félines 
et canines de se multiplier et que l'on y 
vit Tendre à prix d'or une côtelette de chat 
ou un gigot de chien. 

On mangea presque tous les animaux du 
Jardin d'Acx__n____on et du Jardin des 
Plantes, qui se débitaient à 10 ou 12 fr. la 
livre, selon la qualité de la viande. Le 
kangonrou valait 20 francs la livre. 

La portion de ,,sauté de paon aux ra­
cines" se payait une ______ de franc» au 
restaurant. 

Les rsBtoOTat-ni- ach_____t l'éléphant à 
30 ou 4o francs le kilo. 

Chez Véfour, an Palais-Royal, un étique 
poulet rôti valait de 60, à 80 francs. Une 
petite tête de veau ne se donnait pas au-
dessous de 30 francs. 

Potol et Chabot vendaient de» conserves 
ds prétendu beenf à 20 et 25 francs la boîte. 

Voici quelques autres prix : petite torrine 
de poulet, 18 fr.; do lapin, 15 fr.; un din-
don, 70 fr.; une oie, 50 fr.; le chou-iflear 
valait fr. 360 ; l s chou vert, 4 fr. 

Pour le bemrro, il était extr-mement rare. 
On an trouvait pourtant _>_. francs la livre 
et quand un marchand en exposait uno 
motte sur nn plateau tournant, dans sa de­
vanture, oette exhibition sensationnelle ameu­
tait la foule, excitait les convoitises. 

Quant aox rats, ce fut le régal le plu-
commun. On le présentait sur les- _____ sous 
des euphémismes alléchants : un rat à la 
sauce était baptisé ,,salmis de gibier". On 
sa payait de mots à défaut de mieinr. 

Los c_-_so_rs de rats, dûment régit—len­
tes, avaient accès dans lea égoute et se ser­
vaient de glucose dont ces rongeurs sont 
très friand». 

Mais os dont souffrait te plas ta popula­
tion parisienne, c'était le __anq_o du sei 
qui, môme un moment, fut introuvable. 

Dans les dîners, chez les familles riches, 
la plus grande supriso pour le_ convives 
é__t do voir au milieu de la table une 
petite salière remplie do s _ fm. 

Heiu^rusement pour nous, à Bruxelles, 
nous n'en sommes pas là et si quelques 
produits alimentairos ont _ug_a__é, ne nou» 
latnontons pas outre mesure : cela vaut en­
core taiotix pour noust, n'est-ce' pa» . que 
d'en être réduits à faire sauter à la casse­
role nos angoras et nos petit» brabanx-a-ns. 

UIM ET TROIS 

Ces deux chiffres rapproohés constituont 
le nombre 13 qui faisait fremb-sr jadis et 
quo nous voyons auj-ttrd'h.i miroiter, ea 
guise d'ornemout, sur tle» m-daillons port.» 
aveo bravade par les jeunes filles parties 
on gn«BTe contre le» préjjgés nics.iuiiis et 
les aberrations des superstitieux. 

Mais si le nombre L. est en voio de per­
dre son in&uenco fatidique sur les imagina­
tions, il n'en ros.e pas moins vrai quo les 
(_iiffa_. 1 et 3, qui lu e__na_M__, peuvent 
faire 1'ob.j— dune étude sérieuse au point 
il» vue unité et triait, dan» Fordre naturel 
•:on__a dans l'ordre p-iaOS-phique et reli­
gieux. 

I-og!__ons Te monde. C'est un mélange 
d'imité et de trinité. 

L'espace dans l'unité de son étends, se 
compose de trois diniensions : longuerur, 
largeur et profondeur. Lo temps, da trois 
termes : le passé, le présent, .avenir. Hier, 
aujourd'hui, demain. 

Le triangle t C'est l'évidence. D'ailleurs, 
tous les peuples ont pris le triangle oomme 
un emblème de la Divinité. 

Le cercle r Le centre, la circonférence et 
lo rayon. 

Même chose dans la physique, mais avee 
encore plus dréolati : Dtes forces qui go_ver-
nemt le mondo, la sei«nce est cn train do 
montrer qu'elles se réduisent à une seule 
force unique qui a _ne triple manifestation: 
étectricité, I_mière, ooloriqite. Image splor.-
d-do do la Trinité eéleste : la Puissance, 
l'Intelligence et l'Amour. 

La vie t Elle repose sur trois organes : 
l'estomac, le cerveau et le oceur. 

Lo langage 1 De trois mots : je, ta, il. 
De trois t-rme. : le substantif, Io verbe et 
l'adjectif. 

Le raisonnement , De trois propositions : 
majeure, mineure ct conclusion. 

La gamme * Do trois notes fondamenta­
les : la première, la tierce, la quinte qui 
forment l'accord parEait. 

La peinture H II y a sept Couleurs1 dans 
l'arc-en-ciel, mais ells. se réduisent à trois 
comma dan» te gamme : la Tii-mii-ria, ta 
troisième et la cinquième, qui prodiiisent 
toutes les autres. 

La famille 1 Le pèret, la ___ . ct l'enfant. 
La société 1 République, monarchie, em­

pire, dont le trépied social est : le cheé, le 
mini—re et le sujet. 

Au point de vue philoa-aphique et reli­
gieux, scrutons les livres anciens ct jugeons: 

Aristote, voyant le nom'jre trois partout 
dans la nature, dit : 

— C'est ainsi que, trouvant ce nombre 
dans la nature dont il est la loi, nous I ap­
pliquons à nos r-évotion8 envers les dieux. 
(.U.itaph. XH, 7.) : i , | ' I j | 

Platon répond, quand on lui demande ce 
qu'il faut penser de la nature de Dieu : 

— Je vous parlerai par énigme afin que, 
s'il arrive quelque accident à cette lettre, 
celui qui la lira ne l'ente—(te point : 

Le grand roi ost au milieu (ies oho­
ses, et toutes ohoses ont été faites par lui, 
puisqu'il est l'auteur de tout bien; quant 
aux swotndes choses, elles sont autour du 
second h _ ; er _-^»___ii_nr_^a.uto_r (_« troi­
sième." (Plat. Epist-, II, Op. t-nro- v i n , 
p. 403 (Edit. Bakker). 

Pythagore avait sur les nombres, et Cn 
particulier sur lo nonibro trois, des théo­
ries si profondes, si religieuses, que lui 
aussi, par une autre voie, arrivait jus­
qu'au dogme catholique. 

Qu'est-ce quo cette inscription grecque, 
placée sur le cirque de Rome * 

Le Grand Bien, l'En.endré do ___ 
et le Tout-Biiilant. 

Et en Egypte, oo fameux oracle do Sé-
rapis : 

D'aboi- Dieu, puis le V-rbo, puis l'Esprit, 
tro—i d-'ix cngendr.-s (__euiblo 

et so r-anî__nt en un seul. 

Et dans le» Indes, ce passage do l'Oup-
nekkat : „S_* (la Vérité) est Je nom do 
Dieu; et Dieu est Frabat, c'est-i-dire trois 
ne faisant qu'un." („Journal de la Société 
Asiatique", 1853, tom. III, p. 15.) 

Et au Thibet : ,,Tantôt ils anpeltent D'eu 
„_kOncikocich" : Dieu un; tantôt „Kcm_tok-
__m" : Dieu trois. Ils se servent d'une 
espèce de chapelet sur lequel ils prononcent 
ces mots : Om, Ha, Hum. Lorsqu'on leur 
demande l'explication, ils répondent que 
,,Om" signifie intelligence ou liras, o'est-à-
diro puissance; que „H_" est la parole 
(verbian-verbe) ; que ,,II_m" est le cœur 
l'amour, ot quo cos trois mots signifient 
Dieu." (Bonnety, „Ann___t de philosophie", 
tome XIV, p. 222.) 

Nous pourriona citer une foule d'autres 
passages. Mais en voilà assez au sujet des 
chiffrrâ 1 et 3. On voit par lii qufil 
y a un christianisme universel, répondu 
chez tous les peuples. Mais tout cela est 
vague, obscur, incomplet, indécliiffrable, 
tant que le soleil de la vérité pure n'est 
pas venu l'éclairer. C'est commo cette en­
cre sympathique qui est illisible, à moins 
qu'on n'en approche lo feu. 

LES JEUX RÉDEMPTEURS 
Rédtemptoui. % Eh ! bien, oui, les jeux 

organisés un peu partout aujourd'hui pour 
les priâonniers do g ___•_, pour nos pauvres, 
pour toutes les œuvres coiisacrées à ceux 
qui souffrent db la guerre ne sont-ils pa» 
qu_si_aent rédenuptea—. des fautes que nous 
pouvons commettre ? Ne rachètent-ils pas 
par leur but .philanthropique la faute que 
l'on comme* en s'amusant . • 

La ,,Belgique" en a signalé quelques-
uns. Les joueurs de billard sont particuliè­
rement charitables. Ils carambolent pour 
les malheureux. Et voilà des carambolages 
annulant tous los autres, qui leur seront 
comptés quand sera répart—i leur part de 
paradis. 

C'est ce qu'ont bien compris aussi les 
joueurs de quilles. Le jeu de quilles, s'il 
ne remonte pas à l'antiquité, est ancien tout 
de même. Les biographes du XVIIe siècle 
disent que Jean Racine se souciait moins 
d'avoir écrit ,,A_tali_" qua d'avoir abattu 
neuf quilles à plusieurs reprises. 

Après la guerre de 1870, quand une ère 
de prospérité s-abatt- sur la Beigiqtas, les 
__vri__ cl__kXi__-_s de la r-gton de 
Liège comme les ouvriers verrier, de la 
région de Charleroi conquirent de faibuteux 
sa.—res. J'ai va, à cette époque, jouer cent 
sous sur un coup de • boule. On ne main:i__t 
alors que du b__f te pin» savoin—_x; on 
ne Ixivait que do Champagne des meilleures 
marques. 

Et voioi qoe oe jour de luxe est devenij 
jut jeu de charité. H y a à présent, en d. 

L E 9 CARTES D'l»_(>iTITÈ 

Après la péri-cte _'___-0-i_-IRi—> P.—iviti 
das bureaux organisés pour te ___yi'_t__-
des cartes c-kleniité, te situation y est Re­
venue nonnale. Lo service créé et (liri;,. 
par M. De Quecker a déliv ré phis d. 
llô,0CO cartes ct, avant la fin du uiois, 
lorsque tous les documents __é-_MS_t tes 
-trangers aacaat été établis, oji es_:ii_ qu. 
te total at____B- 1_0,OGO. 

Co quo te publie irinore, c'est (tue lou. 
changeiirtrat d3 résidenoe _rt.rr._Ki i'o'.^'sta­
tion ijo changer la carte d'ideuaié. 3'c co 
chef, k» bureaux c-tirn_.it à una o_t_a_:e 
loi cari..,1 qui devront jotirarflement ._•_ 
établies à nouveau. Ls oontrôlo ites _trte. 
axi.__nto- entraîne éEB_____t w.i travail 
spécial. Les membres do la polie. _s l'ait. 
toritô ooCk_pa__ se font à e___as .n'irai.» 
di à cortniiis mo_e_f-, roinetir'O conta*. re,u 
„a_-hoc", la carte cFi-îentifi. Ces carte. 
sont vérifiée, dans k_ «________,!_ .«...vicei 
compétent, avant t-éti-o reàtiiué'.s à leur. 
détenteur. Il importe d'attirer raStenlj-n du 
publie sur loi inconvénients qui poiti'iviiont 
résuiltor _:t f.it Ca ne pas ('.ro perleur do 
Sa carte d'identité, lorsqu'on cirotil,; en viii.. 

vers pointe die la ville et ds la bantieue, 
des tournoi, du jus de quilles. 

L_ mé_____s est bien simple. On nftyo 
deux on quatre sous pour deux coups de 
boule. On ___tio_ne les point», et le vain­
queur, ou __» vainqueurs (oar il ne tau* 
(îécourager personne), toucheront une prime; 
une très grosse part do la recetta, pi»_Kj_5 
toute la recette, sera oonsacrée aulx viotsmes 
de la gx-Jrré. 

J'ai été voir jouer, et la spei-tacle « _ in-
térœsant. La _oèno est oonnue : un oou-
loir do terre bien aplanie, une planche, le 
qtiflber. Le jo»_«r s'avance; il peut parfois 
choisir sa ba>_te, grosse ou mince, selon sa 
vigneur s a son adresse. Il se oanipo devant 
la planche, soudain s'élance, se peuche de 
façon à co quo la main soit au ras du sol 
et lâche la boule horizontalement, car il 
fa__ (ji_all_ Honehe la planche pour que 
compte te coup. JUla part, elle roule, a'.te 
atteint le quinconco des ncttf quilles et leS 
renversa toutes ou quelques-unes. 

Il y a de prodigieux quilleurs ; ce voca­
ble, qui n'ost point dans Larousse, m'a été 
j___»_é par le seirétairo do la société or­
ganisatrice, n s font neuf à tout coup ou à 
peu près. Cest ainsi qu'à l'heure actuelle 
ii y a quarante barrages de joueurs ayant 
fait dix-huit points en deux coups. 

U y aura ik.no, iaévitabloment, li_ta jus­
qu'au dernier moment. Et co donner _»> 
ment, on lo reoutera vra__ail>labl__ugil jus­
qu'à extinction de la générosité ou des ie_-
sources ries ce-cuxTeDts. On fait oela pour 
les tombolas aussi, quand on veut (i'tre gé­
néreux autant qu'on Io peut être. A-trappe, 
Vieux Mendigot ! 

Et cotte boule qni ronte ne pourri- pas 
rtro assimilée à sou oongainère, le ciilloui da 
piorre, dont le proverbe dit : „l>i_rra qui 
route n'amasse pas moussa." 

La boula qui roule amassa du réconfort 
pour les pauvres gens. 

'AU POUT,, premier resfaurani A_ P053SOÎ Î . 
•r.i--it 

SanniorlHi. de Glain-___U__, SSa!. _»•__—_, 
30 ;-I0 

L'ASSISTANCE PAR LE T P A V A H . 
L'appel que FCnion patriotiqno des fem­

mes belges a adressé au publio pour son. 
œuvra d'kissLstanca par te travail, psxtdaat 
les fêtes de Noat, a été entendu et lo né-
suit;— a dépassé tontes les cspérrnic-,.(.tr'ia_» 
au dévonulnen. dos jeunes filles es de» 

t̂-mnes gens qui so sont pro-î-uaVî itaîa-
compter, la vente de» ciu-neis do p--ho ',•«>» 
l'agg-omération bruxelloiso a été extièmo-
morit fruct'tieuso. L'Union patriotique d-_ 
fc_îmas belges s'efforce, on le sait, de pro­
curer du travail aux victimes du e_A_—igc. 
En vue de réaliser ee but, elle a organisé 
de» .services de» distribution de travail à 
domioale : oouturey tricot, dentelle; un s » 
orétariat de pla-semont ]x:iur gens de métier, 
employé, geus de maison, etc., des ate­
liers pour la fabrication du jouet, ua ate­
lier pour l'apprentissage de la dentelie au 
nie*. 

Ces diverses braneftes _» l'activité da 
l'Union oonnaissont un sptendido essor. De­
puis sa fondation, il y a quelques mois à 
peine, jusqu'à co jour, ello a effectnié plus 
do 2,000 placements et distribué régulière-
mont du travail à des milliers d'ouvrières, 
à Bruxôllos et même en province, par l'in-
termé_ïairo des quatorze filiales qn'elle y a 
créées. Ello a payé cn salaires aux ou­
vrières des sections vêtement, dentelle,jouet, 
plus de 330,000 francs. Ce chiffre témoigne 
do la tâche accomplie. Elle eo poursuit 
d'ailleurs avec uue inlas»_h,'e activité. 

LA QUESTION DU JOUR 
— Eh ! bien, Jules, quelles nouvelles à la 

campagne . 
— Rien, mon vieux, et toi *... Une ciga­

rette î 
— Mais oui, avec plaisir. Qu'est-ce que 

tu fumes . 
— Oh ! mon cher, chez nous on no voit 

plus quo les „Fabir". M. le notaire, l i . le 
curé, le garda champêtre et Io sacristain, 
tout lo monda fume la cigarette „iF_-ir". 

K___ 

JLU _P_AZ-AXS 
COUR D'ASSISES DU BRRS..HT 

La réponse du jury, en cause du jeune 
Gabriel Thieaponta, fut négative pour le 
meurtre et la tentative de meurtre; partant, 
la réponse aux seizo questions accessoires 
devonait inutile et la Cour acquitta l'ac­
cusé qui fut remis aussitôt en liberté. 

Apre» l'audition des témeius, l'ho-orabla 
substitut Fauquel prononça un bref réqui­
sitoire plein de __i_r_tét_do, au cours du­
quel il déclara que sa conviction au sujet 
de la culpabilité de Thienpont s'était mo­
difiée et s'en référa à justice. La plaidoi­
rie de Me Sasserath fut tout aussi oourte; 
c'était te cas où jamais d'appliquer l'arti­
cle 71 du oode pénal qui prévoit „la force 
à laquelle l'accasé ne résiste pas". Comme 
l'aocnsé à ptes de 18 an», il est regretto-
Me que te juge des enfante ne puisse te 
protéger contre lea fameuses forces qui 
anéantissent s» volonté. U est à espérer 
que le bon milieu qu'U saura se choisir le 
maintiendra dans la voie du bien. C 

Pour l'Œuvre de M00 Orianne 

Paul I j" . _ _ _ a '°° Duj__ia F., à Pont-a-Cctles. Un 
solo-ehe-Bm, 0.50 

Mme L., Liponne, 2-50 
H. E. S., à Mons, 2-SO 
Vve G. Masoane, à Basse.Bodo_x, 15*0 
René, Pierre et Madeleine F., 10.00 
Anonyme, à Leuze, 3.75 
La famille d'un soldat de Grosage, 10-OQ 
Jeunes gens Harmonie Pâturages, 25-00 
Amriiyme, 6-00 
Anonyme, ^ ^ 2_50 
Une Ix>_ne-___nan ( b _r__M—_ix_", __Î0 
Tperrâel, général, à WofmrH. 5.00 
Jules VandeVof-e , à Ixelles, 1.00 
Anonyme, 1 0 0 
De la part do -ferisse, 1-25 

Total, fr. _>_. 
Liste. pi»i_:($_t_itos, fr. 2,807.15 

Totaux, fr. 2,8-6.65 
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<-ES GRANDS JOURS Î)E CHACUN 

LES F Ê T E S DE FAMILLE 

s 

On avouera que j -mais sujet de chronique 
no fut d'uno aotualitié plus impérieuse. Lit 
cela non sculauient parco que nous sonimes 
Jans cotte période de l'année où les dates 
cratlitionnelles des réunions de famille s'ac­
cumulent, mais parco quo les circonstances 
particulières font quo l'on nq s'amuse plus 
1,'uore qu'outre soi. Depuis If. gu<__e, eo 
x_fc-— et c'est un bienfait Oa l'effroyablei aa-
tamii- — on tut revenu un prti de cette vie 
tellement ,,en dehors" que l'iixcès du luxe 
tt du bi'ja-êlre nous avait fait adoplcr. 

A tout coup, les familles lès plus bour-
SOoises, c-ilc. qui pouvaient le inieui- goû-
c r la douceur du foyer, croyaient nécessaire 
. a l l e r a i t re-taurant. Et A en était de 
_(<—_ pour le plaisir quo pour lo vucingcr: 
t. quoi bon lo créer sous son, toit, somblaity 
DU dire, alors -qu on le recontro tout fait 
tons trente-six cinémas, t héà t - s et salles 
Je concerts _ . . Donc, après la <__ar au res-
Bt—aut, Monsieur, Madame et Bébé se liâ-
aaiont vei's quelque spectacle d où I o n re-
renait avoc la sensation de s'être plus ou 
noins bien amusé. Cependant on ne runiar-
)ua_ pas, ou l'on ne voulait pas remar-
jjirûr, que ce plaisir était bien inférieur, par 
|aar que ca plaisir étail bien inférieur, par 
uoiucoup de cotés, à celui que l'on eût 
goûté dans une fèto de famille, en un jour 
iout entrer consacré aux joie, du foyer. 

Et d'abord, en lèsle générale, on ne mange 
jamais mieux quo chez soi . Si parfaite quo 
t.uiss_ être une cuisi_o de restaurant — ot 
nos restaut-ants doivent êtro regardé., de 
"avis des, connais—lurs, comme les pre-
•jiors du monde — eiie ne donnera jamais 
co souttinoui! d'intimité, cette conscience de 
manger uno noiirriture pi-parée uiàqir.rmeiit 
pour vous qui résulto de la cuisine fami­
liale. Les Anglais, qui comprennent si par­
faitement la douceur du home, ont recours 
. d'extraordinaire- recherches pour se la 
procurer dans tes gn_.__ clubs d'_itiué- à 
?iipp!éar, pour ainsi dire, lo foyer dout ils 
mit lo fétichisme lierneux. Dans ces grands 
r.ivbs -l'ont nous parlons, les élégante, cn 
Habit irréprochable, tiennent à venir sur-
rO—ter eux-mêmes à la cuisine la cuisson 
Ses formidables rôti , de la Christmas. 
C'est assez pour prouver combien il im­
porto do se sentir chez soi, d'étro c-n rap­
port intima avoc la fa'uriuation du ni)iau 
pour te bien déguster. 

Dono, on ne mango bien quo chez soi; 
mais surtout on ne s'ainuse bien que ohez 
soi. Dans la maison fomitel . les enfants 
p_irve_t sans cesse courir, trott—: d'une 
rhambro à l'autre, monter, descendre, déve­
lopper oetto tiinrbule.ca insupportable, qui 
ist cependant te bonheur de tous ceux 
iju'el—i saniblo c_aspér€r ! Voyez les môtnts 
infants dans un restaurant, obligés de res­
ter assis, immobiles jusqu'à la fin d'un 
tong ropos, écoutant des conversations aux-
5_all_3, par clianca, i ls ine conipircnnent 
tfoutte. Car, si innocente quo soit uno eau-
t-rio à bâtons rompus, si même elle évite 
ious les sujet» fâcheux, si ello so borne aux 
•'terneiles a__xtes do la guerre, ello est tel-
•omsit inutile, fatigante et oiseu_o, au prix 
.33 ja_x et. clea cris des enfants et de la 
ioie quo vous prendriez à simplcai—it le)3 
voir et, » le. entendra, avec la . âge ht—ni-
lité do vous diro que jamais la pensée d 'un 
nomma n'a vain Io riro d'un bébé !.,. 

C'est bien pis encore dans les cinémas, 
les théâtres, le- couc-or,., oil il &ie_ qua le» 
.talheureux petits, e» ceux qui, déjà, grands, 
po_sè__it encore la délicieuse -jeunes_t, so 
lionnent cois et gourmés pour reguixtar do 
vagues spectacles, écouter des m__qt__i ob­
scures ou banales (c'en est fait, par ben-
-Oiir, n'est-co pas 1 des musiques Bavant..) 
i suivre uns intrigua quelconque, ' comique 
'JU tragitpte, bâiller à des conférences,'... 

Ainsi lo plaisir du dehors oblige constim-
maot à l'imiiï. bilité, an silence, alors que 
Miez soi ou peut se laisser aller à une joie 
sans contrainte, une joie active, a lors qu'on 
. a tout loisir d'êlro ù son gré l'acteur do 
la farce seulement représentée ailleurs, bref 
li'ôtro soi-ni_:uo la cause aussi bien que 
l'effet de son plaisir. 

On dira que nous ne parlons ici qu'au 
point do vuo des familles nombreuses, des 
ménages aux ribambelles d'enfante joyeux. 
Mais o'ost. qu'on effet lo plaisir no se con­
çoit pas en dehors du foyer égayé par les 
petits. Lo célidatoiro est une exception un 
pou monstrueuse d'ans cetto vie qui lui refuse 
«.es satisfactions les meilleures. Il • lui reste 
sn_loi__it le sport ou la débauche; trop 
lteiireux s'il sait se garantir da celle-ci pa r 
t 'étu-t . P_______i religieux ou phi loso 
tihique, tout co que l'hommo pratique pour 
lire malheureux avec quelque noblesse, — le 

.(impie bonheur ne so pouvant goûter que 
•.ans la simple nature... 

Profitons! donc do la guerre, qui ferma 
la majorité das théâtres, qr_ réduisit tes 
(•avenus de chacun et ri_..r_g__ les distrac­
tions da tous au minimum peur retrouver 
lo plaisir chez nous. 
_ Or, lo. fêtes do famille forment comme 

l'antique consécration do ce plaisir intime. 
Elles en sont la forme normale, établie de­
puis do longs siècles ct dont l'atavisme se 
perpétuo et demeure ancré dans notro sang 
ct dans nos c_liii__ nerveuses. Avant tout 
ces fêîes nous apprennent par leurs, _a__ 
tixo- et lour relatif petit nombre que, même 
pour les plus riches, te plaisir no doit ia-
laais être qu'une exception... Alors il dorme 
du réconfort e . de la force, comme le fo­
rait uno halte, un repos, un loisir ; plus 
rapproché, il alïaibiit, il affadit, il sort do 
son rôle. C'est la leçon cn quelque sorte 
des rximouus qui, pris à petites doses, relè­
vent l'appétit, activent les fonctions do l'es­
tomac, mais do... l'excès abîme et detruque 
l'appareil digestif. U est bon que los fêtes, 
même les plus honnêtes, soient espace*, et 
rares ; Ainsi les onfants cux-méiriies com­
prennent d'iiisimot que le plaisir ne doit 
oc-tper uno place tout à fait accessoire, 
Ioistnn. la meil lettre ct la plus large au 
travail, notre véritable fonction ici-bas. Lo 
plaisir ost une exception ; l'énergie __ la 
toi. 

J'Jnsa_e, cos fêles traditionnelles sa rap-
ponont à de grandes dates qui, ptnp: la 
idupart, so rattachent à un double ordre < _ 
penséo., les unes r_igà-U__s, les autres pu-
L'Oi-â-it naturelles. 

Prenons pour oxomple la Noël. Elle n'est 
pas sea.ement . la principale fête clir.itiiTino, 
i'aisairt dire à tous : „Voici le Itédemp-
lottr.y Ella . rt encore la solenuisation mûmo 
(les trimas, cachant comme sous le manteau 
du vi-l lacd Hiver lo jeune espoir annoncé 
par les promesses du so_t i i_ . Lea jorics 
vons croître; le soleil cessa do s'éloign: _ do 
nous; le printemps pa_c_l __ on gerane 
(-.as Noël ! Les fêtes do famille nous don-
i.ont cos enseignements avec la lionhoniie ot 
-cenolion naïve des vie-lcs m _ _ . grands, 
pleines de contes merveilleux. Falles noua 
instruisent de force aux usages curieux, aux 
utiles tenons' ct qui, tout en ainusaivl les 
enfant., font penser les hommes, rêva. le_ 
pt-tes. Voyq; la bûche do N'oël, l 'arbre il­
luminé, tous los présagea emplissant __ 
lours souvenirs antiques la grand, nuit ou 
s'allume la splendeur chrétienne. Eu mâroe 

; temps quo rappels mystérieux, co sont là 
prétuxtes à jeux divertissants qui permettent 
aux p_à_. de n e pas rester figés en plaoe, 
mais d'aller et de venir par toute la mai­
son paternelle, d'en explorer les coins les 
plus socuets, do garder ainsi à jamais, dana 
leur métaaoiro fidèle lo souvenir dôUciîux 
du doux nid d'enfance. Oh ! co souvenir 
du toit familial, combien il est moralisa­

teur I Combien i l engage à ne pas laisser 
s'épuiser on vain la jeunesse, mai» à fon­
der aussi à son tour un foyer sacré ai 
heureux 1 Dons les plus tr is te, jours, dans 
los plus dures épreuv-Sf- le souvenir de la 
maison d'enfance revient comme un mirage 
encourageant, et quand la mort approche, 
elle insuffle l'espoir de . trouver dans l'au-
delà une autre maison du Père, du père de 
tous, uno maison de lu_ui_rt. ou l'on rentre 
après cetàe vie, vers quelque kpa—MOM nuit 
de Koul sans déclin ! 

Presque toutes las fàtes traditionnelles, 
surtout oelles d'hiver, ont pour coinpl-_i_it 
ou pour base un festin. Il en est une dont 
es fe-tin forma toute la matiùi'o, totrSe la 
substanca : c'est la foie des Rois. Un dos 
plus illustres parmi nos grands p_u_rcs, ' 
Jacques Jordaens, s'est presque uniquemeait 
vou'é à ruprésanber ces ripailles du jour 
dos Rc.is. On compte une bonne douzaine 
da toiles de lui consacrées à ce m-ilme su­
jet, reràrésenté presque toujjonrs do te m.oie 
façon. C'est que cette relprésenl—tion est si 
parfaite, si complète, quo le peintre la re­
commençait toujours, sans s 'en lassor ja­
mais. L'aïeul porto sur sas chevaux blancs 
oette couronne de papier peint et doré qui 
sy_ibol_|3 la royauté éphémère de la fôvo. 
Ella est ornée, cette couronne, d'un m-__ l -
lon où l'on voit la Madone aveo l'oufant, 
ce qui montre quo les plus flamandes, les 
jilus belges sonst. lités ne s'éloignent j î -
mais de la notion chrétienne ot du souci de 
la famillo. Et tout autour de ta table, co 
n'est que la joie de la mangeaille. des bois­
sons à tire-larigot, des chansons baoliiijues, 
des rires gros et des joux légers. Les ani­
maux eiLV-niêinios,, les chiens, les c i i a t . aes 
perroquets participent à la gaieté de la réu­
nion de famille, où les domestiques sont 
(K-'rnis, pour une bonno part, car au tiionipr. 
jadis ils étaient comptes ccn_no faisant par­
tio intégrante du m imago, largesse qu'ils 
payaient par leur superbe et simple d-vouo-
lac-nt d'_i3.''i_ctifs. Même il y avait, à cer­
tains jours, des féites où mêlés aux eafaute 
de la maison, aux tout-peùits, les serviteurs 
deveatak—t maît t-s à leur tour, prenaient 
pour vingt-quatre heures tous les droits du 
pouvoir. Cala leur ~——__—_> de se repo­
ser do la fatigue d'obéir; cela leur penne. . 
tait aussi do, jugor par expérience comli_-_ 
commander ost une chose d_(icilo et las­
sante et dont il importe de ne pas jalouser 
ceux a-xcuiels lo destin l 'imposa. 

Avec la saison qui javance, avec les 
jours plus longs, l 'air plus tiède, les fê-es 
do _unille sortent peu à pou da la salle 
commune, de la grandie salle au_ lambris 
do chêue, au parquet ciré et luisant oommo 
nno glace, aux murs décorés des pa__t__s, 
des aucêire.. A Pieques, si l 'on s'assemble 
encore pour manger les œufs de miracle, so-
l_i__l(__ei_ bénits, on les a d'abprd été 
recueillir, avec des rires ot des étonnem_its 
enfantins, dans te jardin, sur les pelouses, 
dans les taillis où les cloa-ko. les ont laissé 
tomber cn revenant de Rome ! 

A la Saint-Jaan, au solstice (Tel"., c'est 
on plains champs, parmi ies fenaisons, les 
récoltes bientôt mûres, que l 'on fête autour 
des feux mystiques, sous la couronne de 
flairs composée des douza planïcs consa­
crées — le>1 herbes de la SainaWaan — 
o'(i_ cm plein, nature que l'on exhalo on 
refrains et cn danse, la joie du bon soleil, 
l'espoir en sa toute-puissance contre l'au-
toiiina menaçant. 

Et c'est après avoir caché sous l e . pou­
tres du toit, en gage do cet espoir, te ixm-
qtret do la Saint-Jean, que l'on rentra dans 
la chère maison pour une dâi-ièro fôtn do 
fami'.lo, colles dos Morts, encore célébrée ù 
table, où, après la visito aux eim_t____ 
giaeés, ou iijia.ga .les „zieto koeken", le.i 
ei-êipjs flamandas, les , ,vaut_s" . a l lonn ts , 
les gate—Os bretonnes de blé noir, par les­
quelles on communie aux fe-passés. On boit 
aussï an souvenir de cesl absent, que tes 
fêtes de famille no sauraient ou-Her; on . e 
rappelle en souriant lours faits et ge___ : 
on évoque la physionomie et los paroles 
.63 chers disparus, toujours p_é__l—l dans 
tous l e . cœurs ! 

Et voilà tout co qui fait aime? les fêtes 
do fi-iiiile; voilà pourquoi il ne faut pas 
en laisser pa rd i , la vioilla h_____D. E l e ­
vaient mieux, vous pouvez m'en croire, que 
toutes les distractions que peut nous 0_r_ 
la vio au ctehors, la vie de plaisirs sans 
aucune signification dont la guerre, jwovi-
dontieillemenr, nous a pour un temps dé­
livré. . 

PAUL-LOUIS 

LA VIE A ANVERS 
Chronique do la chtai-itc 

La Ligue provinciale des invalides de la 
guerre belges, qui a son sii'go 75, 'V'icux-
_____-___U_, est cxclusiveuient comi-ioséo 
d'anciens solàxits bles.es ou rendus uii-pro-
preô au service — sauf, bien entendu, les 
personnes charitables appuyant l".„.uvi_ d_ 
lears dons généreux qui tonnerit une caté­
gorie do membres d'honneur. L'action do 
cetto .Ligue s'est fait sentir déji d'uno ma­
nière très efficace. 

Co fui lo cas, une fois de plus, à l'occa­
sion de la Noël- Une i\'-û intime avait été 
organisée pour les enfants elo nos invali­
des; un arbre do Noël monstre, chargé de 
prést-iîs de toute espèce et de succulentes 
friandises, a fait la joio des pauvres dés­
hérites ct leur a fait oublier pendant toute 
une soirée, les tristesses de l'heure. 

T h é â t . o s 

A la demande générale, la- direction du 
Théâtre Communal s'est décidée à aug­
menter lo nombre prévu de représentations 
de l '„Arlésieune". Lo beau dramo rustique 
de Liaudet, si admirablement cominontà par 
la musique do Btzet, sera encore repré­
senté lo dimanche 2 ct lo jeudi 6 janvier. 
Avis aux retardatairos. 

•Samedi soir, 1er janvier, et te dimanche 
2, on matinée, reprise de , ,Een N ieu . Le-
veu", do U. Molis, notre sympathique Se­
crétaire communal, où l'auteur dépeint de 
façon frappante la vie, les moeors, te ca­
ractère d'uno petite ville flamande. L a 
joyo_se pochado, ,,Avontuurtje iu den Mis. ' 
complétera le programme. On annonce la 
miso à l'étude du ,,Maître do Forges" , de 
,,_.cne Miïdadigc", do - e s t e r da 'ficaro, et 
des „Revanants ' ' , do Ibsen. 

Len teu r s qui ne s o n t pas s - j a 

Uno femme qui compte actuelleaiea: vii-.gi-
six printemps, est depuis deux ans aban­
donnée par son mari, personnage fort peu 
recoramandable, paàvit-il, qui a eacouru 
deux condamnations correctionnelles, dont 
une pour attentai à. la pudeur sur la per­
sonne do sa bellesœur, ct qui a furtive­
ment quitté lo pays pour oontiimetr sans 
doute ses frasques au delà de la frontière. 

L'épouso trompée et délaissée a formé — 
et rion ne sa comprend mteux, j'ii^agii—t 
uno demande on divorce. Au mois d'octobre 
elle a fuit los premières démarche, à cet 
effet et, dès te premier acte de pr(xré_uro 
posé,, elle est durement mise à l'éprouve : 
on lui annonce quo la comparution suivante 
aura lieu vers le moi» d'avril, prochain, 
soit dans six mois, ot que probablement, 
après cette douxièmo comparution, sa dé­
ception sera plus grande encoce, lorsque la-
tribunal lui imposera de nouveau si_ moês 
de suspension do procédure, avant de pou­
voir - .venir devant les juges, car, suivant 
la loi récente concernant la procédure de 
divorce, il importe de décourager les pi_i-
daurs les plus décidés et les pins tenaces, 
sous prétexte qu'il faut donner lo temps de 
réfléohir à ceux oui entendent faire consa­

crer par justice une situation de fait qui 
dure depuis plusieurs années. 

Gela n'a-t-il pas l 'air d 'une cruelle iro­
nie t Sous prétexte qu'i l y a beauooup d'in­
stances de divorce peu just_ié-_, faut-il faire 
pâtir de délai» exorbitants des plaideurs 
dont la oauso ost évidemment digne de sym­
pathie t 

En cor rec t ionne l le 
A Hemixem, quatre individus furent, au 

mois d'août, arrêtés par des soldats alle­
mands et déférés an garde champêtre de 
l'endroit au moment où ils sortaient d'un 
champ porteurs do sacs contenant ensemble 
trois à quatre cents kilos de pommes de 
terre. Les prévenus, assignés devant le tri­
bunal, niant qu'ils aient volé les pommes 
de terre; ils los ont, disent-ils, „honnêx_-
mant trouvées" et ils voulaient le» rappor­
ter au propriétaire. Un do ces „accap.-reurs" 
a été condamné à 5 mois de prison et 26 
francs d'amende, les trois autres à 3 mois 
et 25 francs. Un seul de ces L-(Kvic_ts avait 
un passé viergo et a bénéficié de la loi de 
sursis. 

Guerre intestine. — Un batelier et son 
fils étaient cités devant la 4e chambre sous 
la prévention de coups réciproques» L e 
pore seul s'ost rendu à l'invitation de com­
paraître. L'avocat du fils, Me De Dec.er , 
a fait connaîtro au tribunal quo eo matin 
mémo son client avait été roué de coups 
par l'autour de ses jours et que c'est pro­
bablement l'état où il se trouvait à la su :te 
de ces mauvais traitements qui l 'a empêché 
do vonir; à moins que co no soient les 
menaces de son pèro qui lui aurait dit : 

— Si tu to permets de venir mo charger 
à l'aïudience, tu ne sortiras pas vivant de 
mes mains ! 

— Est-ce vrai î demande le présilent ; 
avoz-vous encore frappé aujourd'hui même 
votre fils ? 

— Sans d__te, répond l 'autre t r i s délibé­
rément; mon fils me manque de ncsjxX- et 
o'est ce qu'un père ne doit pas permettre. 

L'attitude et la mine assez singulicrne. en 
offoL do l'individu frappent l 'organe do la 
loi qui exprime un doute sar la responsa­
bilité du prévenu. 

— Non, non ! réplique aussitôt celui-ci, 
ne croye. pas que js sois fou ! J e sais très 
bien ce que jo (li3 et ce que je fai? î 

— C'est du joli, co que vous Saites ! dit 
alors le président. ' 

Et-, feuilletant lc3 pièces du dossier : 
— J e vois ici quo depuis plus do dix 

ans vous faites à votre fanimo une vio d'en­
fer; vou3 ne faites que la battre et la mal-
Iraiter de façon ignoble; elle a dû, de 
guerre Lissa, intenter une action on di­
vorce, mai» vous continuez toujours, et c'est 
pour la protéger, ai'firme la polico, quo 
votre fils a dû plusieurs fois intervenir. U 
parait même que vous avez étu poursuivi 
ea cour d'assises pour ces faits 1 

— Oui, j ' a i été poursuivi en cour d'as­
sises, da_s la Flandre orientale, reconnaît 
da nouveau très frano'.ie—lent le persoaaago, 
mais j ' a i été acquitté ! 

— Vovons los témoins, reprend le prési­
dent. 

Et l'instruction paraît confirmer pleine­
ment les éléments du dossier. 

Aussi, malgré ta plaidoirie du défenseur, 
Me do Boungne, qui se ________ vain„u__t 
de la décision dn jury flamand, la tii'ounal 
acquitte p_r défaut lo fils, qui n 'a f_itque 
préserver sa- mère contro dos sîvioes iuces-
s:vits, et coriu-.r__e le ba'etier a so. t mois 
d'emprisonnement, en ordonnant l 'arresta­
tion immédiate. 

— J ' i rai en ajDpcl ! s'êeri le personnage; 
il faudra bien quo l'on m'acquitte encore î 

Le calme qu'il garde est stupéfiant. .1 
tait peur. 

Lo Fo r t . 

Arrivages du 27 décembro : 5 (rtca-iers, 
2 bateaux--moteurs, 2à allèges. — Départa rï 
la î t ' i nc daip : 4 steamers, 3 bateaux-mo­
teur-, 1 allège. 

i-'ââaï-oivli 

Déclarations des 20, 25 et 37 décembre 
Vingt-trois d-ici_. _exo masculin : F . 

Boeynaems, notaire, 55 ans, ép, de_I . Coo-
-C'iia:—, D, ruo du Prince* H . MarUus, s. 
p., 74 ans, 78, rue, longue Neuve; D . Go-
niard, s. p . , C3 ans, rua da H_lande ; L . 
Vauuylc_, s. p.. 70 ans, ép. do P . De 
smet, 29, ruo du Prince; J . Vannieiv.von-
bei'gii, 7 ans, 21), rue de la Meuse; 3 en-
tanls on bas "ftgo. — Soxo féminin. : M. 
-Choiiers, 50 ans, ép. de P . Lc.^ost. 25, r . 
do l 'Autel; M, Vansant, s. p. , 72 —OS,veuve 
de J . Wot-teis, 64, ruo de 'Bréda; E. Tie-
lemans, repasseuse, 20 ans, 24, ruo de 
.Eporon ; J . Decculnorde, s. p. , 83 nus, 
veuvo do J . Dehondt et de G. Dcbac'.rer, 
ruo de Hollande; M. Mareels, s. p. , 80 a., 
veuve ' d . J . Vonckx, rue Vincent: R. Van-
e—bderi, s. p . , 77 ans, veuve de M. 'Bo-
riski, 20, rue de la Commune; M. T a t . , r;. 
p., 86 ans. veuve da C. Desmet, rue Vin-
e__ : A. Long, 69 ans, ép. de J . Camps, 
domicilié à Put te ; 5 eafants en lxis-Dgo. 

Naissances : 4 garçons, 15 filles. 

•*> T O U T - L I E G E • 
A l'Un'versI-a* 

L'e__men d;„ rassures à prendra pour 
pouvoir rouvrir l_s cours de l 'Univ_r_b : a 
fait reconnaiti'Q qu'il serait fort difficile, 
p_ur i 'iaitaut, _ organiser re_Sa_artjQàtax__ 
do façon sérieuse. I l a été coii-taté que te 
nom.ro d'étatliants epii seraient à mi'-u-a de 
suivre les cours, serait oxtrêmeauent réduit. 
Les étrangers fréquentant ce grand élvblis-
seincnt d'enseigneJiKent suirérieur étaieiit très 
nombreux. Leur _bs__ee quasi -otsilei est 
cei_dne. 

D'autre part , las étudiants belges seraient 
fort ___L___tés. Certaines facultés, la inij_e-
ome, i-ar exemple, M3 comiKuteraieuii au­
cun __v_, tous étant à l'arméo da c.'._ip_-
gno, Soit qu'ils aient été nommés m é d i t a s , 
uiil qir'ite servent commo au.|bu_i_c'c__. 
Dana l'onst-ubla, on estime quo la popula­
tion scolaire do l'Université de Li-oga serait 
réduite à moins do 15 p. o. de sou chiffre 
nor-ial. 

Le oorp._ profassoral ost très réluil;,i__u-
eoup de professeurs ayant quitté lo pays. 
Il s'est également produit des vides nota­
bles par la mort ou la maladie ele cer­
tains titulaires de cours. C'est ainsi qu'à 
la Faculté technique, le nombre des protes-
saur . -est réduit de sept à trois. 

U samblo donc bion que -U._ives___ de 
Liège ne rouvrira pas s e . portes, à moins 
quo pendant l'aiiné.i scoLaire 1915-1916 la si­
tuation ne so modifie. 

Lcs c a r t e s de __in 
Jeudi, venckedi et samedi s'effectuera la 

remise des nouvelles carte- do pain pour 
1-16. 

L'ancionne carte reste en la po-..;.. sion 
de son daiten—ur qui est tona de la produire 
loxs de sa, ,_v_iière visitea. en 1916, aux 
magasins do denrées. 

Les plaisirs 
On annonce pour lo. 1er jspvier, la, réou­

verture du Kursal, rue r c _ . â ' l l e . 
L'autorité allemande a faéi aliichcr dans 

tous, les. cinémas que la p-ésence dans c e . 
ét-lilK-ascimenU est interdite aux -_u_iUi de. 
moins de 1- ans, et. dana. los m_sics-h.-U 
-près 8 heures du Soir. 

— Nous annoncions __.cx—___t qu'une œu­
vra était en vois de formation, pour vonir 
eo. aida au p_-sonn_ et aux .i .f_- de nos. 
t_ô_tre3. MM. Jean Delvoyo et Àdolplio Ma­
réchal sont les présidents de ce groupement 
qui s'intitule l 'Œuvre du Théâtre. L'esprit 

commercial est étranger à oette ontreprfee. 
M. Brénu a inis son théâtee du Pavillon de 
Flore à la disposition du comité. 

D'autres oonoours tout aussi généreux 
sont acquis à l 'œuvre. Pour y applaudir 
il Saut se placer au point de vue du dé­
nuement de3 membrea d'tme corporation qui 
a subi en notre ville un chômage d-aieàze 
mois. 

En cor rec t ionne l le 

Quand vous trouvez un objet il fout le 
porter au bureau des objets trouvés, sinon 
vous vous exposez à des poursuites judi­
ciaires. 

Deux gamines qui avaient trouvé une 
bourse î-nfeiraïaait environ 8 francs s-om-
pressèrent do se partager la trouvaille ot, 
toutes ___reu_a_, reportèrent leur quote-part 
à leurs parents. La propriétaire de la 
bourse, avertie, eu fit part à ,1a police qui 
eût tôt fait de retrouver les gamines. Les 
parente do celles-ci ont été poursuivis du 
chef de cel et ont été condamnés l 'un à 
1 mois et l 'autre condiiionnellement à 15 
jours do prison. 

— Un individu, a été délestié de 25 fr 
dans un bar de la rue Capitaine où il s'é­
tait introduit pour se garer de la pluie. 
Deux lieautés du lieu ont été poursuivies 
du chef de yol. Los prévenues ont opposé 
les dénég_ticr.is les plus formelles. Nc_n-
moins le tribunal les a eondamnées l 'une 
à 2. mois et 50 francs, l 'autre à 1 m-is et 
26 francs. 

— En décembro un malandrin fut surpris 
sortant d'uno maison inhabitée appartenant 
à Mmo L.. . , qui est partie à l'étranger de­
puis le début de la guerre. Lo- voleur réus­
sit à fuir, mais dans la soirée il fut ar­
rêté porteur de bib_ots volés chez Mme L. . . 

Jean Simon — o'est te nom do ce malan­
drin — bouilleur à Hei'tal, comparait an état 
d'ébriété et prétend ne pas savoir co qu'on 
lui veut. Trois mois de prison lu i ' rafraî­
chiront la mémoire. 

Fai ts d ivers 

Mercredi matin, à 7 heures, lo maçon 
Mathieu L. , 2 . ans , travaillait à 'un égoût 
en constructioa ruo d-'Harscamps lorsqu'il 
tomba au fond de la tranchée d'uno hau­
teur de 4 mètres. U a été transporté à 1 In­
stitut Merscli. 

— On a volé au préjudice de l'épouse 
D... , rue do Saint-Gilles, un coffret ron-
fermunt uno obligation de Liégo 1897 
o.' 7,5S6 s. 15. 

— Les billots do deux mark faux cir-
culeat en ville. Le papier est glucé sans 
filigrane. Le timbre sec apposé au bas à 
gauche est peu visible. 

— On a volé sur te toit d'une maison, 
Thier ete la Chartreuse, 30, au préjudice 
do G..., une bande de zinc ct uno autre da 
15 moires carrés sur la plate-forme. 

Etat civil 

Déçlaralions du 19 décembre : 
Naissances : 2 garçons. 
Décès : q hommes, 3 femmes, 1 enfant, 
Houraes : Enulo Chaudoir, s. p. , 65 ans, 

rue Bas-Khieux, 73, célib.; Joseph Thomas, 
contrôleur pensionné, 79 ans, rue Jean 
d'Outremeuse, __, célib.; Emile Berger, 
comptable, 44 ans, rue de Gueidre, 2, ép. 
Darehambeau. 

1 _-ime3 : Stéphanie Fossion, s. p . , 33 ans, 
rao Bidaut, 39, ép. Dumon; Marie Galant, 
s. p. , 14 ans, rue Mississipi, 17.; Sidonia 
Cc-cl, s. p . , 56 ans, rue Journello, épouse 
Eowies. 

M 

A i__.G3Y 
Dq' notro correspondant : 

T e n i . i e dramo dans la Dendre. — Six 
personnes à l 'eau. — Une noyés. — Hier 
après - dtne-r, six batelières étaient allées 
oharoher leur farine au Comité d'alimenta­
tion do Wieze lez-Alost où leur bateau est 
amarré présouteaneut. Elle avaient p i , s place 
dans une iMi-quet!© pour regagner leur do-
mieilo 09 l'autre ci té do la Dendre, lors­
que soudain., par suite du torrent occa-
sioi.iû par los pluies incessante, du mo-
uieut, ta barque.-) chavira et les six feuï-
__3 lurent précipitées à l 'eau. Daro dure 
los bateliers, pour la plup-irt témoins de 
-accident, se précipitèrent dans los flots,, 
-amenèrent cinq des victimes vivantes sur 
ta berge, mais la sixième, une jeune fille 
de 19 ans, s'étant cramjionnée à la bar­
quette, disparut pour no plus reparaître à 
ta surface. A l'heure qu'il est, lo cadavre 
n 'a pas . oneoro été retrouvé. On présumo 
qu'il a été emporté au loin par le courant 
e.\.ccv__a qui dliouro eu heure augmentait 
d'in___ité. I_) parquet a fait uno descente 
sur les lieux. 

La cruo da la Itendre augmente constam­
ment et do plus grands malheurs sont en­
core à craindre. 

A __.JUjg__s.trr 
Do notie oorrespondant : 
Jeudi dernier, uu membre du Comité de 

ravi ta . i .uienî a traduit ou justico une per­
sonne qui l 'avait accusé de tripotage ot l 'a 
fait conctauiner à uno amende et a\i franc 
de d-.anaiagcs-intérêts demandé. 

A pi-opo. dos dikkcikssioiis à co sujet, 
nous avons constaté quo bien peu de nos 
eo__teyeas retrouvent leur chemin dans la 
dédale de nos divers comités ot quo beau­
coup n'en connai-sont pas îuê-uia la com­
position. . C'est poitr>iiioi quelques notes ex­
plicatives lour feront plaisir. 

i l y a pour le i_vi_iill_uie_t trois comi­
tés distin—s : 1* lo Comit. régiouuL qui 
engloba 34 co_uxiuncs, dont Grumniout, Sot-
tege-m ot Nloderbrakel. M. Van der iaioden, 
dépuré permanent en est le présklont, avec 
_L Albert Cartier, fabricant *da cigares, 
commo seca-ékaire; 2" le Comité cantonal 
qui, sous la pK-idence de M. De L'Arbre, 
jugo de paix, réunit les délégués des com­
munes du caniou; 3" le Comité local, pré­
sidé par ' __. It.•**-, Jianquiar, et composé do 
MAI. Bi••_o-__r, conseiller communal; Alf. 
li>e Biock, fabricant de cigares, socrotaire; 
C_ar__ 'Do Block, médecin; Pierre De 
l'ôoclc,. iuilustrirril; P . De Clippele, échevin; 
Lo L 'Ai . i ' s , jugo do paix; u . Do Natmv, 
dirocteur ds ta caoyériuive socialiste; Jules 
Van Boc'.àstaolc, bouch_r, délégué du liur-
gorabond (suppléant J . Pioraert, néçoeiaut) ; 
Eaiiiie Viia den Daeien, couseilier coiumu-
nal ; Jos . Vau dor Donclâ, fabricant deici-
gares; Benoît Vnn Trimpont, „he\-in. 

L--_ psâsid—ils aux bureaux de pain sont: 
MM. A . fin BioC-v au teeal du Cercle ou-
vrier; V. Do JJlook, 6_iio Saint-Adrien ; 
P_____ , • arsenal des pompiers; Van der 
Dor.c_, oinoma Brcydel. 

M. D e ' L ' A r b r e est à la tête du maga­
sin comniunal, dont M'. G. Broeckacrt est 
te gérant; M. Brocorens est direct-ir da 
n-igasiu des farines; M. Pierre De Block 
est délégué au Comité provincial, et M. 
Leurs est chargé des expéditions; M. Arth. 
Vanden Bossche est chargé de la compta­
bilité aveo M. Urbain comme employé. 

Lo Comité local se réunit t c .6 les mardis, 
dans l'après-midi, en son bureau de la rue 
ide la Paix . 
I Le Comité' 'de secours est présidé par 
M. Jwk . . l'oritaino, banquier, et so compose 
de .MM. Pierre De Block, 6. De JNauw, 

: délégué des syr.dioats socialistes; Hect. Van 
iden ___%a, industriel; Emîte. Vamden Ber­
ghe, déiéjjué du Bureau da liienfaiaance, et 
Chartes Van Li- ïer inghe, délégué des syn-

Idieals clirétiens. 
Un soue-comité, qu i s'est adjoint quelques 

autre» membres, s'occupe du fonds de chô­
mage. Tout un service placé sous les or­

dres de M. B_ay , po-oepteiir des p o s t e , 
en règle la distribution; le bureau est ou­
vert tous lès jours ouvrables à l'étage de 
l 'arsenal des pompiers. 

Un comité spécial et régional s'occupe 
de la protection des dentellières. Il se oom-
P—se de Mmes Crusener et G . Wuteoe-qz, 
de Mlles Eug, B i . et H . Lofebure. M. le 
vicaire St-ielstraete et est le délégué oiti» 
ciel; M. Arthur Cerole, comptable à la 
Banque de , la Dendre, le soarétaire-tréso-
rier. 

Ces explications auront leur utilité ci-oo 
sens qu'elles permettront à tous ceux qui 
ont uno plainte à déposer ou une requête 
à faire de s'adresser à qui de droit. 

Lcs ootnitôs dos autres œuvres : Croix-
Verto, soupe populaire, secours aux prison­
niers, Croix-Rouge, Maison ' des invalides, 
Œuvre du vêtement, se -o tu . aux pauvres 
honteux, etc., Sont suffisamm—it connus. 

Nous devons dire hautement, à l'honneur 
de nos concitoyens, que toutes ces œuvres 
sont vivaoes ot jouissent du soutien inin­
terrompu des porsonnes charitables. Sous 
lo rapport de la - î a r i t é la grande majorité 
des Gra___ion£ois — 3 y t toujours des 
exooptions et ce sont toujours tes mémos — 
fait noblement ot royalemont sou devoir : 
honneur à eux ! 

Je profite do l'occasion pour rappeler à 
nos eliers lec!_iu_ ot lectrices la fête de 
bienfaisanoe' organisée le 2 janvier, au Cer­
cle ouvrier, en Saveur de nos prisonniers 
d'Allertnagno. Los sociétés organisatrices ont 
fait tout leur possible pour former un pro­
gramme qui satisfît tout te mondo ot elles 
y ont pte__G___- réussi. Allons-y onooro 
une fois do notre obole. 

J ' a i dit plus d'une fois déjà que les se­
cours -aux prisonniers ne peuvent 'pas nous 
fairo oublier los autres nécessiteux. Et je 
pense aux étreimes de nos onîants do sol­
dats. Puis-jo demander quoique chose, pas 
trop, aux oinémas ' Us font de très bon-
nos affaire., sont critiqués parfois, loués 
d'autre part jiarce qu'ils donnent une par t 
des reO—__ aux prisonniers.Ne voudraient-
ils pas organiser uno matinéo ou soirée 
spéciate pour les enfants et les familles de 
nos bravos petite soldats 1 Les frais, mon 
Diou ! ne seraient pas trop élevés et ce 
serait pour les invitais quelques heures de 
joie et d'oubli I Est-ce fait . 

A TClîîîNftl 

Do notre oori_;ix)udant : 
Nos marchés.— Notro dernier marché au 

bourre a été assez _io_v_m_nti6. Diovant la 
hausse escessivo ct injustifiée do ce pro­
duit do la ferme, l'autorité all<_nande en 
avait règlement, les prix : uno af iiio.io àppos-..) 
à l'Hôtel do villa portait à 5 franca n___-
ma te kilo .de beurre crèma l r e qualité. 

Ignorant completjment la nouvelle ordon­
nance, nos bonnes villageoises envahirent, 
commo do coute-me le marché de la place 
Saint-Pie—.-., supposant par avance les beaux 
lx_é'.c_3 qu'exies allaient réaliser au détri­
ment- des _t__, citadins. 

L . !r d'ésilEu-ion fut cruelle ! , Ceitaiues 
ton.t:i-rk.-it bi-U de s'esquiver dons les cafés 
voisins, mais banne garde était faite et, bon 
gré mal gré, il leur fallut s'exécuter : tout 
te beurre fut vendu à 5 francs le kilo. 

Toutes las clientes de ces iiitére-Siuites 
fermières n'ont pas payé leur beurre 'uni­
formément à 5 francs, colles qui sont ser­
vies à domicile par une, marchande C—itu-
mière ont encore dû payer te prix fort. 

Urne chose assez surprenante, o'e.t quo 
malgré les pénalités édict-es par l'autorité 
allemande (uno année d'emprisonnement et 
10,000 mark d'amende) certains négocta-its 
ilo la ville ________ cejjendant do veidro 
lo beurre à l'ancien prix. Ne poturrait-on 
les forcer, commo cela se pratique partout, 
à indiquer les prix do vente sur leurs .mar­
chandises 1 Quant au public, il agirait infi-
nitnont plus sagement en dénonçant les faits 
délictueux à l'autorité compétente. 

Le sacre de Mgr Crooy. — Le sacio de 
notre nouvel évêque a on lien la _____ 2r 
dé-tsnbra, dan., notro r-*hédrale, à 10 h. 
du matin. Mgr Mercier, cardinal do Mali'._s, 
a présidé cette cérémonie, assisté des 6v_l_3S 
de Liège et de Namur. 

Pous nos prisonniers de gnenre, — 
i«t soirée oi-gani.—> dernier .ir-eat ou 
Théâtre wallon pour l 'Gïuvre de nos pri-
sonmiers do guerre 
déduit., une 6om_s 

En oonsidéi-ation du grand nombre do 
phtees o,'_e l'on dut refuser, une seconde 
soirée sera donnée le dimanche 9 janvier. 

L a troupe de M. Arthur Hcspel interpré­
tera : , ,Les Noces d'un CoulonucuK-',, -co-
mé_ie cai 3 actes, ct „ U n Voyage à Bru­
xelles*', fou-rire cn 2 actes. 

Ces deux pièces _ ,Ar___ Hcspcî, lo ta-
lo.it'u-.nx directeur de la v_U___e troupe 
.—lionne, et la but eliaritablo de la soii-ée 
.sont un sûr garant de sa pleine réussite. 

Les pomme, de terre. — La question des 
pommes do terre qni depuis si losgt—-ps 
fait Fobjet dos récriminations géixx__.«_ 
semble à la veille d'entrer cn. notro villo 
dans la voio des sohitions satisfaisante.. 

Ici lo mal sévissait à l'état aigu, il n'é­
tait, absolument plus pessàblo de t e JH-OCU-
ror la T_oir_lre quantité dn ce précieux lé­
gume : les villageois s'abste-iaicut plrudem-
raerit et il (jatel prix r Clast te Bccre. d:'S 
niarchaiids totirnaisions, peur ne \.aii être 
pris entre l 'arbio et l 'éeorw, .avaient pure-
mout et si—vilement banni de leurs éliiag-S. 

Devant, cet état do chose, et les pl.-vinte. 
de la clr»__i ouvrière qui dcvenaienl plus 
v___-9-__ ete jour eu _>'_r, l'administration 
oomlnunale finit par s'émouvoir et son in­
tervention, quoique un peu tardive, fut cou­
ronnée d'un plein suc—ss. 

La Ville, après de naaltiples déni._ •._?. 
est par-.'eriue à se procurer un stock assez 
considérable do pommes de terre. Où, com. 
ment et à quel prix 1 s'est lo rsecret des 
dieux, et nous n'inS—tterona pas sur ces 
points, • l'essentiel c'est que les achats furent 
effe-tué. et que le débit commencera tout 
prochair.C-nent. Le prix sera de 12 centimes 
le kilo. 

Dans les locaux communaux da distribu­
tion elo pains on pourra acheter des bons 
donnant droit à cinq k i lc . do pt____S de 
terra par individu et par quinzaine.. Ce* bons 
indiqueront lo _._» et l'adresse du mar­
chand agréé chez lequel on pourra se pro­
curer ces indiâpcn-ibl-S tebereule». I.«_ ma­
gasins devront être ouverts au pu1 _e, do 
8 he.iu_". du malin à 7 heures du soir, ct 
il sera formellement interdit d'-Efec.lVer dos 
1-r'niisons contre orgeat. 

La ration n'est pas énorme, maia o'est 
un coinnicncca-iiCiat, la Ville espère l-iag-
mta 'er sous peu. 

Notre, ravitaillenieut. — Les opérations de 
notre ravitaillement régional laissent p_-
ra î t i l , Lc-ucoup it desiror ; la p_tp__ des 
teraiiot. dé nolro arrondissr-nent sont ocieu-
pc. à so signaler bien tristement à 1 "atten­
tion publi(j!C par le mauvais vouloir dont 
ils, font preuve pour la fourniture do leurs 
blés aux comités de ravil-r'-Kemcnt. 

A quel mobile obéissent-ils en agissant de 
la sort . . Espèrent-ils céder p 'us tard leur 
récolte à des çrix très élevés . Croigaiont-
ils, après l 'avoir donnée, être à court cux-
môtnes 1 ixjste-e f 

Eu îi'itre vttlo le» opération» du ravitail-
leinent s'opèrent nonnak_îent . Le maga­
sin régitHial de la rue du Pon-d-s -Trea» 
est eo__ite et on emmagasine ao-iel—x-ent 
les grains dans les vastes b_<j____i de la 
M—tterie Toni_ai_ienn-;. aveBtie de Maire. 

Chaque jour une file- internrinalîl- d e vo. 
tures sta-ionne a n s a_oi_s dee nouveaux 
locaux et donne à es quartier tranquille une 
grande animation. 

ceux-là eatta - Û U ^ - V ) , oonte-t-ollo au client, 
mais nu mo_is. 'T^nb^__! les lui j : ,__atir 

Fraudes et falsifications.— Jamais, or_yons-
nous, fraudeurs et falsificateurs no s'en sont 
donné comme do nos jours. Profilant des 
_i»k>ox____i(-_ de l'insuffisance de la police, 
_ort_i_s individus opèrent aveo une désin­
volture réolloniont déconcevanto. 

Le lait tout particulièrement est l'objet de 
_d_if___ions : on a constaté que certains 
formiei. le baptisent dans la proportion de 
20 à 40 p. c. làoutarquons en passant que, 
non s-tisfaits de —) gain illicites ils en ma­
jorent encoro le pr ix. 

Pour les -ceufs, s'ils no so prêtent pas & 
la î-te-ioatiou aussi bien que lo lait, l'oelie. 
teur n'ain est pus moins a-omiuabteinont 
trompé sur la qualité de la îuarolimuliso. 

Au marché, lea bonnes vii__geoi.es à l 'air 
eandido exposent «n vente quelque- ccxifs, 
cinq ou six, soignetik_ine.it plaoes sur un 
lit de foin : ses poules n 'ont pondu que 

:»i-_. 
commo do touto dernière fraî-iicur l~ 

Le citadin paie ces bous œufs. 30 cen- -Z 
lime» pièce _ s'ostimo houroux ât. l'occa- '•• 
sion qu'il vtent do taire ; à peine a-t-il lo T 
dos tourné , que la marchande, puisant (iuis 
nu panier 8oiifnc_£_ui_nt clos, rooern. 
son petit tas d'œufs conservés ct attend un 
nouveau client ! 

Le bourre, da son côté, fraternise, aveo la 
margarino et, pour comble, lo poids «st 
ftiurssé ; lors d'un des d. niiers marchés, j ' a i 
vu clcx. agents do polico porteurs, d'uno 
balança apparaître sur la j -aoe . Aussitôt un 
ca-upagiiarr), saisissant un grand jiaaiior 
plein do bourre qu'il exposait on vout-i, prit 
la poudre d'(_r-a_npctte ayee une rap-li te 
dont on no l 'aurait pus cru capable. 

Los airs _a fs des villageois càch-vt- gô. 
uéralcment uno forte doso de ronbli.-diso. 

Pour les ôtrmigers. -— Les -trnusers rési­
dant à Tournai sont informés qu'ils _e_o_-
désormais soumis à une séance do conltôlo 
chaque semaine. 

Ces séances auront lieu à la Halte aux 
Dr-ça, les 2, 8, 15 ct 23 de ohaque mois, 
ontre 9 et 11 heures du matin. 

Ce)_x qui no s'y présenteront pas seront 
punis ; ceux qui jusqu'à présent ont été 
exemptés de oomparaîtro nux jours do con­
trôla continueront à jouir de ees dispenses. 

A _.3_T-S-._-K;AR-HI-__E 
De notre correspondant : 
Notre C-txuuuno fut une des premières da 

rarro__issom_i_ do Charleroi à secourir 1(_i 
victimes do la guorre. Dos porsonnes da-
vouékii reoueillireut à domicile dos souscrip­
tions dont te m "it .ut s éleva au joli c_if-
fre de 7,0.J francs. Elles se choisirent 
11. G. Hieruaux comma président, et tel 
fut l'embryon do l'cauvro autuallamaat on 
exercice. 

Monl-sui'-M-rcuiCaino ((_,702 habiiante) est 
classée pa r le Co-iité régional dan s la c:t-
tégorio çtes „oom_iiKi_. iiidii_lri_les' '; _ le 
est lo siège, en oKet, de deux grands éla-
blissariicats métallurgiques qid prcoaroiil, en 
to_ii«s nor'-uil, du travail à plus de quinze 
cents ouvriors. 

Actuello-neot lo Comité oontral est com­
posé commo suit : MM. G. Hiarnaux, pré­
sident; Deturok, vice-président; C. Goltart, 
mc—ibro, ot H. Delobbe, socr-taire-trésorier. 
Ces t à co dernier qu'inc-inbo la rép—rti-
tion dos secours ordinaires (fonds A).Pou­
vant béuéficior do ces secours les famille-
dont les revenus actuels sont inférieurs à 
50 centimes par jour et par personne, on 
tenant o .ript. de toui es lea ressourc—s do 
la famillo : salaires, . secours aux familles 
do militaires (secours B) , pensions, sec-ours 
do chômage (C ot C ) , secours des cauvres 
de la protectaion ds i'enfanco, e'.o., toutes 
couvres dépen_ant du Counité contrai. 

La distribution dos secours A aux béné-. 
ficiaires a lieu tous les quinzo jours sous , 
forças do bons donnant di-oit à du _anï, a 
des pommes de terre (quand il y en à) et 
à d'autres denrées ençoi.-. 

Chaque quinzaine, toutes les sections (Fo-
rét, Haies, Cerrtre) font parvenir au Co­
mité central les renseignements qui permet­
tent à colui-ci d'établir los fiches des se­
courus do la c_i__> A. 

P a r esprit do générosité, lo Comité de 
secours avait admis au béaéfioo do la caisse 
do ehômago les veuves qui, avaut la, guerre,. ' 
étaient chargées elo leurs entants. Malhe._rou» 

Co-
gorio 

de j>arso_uos — bien dignes d'intérêt ce» 
peuilsut — fut apxitiquc. à notTe Comité, 
qui fut obligé elo remboursor sur lo fonds A 
les sommas payées contrairement aux i_» 
structions. 

Et, à co propos, i l païaîtrait qu'à Bru­
xelles on donne 2 francs par se.naine à 
toutes los femmes. U mo .cm_!o qu'U y 
aurait là uno anomalie. Daux poids ct ..leux 
mesures 9 En tout cas, les coiniuunos ré-
chunont des règicuents uiiifoiines pour tout 
lo pays. 

Or doac, la o_U_e A s'est trouvée dan* 
l'impérieuse nécessité da continuer à ver_3r 
à C03 vieilles concitoyiinnos le secours d s 
.î francs par seuiai—e. Les dépenses men» 
suc-Iles du fonds A ont toujours été d e , 
13,000 à 15,000 francs; depuis août 1914_ 
co jour, eUes dépassent la respectable son»» ,' 
nie do 200,000 francs ! 

L'Invar dernier, grâce à la g.uéro. i t6 
d'un do nos ooncitoyons, M. .ounnr i — 
qu'il veuille) bien oxeuser mon liftliKCrétion 
— chaque famille •is.isfcéo avait reçu uoe 
cert-ine quantité da charbon. Cette année 
encore, le Comité disposera do 400 tonnes 
•lo charbon achetées à. un prix très réduit, 
de sorte qu'il lui sera possible de ir..',tro 
environ 500 kilos de combustible à la dis­
position de chaque famille iiéce-saiteiise. 

Je profite do l'occasion pour remercier 
siiK-irement M. Soiipart a_ nom des pau­
vres et- pour signaler quo Mme Soiipart dis» 
tribtio encoro cliaque jour la soupe à plu» 
de 100 personnes nécossilcrusos de sou quar­
tier. 

Service médical. — Le service médical 
est assuré par trois m-decins de la.localité 
qui sont payés sur la base de 2 centimeA 
par habitant ct on raison du nonibro de 
..billets de docteur" délivrés au sicourus. 
Ç_r co systèmo, l'assisté a lo l ibr . choix 
de son médecin. 

Auparavant, lo servies était assit—i p a r 
les cinq Biédccins qui se partageaient la- â*. 
sciinriio mise à leur disposition (_<)0 francs), 
sans s'inquiéter dn nombre do _ _ _ M 
qu'ils nvaient à soigner. Ce systèmo pou 
équitable — oh combien 1 .— a été a„ai_ 
daiwié. lacs prescriptions des docteuns. peu­
vent élu. prises choc? les deux pharmacien» 
(la t t lo-aTit. et sont payées par lo. Ce» 
initaj do F;-CO-III. selon lo tarif is_|>os6 par 
lo Comité régionaL 

Secours B . — I . allocation du sc-our» 
aux familles aynr t perdif leur soutien pa* 
suite dn la gnerro ue présente anctino dif-
ficullé, attûntatt quo des règle» imitauabla» 
doivent être otearvées par lie Comité cen­
tral pour l'admiTsiott d u n e 1-îuilte à jouir 
da co S—tours.. C-pendaiit, comme le mou­
vement tle caisso est assez importaDt, un 
Irésorier spécial, M- Alfred Rf.r)', est e_nrg_ 
de la disteibation de ces secours payés en 
espècos. 

Quatre oente familles, dont 58 françaises^ 
émargent1 au fonds B qui paie environ 
9,400 francs par mois, soit a pou près 
fr. _ . „ - . p a r famille. C'est cette section 
qui est ehargée de remettre aux inté­
ressé» te Boorsurt* Spécial accord, aux-
familles fran,,.aises dont le soutien est à U» 
guerre- Ce paiement, ici comme ailleurs, 
donne lieu à bien des- critiques. Pour lea 
éviter, pourquoi ne met-on pas tontes les 
familles,'-françaises on belge», su r le tnôme 
pied, ou bien ne fait-on pas payer les se-

: l 'Gïuvre do nos pn» _aieut chargées elo leurs entants. Malheun 
a. rapporté, tous frais t sâ__oat, ! - sévérité^ des règlements du < 
de 511 francs. mité national, qui cxcliiont cette c.tégo 
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—>urs a u x F r a n ç a i s p a r M . l e v ice -consu l 
. E s p a g n e t L e ' C o m i t é r é g i o n a l s ' e s t dé j à 
a i t l ' i n t e r p r è t e d e n o s d o l é a n c e s , m a i s . . . o n 
..ont—tue à f a i r e l a s o u r d e o r e i l l e e n h a u t 
j e u . 

S o o o u r s C et C ' . — D e oe s o u s - c o m i t é 
l e o h . _ _ . g e , lo b u r e a u s ' e s t a d j o i n t t r o i s 
n o m b r e s d e o h a q u e p a r t i : MM. A d . B o -
; h i n , N . C a u d r o n , L . D e s c h a m p s , L . L a u -

nt , A : M i c h a u x , H . Mos tae r t , J.-OB. Ni -
L . P r i n c o u et C l . S a u v e g a r d e , délé-

fués d e s d i v e r s g r o u p e m e n t s p o l i t i q u e s ; i l s 
p r é s e n t a n t u n p e u t o u s l e s o o r p s d o m é -

r a r : l ' i n d u s t r i e d u fer , d u b o i s , d e l a 
oo, d u v e r r e , e to . 
C h o s e à n o t e r , tous s ' e n t e n d e n t à m o r -

/ e i l l e e t j a m a i s i l n ' e s t fait a u c u n e a l l u ­
sion à l a p o l i t i q u e . L o s o u s - c o m i t é elo c h ô -

es t c h a r g é d e l ' e x a m e n d e s d e m a n d e s 
l ' a d m i s s i o n d e s c h ô m e u r s et i l s ' i n s p i r e 

u r ce la d e s î^èglemonts d e s C o m i t é s n a -
. i o n a l e t p r o v i n c i a l . 

L e o o n t r ô l e d e s c h ô m e u r s so fai t r é g u -
i è r emen t e t f r é q u e m m e n t 4 ; ^ e u x ' o i s p a r 

jour , m a t i n é e et s o i r é e , a i R S y d e d é c o u v r i r 
^.cs o u v r i e r s q u i t r a v a i l l e n t p e n d a n t l a n u i t , 

^ - j t e s o n t les m e m b r e s d u C o m i t é q u i a s s u -
. • j S n t ce s e r v i c e et jo ne p u i s m ' o r n p ê c h e r 

< G £ T - los fél ici ter s inc_-ornen t p o u r l e d é v o u e ­
ment e t . l ' a b n é g a t i o n q u ' i l s a p p o r t e n t d a n s 
l ' a c c o m p t i s s o m e u t d e l e u r t â o h e difficile. 

A DINANT 
D e n o t r e c o r r e s p o n d a n t : 

.i.nfin [ — L o C o m i t é p r o v i n c i a l s ' e s t 
' "endu à l ' é v i d e n c e ot a a c c o r d é sa t i s f ac t ion 

. Ja p o p u ' a t i o n d m a u t a i s e on a u g m e n t a n t 
la r a t i o n d o f a r i n e do c h a q u e h a b i t a n t . 

C h a q u e b o u l a n g e r d o i t f o u r n i r 5 k i l o s do 
oa in p a r p e r s o n n e et p a r q u i n z a i n e et n o t r o 
pa in e s t d ' u n g o û t e x q u i s . 

L e s o a r t e s d e m é n a g e . — L ' h ô t e l do v i l l e 
las t r ibuo e n c e m o m e n t l e s n o u v e l l e s c a r t e s 
le m é n a g e q u i e n t r e r o n t e n v i g u e u r lo 
î j a n v i e r 1916 . U n d é l é g u é d u C o m i t é loca l 

, f a l i B i e n t e t i o n e s t p r é s e n t à c h a q u o d i s t r i ­
bu t ion e t i l e x e r c e u n c o n t r ô l e s é r i e u x . 
C e r t a i n s che f s d e fami l l e p e u s c r u p u l e u x 
t r o u v a i e n t b o n , e n effet, do f a i r e i n s c r i r e 
sur l e u r c a r t e u n n o m b r e do p e r s o n n e s 

- p l u s é l e v é q u e ce lu i c o m p o s a n t r éc l lomen t 
l eu r m é n a g e . D ' a u t r e s fami l les absou t e s d e 
D i n a n t f a i sa i en t r e t i r e r l e u r c a r t e p a r d e s 
- m i s , l e s q u e l s p r o f i t a i e n t a i n s i d o r a t i o n s 
3 u p p l _ _ - n t _ _ _ s d e p a i n , l a r d , s a i n d o u x , 
-ta-, e t cola a u d é t r i m e n t d u r e s t e d e l a 
p o p u l a t i o n . 

I l y a u n m o y e n q u o jo c o n s i d è r e coni -
-_o r a d i c a l p o u r e m p o c h e r ces f r a u d e s . Q u o 
. h a q u e m é n a g e r e ç o i v e u n e affichette où 

i- sora i t i n s c r i t te n o m b r e d e p e r s o n n e s l e 
c o m p o s a n t . E x e m p l e : M é n a g e L a h y a t . Q u a ­
t re p e r s o m - Q l a v i t a i l l ô e s . ' ' Ces p a p i e r s de­
v r a i e n t ê t r e co l lés a u x fanêt res d u raz -de -
e h a u s s é a d o façon à ê t r e v i s ib l e s p o u r tous 
les v o i s i n s et p a s s a n t s . D a n s los m a i s o n s 
abr i tan t p l u s i e u r s m é n a g e s , t o u t e s l e s c a r t e s 
tevraient. n a t u r e l l e m e n t ê t r e m i s e s à l a 
uvénre f enê t r e . D e ce t te façon, c o n t r ô l e fa-
-Ua, d o n o p l u s d e f r a u d e p o s s i b l e . U n s e u l 
: oup d ' œ i l à u n e fenê t re c t l e s m e m b r e s 
Su C o m i t é d ' a l i m e n t a t i o n o u l a po l i c e so-

• l 'aient I_II_—ligués. D ' u n a u t r e cô t - , cos p a -
. 0—rs é t a n t v u s p a r tous, j i e r s o n n e n o v o u -
- I r a i t p a s s e r p o u r u n ca ro t t i e r a u x y e u x de 

v o i s i n s . 
I l v a s a n s d i r e q u e p o u r q u e m o n s y s ­

tème d o n n e l ' e n t i è r o m e s u r e d e s o n o'fica-
_ t é , i l f au t q u o l e C o l l è g e é c h e v i u a l édic té 
tes p e i n e s c o n t r e c e u x q u i n e co l l e r a i en t 
p a s à l e u r f enê t re l ' a f f ichet te r é g l e m e n -
-tire. 

_ _ r _ e t s a i n d o u x . — L e C o m i t é d ' a l i ­
m e n t a t i o n p r o c è d e e n ce m o m e n t à u n o d i s -
t r i b u t i b n do l a r d à r a i s o n de 250 g r a m m e s 
g a r h a b i t a n t a u p r i x do fr. 2.20 lo k i l o . 

_h .c_mvt__ t l e p r i x d u l a r d s e r a p o r t é à 
fr. 2 .50 et ce lu i d u s a i n d o u x à 2 f r a n c s 

~ *y'.o k i l o . A p r o p o s do s a i n d o u x , q u ' i l m e 
_ a ! p e n u i s d e f o r m u l e r l e v œ u q u e l e s 
h a b i t e n t - . pu i s sen t on r e c e v o i r a u m o i n s 
it__ f<__ p a r q u i n z a i n e af in d e r e m p l a c e r 

- --a_ q u i e s t à u n p r i x i n a b o r d a b l e , 
e û . ' a r i n e . — L e p r i x do l a fa­

r i n e p o u r î : s b o u l a n g e r s e s t fixé à fr. 43.35 
' e s lût) k . i o s a u l i e u d e fr. 44 .50 . 

A p ropr i s d u m a g a s i n c o m m u n a l . — L o 
.o_x^_. d ' a l i m e n t a t i o n s ' e s t r é u n i m a r d i 
i l d é o e m b r e e t a déc idé q u ' i l n ' y a v a i t 
p a s l ieu d e p r e n d r e o n c o u s l d ô r a - i o n La 
péti t iott d e s c o m m e r ç a n t s d i n a n t a i s d e m a n ­
d a n t l a s u p p r e s s i o n d u m a g a s i n c o m m u n a l 
•le D i n a n t . L e C o m i t é d ' a l t o e n t a t i o n e s t i m e 
q u e l ' i n t é r ê t do touto . l a p o p u l a t i o n p r i m o 
-e l_ i d e queilquos c o m m e r ç a n t s , Si i n t é r e s ­
san te so i en t - i l s . L e m a g a s i n o o t œ n u n a l é t a n t 
a n r é g u l a t e u r d u m a r c h é , i l y a u r a i t d a n -
•{er d e la suppri—ior. U n s e u l _ x e m p l o , m a i 3 
t y p i q u e , d é m o n t r e r a q u e l e s c r a i n t e s d u 
Comi té n e s o n t p a s d é p o u r v u e s d e fonde­
m e n t . D i m a n c h e 12 o o u r a n t , D i n a n t d e v a i t 
t e t r o u v e r s a n s é lect r io i té , l a m a c h i n a 
Stant s o u s l ' e a u . T o u t o l a p o p u l a t i o n s o 
mi t d o n c e n quê te d e l u m i n a i r e . C e r t a i n s 
a c h e t è r e n t d u c a r b u r e , m a i s l a m a j e u r e 
p a r t i e d e l a p o p n l a t i o n j e t a s o n d é v o l u 
s u r l a s b o u g i e s . E h I b ien , q u ' a r r i v a - t - i l 1 
B n c o m m e r ç a n t d a R i v a g e , s u c c u r s a l e d ' u n o 
firme t o u t e p u i s s a n t e e n Belgique» vend i t 
_as b o u g i e s l e m a t i n fr. 0-25, à m i d i 0-30 
„ l e s o i r 0 .35 . I l h a u s s a i t s o n p r i x a u 
fa r e t à m e s u r e q u e l a d e m a n d e a u g m e n -

* (ai t , c a r i l n ' a v a i t p a s à c r a i n d r e l a oon-
-_a___ -e d u m a g a s i n c o m m u n a l , oolui-ci 
é t a n t f e r m é oe j o u r - l à . I I v a u t m i o u x n e 
p a s qual i f ie r de te l s a g i s s e m e n t s . 

DANS LE LIMBOURG 
D e n o t r e c o r r e s p o n d a n t -. 

L e g o u v e r n e u r m i l i t a i r e d u ———bourg n o 
p l a i s a n t e p a s a v e o l e s t r a f i q u a n t s p r o d u c ­
t eu r s o u m a r c h a n d s d e p o m m e s do terre. 
I l v i en t d e s é v i r c o n t r e u n g r a n d n o m b r e 
i e ooe e x p l o i t e u r s , q u i a b u s e n t s a n s v e r g o ­
g n e d e l a s i t u a t i o n e n d e m a n d a n t p o u r l e u r 
m a r c h a n d i s e (les p r i x b i e n a u - d e s s u s d e s 
_ _ _ _ _ _ f i xé s p a r les a u t o r i t é s . J u s q u ' i c i 
Us on a v a i e n t été qu i t t e s p o u r d e s a m e n d e , 
s e m o n t a n t , i l e s t v r a i , à p l u s i e u r s cen­
t a i n e s d e m a r k ; t r o i s d ' e n t r e e u x o n t m é - m e 
l u d é b o u r s e r 1,000 m a r k c h a c u n . U n m e u ­
nier d e K e r n i e l , n o m m é Bk._kui. i_s,qui a v a i t 
v e n d u d e l a f a r i n e a n - d e s s u s d e s p r i x 
m a x i m a , a é té p l u s d u r e m e n t f r a p p é . U lu i 
a é té défendu p o u r t r o i s m o i s do fa i ro l e 
c o m m e r c e d a f a r i n e . 

L e g o u v e r n e u r a fa i t s a v o i r q u ' i l n ' h é ­
s i t e r a i t p a s à p r e n d r e d e s m e s u r e s p l u s 
s é v è r e s , à f a i r e c i t e r les t r a f i q u a n t s d e v a n t 
l a jur idic t ic in m i l i t a i r e e t à les e n v o y e r on 
p r i s o n s i c_i o b u s d é p l o r a b l e , a u po in t do 
vue d e s i n t é r ê t s o t d u b ien-é t ro d o l a p o -

.pn la t iou c o n t i n u a i e n t . 
L a q u e s t i o n d u b e u r r e . — L e s p a y s n u s 

oe m e t t e n t p l u s l e u r b e u r r e e n v e n t e s u r 
le m a r c h é ; i l s l e p o r t e n t ' l i i ec temont a u x 
a _ _ _ o u r s • e n g r o s q u i v i e n n e n t a n e o u d e u x 
- l i s l a s e m a i n e , alveo c h e v a l et voit ia-e, pou t 
s ' a p p r o v i s i o n n e r , e t q u i p a y e n t les g r o s 
p r i x s a n s s e eouoie r d e s a r r ê t é s d e l ' a ino -
rite oo- i rpan tp . N o u s n o u s v o y o n s e n l e v e r 
a i n s i , p o u r ê t r e t r a n s p o r t é s v e r s l e s g i .vades 
vi l tes , t o u s l e s p r o d u i l s d e n o t r e c o n t r é e 
a g r i c o l e : b l é , f a r i n e , p o m m e » d e terre, 
fruits, b e u r r e , e t c . L e s a n i m a u x d e b o u c h e 
rie p r e n n e n t l e m ê m e o h e m i n c t l e s po rce ­
lets e n m a s s e d e r r i è r e e u x . 

H e s t c e r t a i n q u e l e s g r a n d e s v i l l e s dot -
vent t i r e r d e l a c a m p a g n e l a n o u r r i t u r e q u i 
l e u r est n é c e s s a i r e , m a i s i l e s t t o u t a u s s i 
bien é t ab l i q u e l ' a r g e n t a m o i n s d a v a l e u r 
_ B r u x e l l e s e u à L i è g e q u ' à T u r n h o u t , 
_ _ _ _ _ _ ou à B r o c . L e fait q u e d a n s l e s 

vi l les l e c o n s o m m a t e u r e s t à m ê m e d a p a y e r 
6 f r ancs et p l u s l e k i l o d e b e u r r e e t p e r m e t 
de l a s o r t e a u x mtci in-édia i res M'en offrir 
S francs e t p l u s à n o s f e rmie r s , ce fa i t a 
p o u r c o n s é q u e n c e d ' a s t r e i n d r e l ' h a b i t a n t d u 
L i m b o u r g à p a y e r l e m é m o p r i x , quo iquo 
le k i l o de b e u r r e n ' e n v a i l l e p a s p o u r l u i 
la mes l i é , c u é g a r d a u t a u x d e la, n _ _ n - fondi r l a 

d 'oeuvre d a n s l a c o n t r é e c t a u coû t m o i n d r e 
dos a u t r e s a r t i c l e s d e c o n s o m m a t i o n . 

L ' a n dos d e r n i e r s j o u r s d e m a r c h é , à 
H a a s o l t , IVautorité l oca l e , i n v i t é e p a r u n 
b o u r g e o i s d e l e p r o t é g e r c o n t r e l e s ache ­
teurs é t r a n g e r s et d ' o b l i g e r te p a . s a n à l u i 
tivTor d u b o u r r e o u p r i x f ixé, s ' e s t havurté 
à u n re fus c a t é g o r i q u e : l a po l i co oom__i -
n a l e n ' a a u c u n d r o i t d ' i n t e r v e n i r d a n s les 
q u e s t i o n s de c o m m e r c e . 

L e s a c h e t e u r s o n t a l o r s déc idé d e r e c o u ­
r i r à l a v io lence , u u e b a g a r r e s ' on es t su i -
vio o t l a po l ioe a l l e m a n d e a é té o b l i g é e d ' in ­
tervenir. 

Ces sooncs r e g r e t t a b l e s so r é p é t e r o n t s i 
des m a s u r e s u r g e n t e s n o s o n t p a s p r i s e s : il 
y a u r a i t l ieu , n o t a m m e n t , d ' o b l i g e r le» p a y ­
s a n s à v e n i r a u marerhé v e n d r e l e u r b — u r e 
et à dé fend re a u x a c h e t e u r s cn g r o s do 
ven i r e n l e v e r ici toute l a m a r c h i u i d i s e d is ­
pon ib l e . M a i s s i les u n s ct les a u t r e s n e 
veu len t p a s , do b o n n e g r â c e , m é n a g e r que l ­
q u e pou les c i t a d i n s l i u i b o u r g e o i s , i l y a u ­
ra i t ce r t e s l i eu d e me t t ro c n v i g u e u r d ' a u ­
t r e s r è g l e m e n t s . E s p é r o n s q u e te b o n s e n s 
d u B e l g e n e rendra p a s n é c e s s a i r e s d e s m e ­
s u r e s do c o n t r a i n t e . 

L e s b o u l a n g e r s . — N o s b o u l a n g e r s v i e n ­
nen t d ' ê t r e i n v i t é s , p a r m a s u r e g é n é r a l e , à 
m e t t r e e n p r a t i q u e c e r t a i n e s i p r e sa r i p t i ons 
h y g i é n i q u e s : i l s d d r r o n t a v o i r d e s l o c a u x 
brara a é r é s , b l a n o h i s à l a c h a u x a u m o i n s 
d e u x fois p a r a n ; l o u r a te l ie r e t los p ièces 
a t x i n a n t o s s e r o n . n e t t o y é s t ou te s l e s s e ­
m a i n e s ; , q u a n t à n o s m i t r o n s eux-m—nés , i ls 
s o n t a s t r e i n t s à p o r t e r l e s c h e v e u x c t l a 
b a r b e c o u p é s r a s , à s o i g n e r l e u r s m a i n s et 
l eu r s o n g l o s ct à n ' é p a r g n e r n i l e s a v o n 
ni l ' e a u , s u r t o u t cet to d e r n i è r e q u i es t 
a b o n d a n t e et p e u c o û t e u s e . L e u r c o s t u m e 
doi t ê t r e s o u v e n t r e n o u v e l é et e u t t e t e n u 
d a n s u n é ta t do g r a n d e p r o p r e t é . 

F a u t - i l c r o i r e q u o c e r t a i n s f o u i s do bou­
l a n g e r s o n t i n s t a l l é s d a n s d e s c a v e s h u ­
m i d e s e t m a l p r o p r e s o u d a n s d e s _ _ _ _ _ _ _ 
Ixiltinieuts r a s s e m b l a n t à des taudis ot q u e 
les m a î t r e s d e c é a n s e u x - m ê m e s o n t l ' h a b i ­
tude do . so p r o m e n e r c o m m e d e s c h a r b o n ­
n i e r s o u d e s f o r g e r o n s i g u o r a n t l ' u s a g e dos 
ossuio-nirad—s c t d e s m o u c h o i r s ? 

E n tou t c a s , u n r a p p e l d e s r è g l e m e n t s 
c o n c e r n a n t l a s a l u b r i t é d e s a t e l i e r s n o p e u t 
ê t ro q u ' a p p r o u v é p a r l a p o p u l a t i o n . P o u r v u 
toutefois q u o l e s i n t é r e s s é s , a U é g u a n t l a 
che r t é d u s a v o n , n ' a i l l e n t p a s a u g m e n t e r 
e n c o r e lo p r i x do c u i s s o n , q u ' i l s o n t ou 
so in dé jà d e d o u b l e r d e p u i s le d é b u t do l a 
g u e r r e ! 

U e s t v r a i q u ' E s on t p r é t e n d u q u ' u n 
bénéfice l e u r é c h a p p e d e p u i s q u ' i l s n e p e u ­
vent p l u s v e n d r e l a f a r ino d e s t i n é , à pé ­
t r i r l a p â t o ; m a i s é ta i t -ce u n o r a i s o n suf­
f i san te p o u r m a l s o i g n e r e t t r i p o t e r oelle 
q u e dos m é n a g è r e s é c o n o m e s ct a c t i v e s l e u r 
confiant . 

U n c o r p s de p o m p i e r s . — L a c a p i t a l e d u 
L i m b o u r g a p o s s é d é j a d i s u n c o r p s do p o m -
piors v o l o n t a i r e s ; m a i s ces pckiupie i . , pou 
o.ieoiiinigés p a r l e s p o u v o i r s c_mp_t_ut_, 
n ' o n t p a s t a r d é à s a s é p a r e r . 

H n s s o l t es t r e s t é e l o n g t e m p s d - p o u r v u e 
de t o u t e o rgan i r sa t ion q u e l c o n q u e e n v u o 
d ' é t e i n d r e los i n c e n d i e s : U y a v a i t l i e n 
que lques p o n i p o s d ' a n c i e n s y s t è m e , m a i - don t 
lo fonc t ionne inon t é ta i t confié à d e s p e r -
••on_os do b o n n e vo lon t é , p a r m i l e s q u e l l e s 
les o u v r i e r s d ' u n e d e n o s g r a n d e s f a b r i q u e s 
out i l lées p a r les s o i n s de l o u r s p a t r o n s . L c s 
m o o n d i e . s o n t e x c e s s i v e m e n t r a r e s à H a s ­
selt, do s o r t e quo la nécess i t é d ' u n p o s t e 
lo s e c o u r s e n r è g l e no se fa i sa i t p a s g r a n ­
d e m e n t s u u i i r . N é a n m o i n s . ' L-t_i_i_.Eli i ._OD 
c o m m u n a l e a a c h e t é d e u x p o m p e s d u m o -
lèle lo p l u s r é c e n t et , tous les d i m a n c h e s , 
los j e u n e s gens" s ' e x e r c e n t a c t i v e m e n t à les 
aa i i i e r . C ' e s t u n p r o g - è s . 
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L E S I M P O T S F U T U R S 

L a m a n i è r e d o n t l a B e l g i q u e a r r i v e r a , à 
conso l ide r l e s dé l i e s q u ' e l l e a d é j i c o a -
__C—a_t ct s e r a e n c o r e an ianéo à oouitracter 
ixeadant l a g u e r r e p r é o c c u p a v i s i b l e m e n t 
n o m b r e do n o s c o n c i t o y e n s . M'âme d o n s 
l ' h y p o t h è s e l a p l u s f a v o r a b l e , c ' e s t -à -d i re 
cel le où celte œ u v r e do c o n s o l i d a t i o n p o u r r a 
ê t r e e n t i è r e m e n t r é a _ _ _ a p a r l ' e m p r u n t , i l s 
s a v e n t q u o le s e r v i c e f inanc ie r d e cet em­
p r u n t v i e n d r a a g g r a v e r les chargea, i m m é ­
d i a t e s d e s c o n t r i b u a b l e s . D é j à le m o d e éven­
tue l do r é p a r t i t i o n d e s n o u v e a u x i m p ô t s à 
p r o v o i r c o m m e n c e à ê t r e v i v e m e n t d i s c u t é 
p a r tes i n t é r e s s é s . 

O n n e p o u r r a r a f e o n n a b l a m c n t p e n s e r , 
n o u s éc r i t a u j o u r d ' h u i l ' u n d ' e u x , à r é p a r t i r 
les s o m m e s n é c e s s a i r e s p o u r l e s e r v i c e fi­
n a n c i e r do l a det te fu tu re a u p r o r a t a d e s 
c o n t r i b u t i o n s d i r e c t e s e x i s t a n t a v a n t l a 
g u e r r e ; tout lo m o n d e s e r a d ' a c c o r d p o u r 
d é c l a r e r quo l a b a s e - es t s u r a n n é e e t in ­
j u s t e . 

N o s fouil les do c o n t r i b u t i o n s c o m p o r t e n t ; 
1» l ' i m p ô t fonc ie r ; 2" l a c o n t r i b u t i o n per­
s o n n e l l e q u i c o m p t e c inq b a s e s , à s a v o i r : 
l a v a l e u r loca t ive , les p o r t e s et f enê t re s , le 
mob i l i e r , les d o m e s t i q u e s e t l e s c h e v a u x ; 
3° l a p a t e n t e . 

E n d e h o r s d e s c e n t i m e s additionnels> ca l ­
cu l é s p a r l a o o m m t m o ot l a p r o v i n c e s u r 
les ohif l rcs é t ab l i s p a r l 'Etat-, n o u s a v o n s 
d e s taxes d e toute e s p è c e : v a l e u r r ée l l e , a u ­
t o s , v é l o s , c h i e n s , v o i t u r e s , mob i l i e r , t a b a c , 
p o r t d ' a r m e s , c h e v a u x - v a p e u r , s o c i é t é , a n o ­
n y m e s , e t c . 

E n réa l i t é , e n d e h o r s de q u e l q u e s t a x e s 
p r o v i n c i a l e s et c o m m u n a l e s q u i frappaient 
l e l u x e et l a richesse, l e s c o n t r i b u t i o n s 
é t a i en t p a y é e s p a r l a p r o p r i é t é immobilixjire 
( v a l e u r loca t ive , p o r t e s e t f e n ê t r e s ) , et p a r 
l e t r a v a i l : l a p a t e n t e . L a r i c h e s s e a i n s i q u o 
les g r o s r e v e n u s n ' é t a i e n t p a s a t t e i n t s . U n 

_ _ _ _ u e d ix lo i s m i l l i o n n a i r e a y a u t _0- , - - l> 
f r ancs d e r e v e n u e t h a b i t a n t u n q u a r t i e r 
g a r n i n ' e s t p a s s o u m i s a u x c o n t r i b u t i o n s . 
Ix) c a p i t a l s t a g n a n t e s t donc de co fait p r o -
»ogô, et lo c a p i t a l actif s e t r o u v e frappé ! 
C ' e s t i n s e n s é et i n d i g n e d ' u n p e u p l e q u i 
s ' e s t e n r i c h i p a r s o n ac t i v i t é . Ce l a uo p e u t 
p a s c o n t i n u e r ; l a V i l l e d a B r u x e l l e s s e p r o ­
p o s e dé j à d e r é p a r t i r s e s 27 m i l l i o n s do 
p a r t i c i p a t i o n à l a c o n t r i b u t i o n do g u e r r e a n 
p r o r a t a d e s a n c i e n n e s b a s e s . C ' e s t u n p r é ­
cédent à comba t t r e ! H n o u s faut , n o n p a s 
s e u l e m e n t p o u r les c h a r g e s q u ' a m è n e l a 
g u e r r e , m a t s é g a l e m e n t p o u r toutes l e s a u ­
t r e s c h a r g e s de l a n a t i o n , u n e r é p a r t i t i o n 
j u s t e et é q u i t a b l e . I I n ' e s t g u è r e p o s s i b l o 
d ' e x p o s e r i c i l e s b a s e s accep tées d e p u i s 
l o n g t e m p s p a r d ' a u t r e s p a y s ; n o t a m m e n t 
l ' A n g l e t e r r e , l ' A l l e m a g n e , l a S u i s s e et l a 
H o l l a n d e . L a s e u l e b a s e c o m m u n e à tous, 
l a s e u l e r a i s o n n a b l e , o 'es t l a f o r t une et l e 
revenu. 

T o u t e l ég i s l a t i on m o d e r n e f in i r a p a r a c ­
cep te r o o m m e b a s e cos d e u x f a c t e u r s ; l i b r e 
à e l l e do s ' on s e r v i r s u i v a n t l e s b e s o i n s et 
l e s c i r c o n s t a n c e s : l ' , , incomo-taxr ' ' a n g l a i s e , 
e t l ' i m p ô t à l ' a l l e m a n d e s u r l a f o r t u n e dé­
p a s s a n t u n e oor t a ine s o m m e , a v o c l ' i m p ô t 
s u r l e r e v e n u ; d ro i t e d e suoooss ion é l evés 
a v e o s u p p r e s s i o n radicale do l a f r a u d e ; l e 
tout a v e o d é c l a r a t i o n o b l i g a t o i r e o u t a x a t i o n 
officielle. 

P u i s q u e n o u s n o u s t r o u v o n s à u n t o u r ­
n a n t d e l ' h i s t o i r e do n o s i m p ô t s , p r o f i t o n s -
e n p o u r fa i re d i s p a r a î t r e u n s y s t è m e a n t é ­
d i l u v i e n q u i es t u n e h o n t e p o u r l e p a y s . 

F a u t e d ' in i t i a t ive , l e s m i l l i o n s n é c e s s a i r e s 
p o u r l e s e r v i c e d e l a de t te s ' a b a t t r o n t à 
n o u v e a u s u r l e s é t e rne l s p a y e u r s : l a p r o ­
p r i é t é i m m o b i l i è r e et l e c o m m e r c e 1 

T a n t d ' h o m m e s i n t e l l i g e n t s d i s p o s e n t ac­
tue l l ement d u temps n é - e s s a i r e p o u r a p p r o -

ques i ion et p o u r s o u m e t t r e a u 

p a y s dos p r o j e t s a p p r o p r i é s à s e s b e s o i n s : 
q u ' i l s s ' y m e t t e n t s a n s p l u s t a r d e r 1 

St-Louis et San Francisco Rsllway 
U n j o u r n a l d e N e w - Y o r k a n n o n q a ( j i fun 

s y n d i c a t , f o r m é p a r S p e y e r et C o , J . e t W . 
. . .al igman, G u a r a u t s T r u s t C o et L e . l l i g -
g i n s o u et C o , p r o c u r e r a i t l e s 25 m i l l i o n s 
l e d o l l a r s ne____ t i res p o u r l ' e x é c u t i o n : d e 
ta r é o r g a n i s a t i o n d e l a S a i n t - I x l u i s e t S a n 
F r a n c _ i c o R . R . C o . L a C h i c a g o e t E _ s -

_ . T I H l i n o i s c t ta N e w - O r l é a n s , T e x a s et 
Mexico s e r a i t s é p a r é e s d e l a S a i n t - L o u ' t . c t 
San F r a n c i s c o et n o s e r a i e n t p lu» r e c u e i l ­
lies d a n s te n o u v e l o r g a n i s m e . L d î c h a r g e s 
Lxes sa raàan t d iminue 'PB d e 14 ,836 ,3 -1 do l l . 
i 9 ,15S, lS9 do l l . L e v _ s e _ i c n t à f a i t e p a r 
'.es a c t i o n n a i r e s c o m p o r t e r a i t 5 0 d e _ . p a r 
le t ton , on é c h a u g o desque l s i ls r e c e v r a i e n t 
m o o b l i g a t i o n h y j otÇiécairo d ' é g a l o v a l e u r 
n o m i n a l e . 

E m p r u n t V i l l e d e L i è g e 1 8 9 . 7 
J u s q u ' à ce j o u r , l e s o b l i g a t i o n s d o . ce t 

e m p r u n t , s o r t i e s a u x 8ôo, 86e, S7e e t ,SSe 
riragcSj p o u r ê t r e r _ _ _ ) o u r s é e s te 1 e r s e p ­
tembre 1915, n ' o n t p a s e n c o r e é té p a y é e s . 
L a Socié té G é n é r a l o d o B e l g i q u e , à B r u -
areUcs, c h a r g é d u s e rv i e ' ; d e r c m b o u r s e m b n t , 
a t t end toujours l e s i n s t r u c t i o n s q u i d o i v e n t 
s a t i s f a i r e les p o r t e u r s do ces titres.On n o u s 
rassure _ i _ n e q u e c e r t a u - î d e ceux-c i s e s o n t 
a d r c - s é s p a r é c r i t à M. Q u i do d r o i t , eu 
l 'oecivrrenco M. l ' é c h e v i n d e s f i nances , i l y 
•i u n m o i s , e t q u ' i l s a t t _nden t v a _ _ _ _ e _ l 
u n e r é p o n s e . E n t r o - t o u p s , l ' i n t é r ê t a ces sé 
do c o u r i r e t l a pet i te é p a r g n e . . . oouvt a p r è s 
sou a rg i i u t ! L c s i n t é r e s s é s n o u s d e m a n d e n t 
s i l e s i n t é r ê t s m o r a t o i r e s l e u r s e r o n t bo­
nifiés 1 

T r a m w a y s d e W l i l a n - B e r g a m e - C r é i r i o n e 

P e n d a n t l ' axero ico 1914-15, c l ô t u r é te 31 
m o r s d e r n i e r , los reco t tes d ' e x p l o i t a t i o n se 
son t é levées à f r . _ ,065 , -57 .79 o o n t r e 2 Hui­
l i ons 136,212 fr. 11 c . e n .1913-14. L e s dé­
p e n s e s d ' e x p l o i t a t i o n o n t a t t e in t 1 mi l l ion 
861,493 fr. 47 c . c o n t r e fr. 1 , 8 5 8 , 3 . 1 . . . ; La 
d i m i n u t i o n p o u r l ' exe rc i ce s o u s r e v u e est 
d o n o d e fr. 72 ,4S3.51. A p r è s défa lca t ion d ' u n e 
somrue (la 85,000 fr. p o u r a m o r t i s s e m e n t - , de 
l'r. 44,348.44 p o u r taxas et d e fr. 18,168.22 
p o u r inariôt, i l reste u n s o l d e f a v o r a b l e do 
fr. SI ,216.12, r e p a r t i c o m m o su i t : r é s e r v e 
léga le , fr. 3 ,774.77; tantièiues, fr. 6,Ci_i.G5; 
d iv idende do fr. 4.50 a u x 15,000 a c t i o n s p r i -
v _ _ g i â e s , 67.500 fr.; report à n o u v e a u , fr. 
3 ,901.70. 

L e d i v i d e n d e s e r a p a y a b l e c o n t r e r e m i s e 
d u c o u p o n n» 3 à u n e d a t e à f ixer _ _ _ _ _ » . 
r omen t . 

L e s é v é n e m e n t s d e l a g u e r r e o n t e u u n e 
influoûoo d é p r i m a n t e s u r le c o m m e r c e do l a 
r é g i o n ; d ' a u t r e p a r t , l e s p r i x d e s ___t__K_ 
de c o n s o m m a t i o n des d i v e r s s e r v i c e s , n o t a m ­
m e n t d u c h a r b o n , on t a u g m e n t é d a n s des 
p r o p o r t i o n s c o n s i d é r a b l e s . 

L ? a s s e m b l é e g é n é r a l e d u 27 d é c e m b r e 1915 
a a p p r o u v é les c o m p t e s et l a ré jaar t i t ion bé­
néficia—-a ; d o n n é d é c h a r g e a u x a i__ in—tra-
teut-s et c o m m i s s a i r e s ot r é é l u d a n s l e u r s 
fonct ions r e s p e c t i v e s MM. C h . E s t e r l e et 
C_i. Defacqa , a d m i n i s t r a t e u r s , e t E n r i c o 
P o n t i , c o m m i _ a i r o , don t l e m a n d a t é ta i t 
e x p i r é . 

S u r l a p r o p o s i t i o n du C o n s e i l d ' a d m i n i s ­
t r a t i o n , las a c t i o n n a i r e s d o n n e n t à celui-ci , 
e n c o m p l é m e n t de l ' a r t . 14 d e s s t a t u t s , l e s 
p o u v o i r s s p é c i a u x en v u o do modi f ioa t ions 
évontuoUes à a p p o r t e r a u x c o n c e s s i o n s d e 
ta Socié té . 

Pétrole Roumsin 
A u c o u r s do l a d e r n i è r e q u i n z a i n e , écr i t 

le , , M o n i t e u r d u P é t r o l o R o u m a i n " , los 
p r i x d u p é t r o l o b r u t n ' o n t p a s b o u g é . L a 
d o m a u d e é ta i t faible et les perspieictivc- de 
_____ i s o n t p e u s é r i e u s e s , à m o i n s q u e les 
f ron t i è r e s p o u r . . V e x p o r t a t i o n d u p é t r o l o so ient 
c o m p l è t e m e n t o u v e r t e s — ^ u q u e ta p t__ '6pU 
s i g n é e . 

L e p é t r o l e b r u t B u s t a n a r i osc i l l e a v e c de 
l é g è r e s v a r i a t i o n s a u t o u r do i f r a n c s a u x 
100 k i l o s . L e M o r e n i v a r i e e n t r e fr. 3.70 à 
3.90, l e T s i n t e a l é g e r v a u t l e m é m o p r i x 
et l e B a i c o i fr. 2.80 à 3.-G0, s e lon l a q u a ­
li té : ce s p r i x s ' e n t e n d e n t p o u r l i v r a i s o n 
immé' . ia ' ta . 

L e p é t r o l o b r u t , don t lo p r i x a b a i s s é le 
p ' u - , s a n s c e p e n d a n t t r o u v é d ' a c h e t e u r s , es t 
ce lu i d ' A r b a n a s h l . U n e pet i to p a r t i o . seu le­
m e n t d e l a p r o d u c t i o n es t t r a v a i l l é e à B u -
_ _ u , p o i n t d . j o n c t i o n d e s e o n r _ i i _ . d ' A r -
b a n a s h i , m a i s p a r su i t e de l a p é n u r i e do 
w a g o n s - c i t e r n e s p o u r lo t r a n s p o r c v e r s l e s 
a u t r e s c e n t r e s d é p u r a t i o n , l a v e n t e d u pé­
t ro l e d ' A r b a u ; u _ t i e s t p r e s q u e n u l l e . O n of­
fre lo p r o d u i t à 3 f r a n c s a u x I C . k i l o s 
f r anco B u _ a u , s a n s c o n t r a - p a r t i e . 

La p r o d u c t i o n a d i m i n u é c e s d e r n i e r s 
j o u r s e t p e u t ô t ra é v a l u é e à e n v i r o n 410 à 
420 w a g o n s p a r j o u r . 

L a s o n d e 27 de l a „ S t e a n a R o m a n a " à 
B a i c o ï , d o n t l a c a p a c i t é d e p r o d u c t i o n a v a i t 
d i m i n u é j u s q u e 30 w a g o n s p a r j o u r , s ' e s t 
e n s a b l é s d e n o u v e a u le 4 d é o e m b r e : o n ne t ­
toie à p r é s e n t l e s c a n a u x t r a n s p o r t e u r s et 
p r o b a b l e m e n t q u e la s o n d e s e r a v i te p r o d u c ­
tive. L a s o n d e 29 ja i l l i t f a ib l emen t . O n n ' a 
p a s foré do n o u v e l l e s s o n d e s d e p u i s quel ­
q u e temps s u r ce t e r r a i n , e t l a p r o d u c t i o n 
des a n c i e n n e s s o n d e s d i m i n u o eonllinue.le-
m e n t . 

A B a n a M o r e n i l e s s o n d e s é r u p t i v e s de 
_ _ _ _ _ _ R o m a n a " et d e s „ R o u m a n i a h C, _ . 
Oi l f i e lds" o n t oossé d e ja i l l i r , m a i s à c a u s e 
d u m a n q u e de p l a c e , les socié tés fattér___es 
no -se h â t e n t n u l l e m e n t do l e s r e n d r a de 
n o u v e a u p r o d u c t i v e s : d ' a i l l e u r s ce jx—vole 
est i>eu r e c h e r c h é p a r c e q u ' i l e s t Irèâ p a ­
raff iné . L a s o n d a 102 de l a „ A g u i l a E r a n c o -
I - o n i a n a " à B o m a - O c h r a d a e s t s u r i o p o i n t 
d e p r o d u i r e ; o n e s p è r e q u ' a l l é s e r a a t i - s i 
p r o d u c t i v e q u e l a s o n d e 101 de l a m ê m e 
. o c i é t é , l a q u e l l e a dé jà p r o d u i t p a r é r u p ­
tion 3,500 w a g o n s d e p é t r o l e e n l ' e s p a c e de 
c inq m o i s 

L ' e x p o r t a t i o n , p e n d a n t l e s d e r n i e r s j o u r s , 
a été s a t i -Sa i -on to ; 100 à 120 w a g o n s - c i ­
t e r n e s , e n m o y e n n e , qu i t t en t journeU- ine- i t l e 
p a y s . L a d e m a n d e do l ' é t r a n g e r p o u r lea 
hu i l e s et l e s p r o d u i t s à d i s t i l l e r ce. sou te ­
n u e ; les p r i x s o n t b o n s . P o u r l a P o l o g n e , 
o n fait do h a u t s p r i x p o u r t ' h u i l e , d ' é c ' a i -
r a g e . P o u r l ' A l l e m a g n e , les p r i x se, r e s s e n ­
ten t d e s p r i x m a x i m a f ixés d a n s eus p a y s , 
O n s ' a t t end à l ' i n t r o d u c t i o n de l a m ê m e 
m e s u r e p o u r l e p é t r o l e e n A u t r i c h e . D e p u i s 
l ' i n t e r v e n t i o n d e s ra f f inonrs a u t r i c h i e n s , le 
p r i x os-ilta—- p r o b a b l e m e n t e n t r o 55 e t 60 
c o u r o n n e s . , 

A c a u s o d e l a p é n u r i e t o u j o u r s p l u s 
g r a n d e e n a c i d e s u l f u r i q u e , l a v e n t e à l ' e x ­
p o r t a t i o n d e s p r o d u i t s à d i s t i l l e r s e déve­
l o p p e do p l u s e n p l u s . 

L ' a p p r o v i s i o n n e m e n t d ' h u i l e C-ée la i rage 
p o u r l e s b e s o i n s du p a y s m é m o , d o n t la 
c o n s o m m a t i o n a u g m e n t e p a r su i t e do l a s a i ­
s o n d ' h i v e r s a fai t , quoiqu- 'aveo quc_u_es 
diff icultés, p a r l e s l i g n e s _ 3 o h e m i n s de 
far r o u m a i n s . 

L ' e m p l o i d e r é s i d u p o u r l e s e r v i c e d e s 
o h e m i n s d e fer a , d i m i n u é q u e l q u e p e u , 
m a i s o n l ' u t i l i s e à p r é s e n t p o u r l e chauf­
f a g e c e n t r a l , n o t a m m e n t d a n s l a c a p i t a l e . 

L e p r i x d e s h u i l e s d e g r a i s s a g e a h a u s s é 
d e 5 f r a n c s a u x 100 k i l o s a f in d e c o m p e n ­
s e r p a r t i e l l e m e n t l a h a u s s e d u p r i x d e l ' a ­
c ide s u l f u r i q u e . 

B o u r s e d e N s . - Y o r k 
S é a n c e d u 2 8 d é c e m b r e . — D e n o m b r e u s e s 

ven te s p e s a n t a u j o u r d ' h u i s u r I S . m a r o - é . 
D è s l e débu t , l a t e n d a n c e e s t i r r é g u l i è r e e t 
les c o u r s s o n t g é n é r a l e m e n t e n r e c u l . 

CS—bar- l o u r d s . 

B o u r s e d e P a r l a 
- S é a n c e d u 38 d é c e m b r e . — R e n t e fran­

ç a i s e 3 p . c , Ca .75 ; R u s s e 1906 5 p . c , 
8 7 . 3 5 ; C r é d i t L i y o n u a i s , 9 _ 3 ; I t i - T i n t e , 
1,520; A t c h i n s o n , 6 2 4 ; C a o u t c h o u c , - 1 . 5 0 ; 
C h i n o C o p p e r , 3 2 8 ; U t a h Copprar, 4 : 5 ; 
l ' h a r s i s , 1 3 9 ; D o B e c r s , 2 3 6 ; R o n d Mines , 
1.28. 

CHANGE. - P a r i s , 

L on'Ires. 

New York 
Pétrograd 
It-lie . 
Sui-se , 
. - - p . - - M C . 

Hollande 
Copenhague 
Chr.5tia.Qia 
Stockholm • 
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, 

i 
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25 II 

5.1S 
266.1)7 
100 
100 
500 
20ti.30 
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27.12 
27.68 

5 8 5 
185.— 

83 .— 
1 1 1 - 0 
î<5— — 
SU .50 

l i i . .— 
( UH.— 

B o u r s e d e L o n d r e s 
S é a n c e d u 2S déo__ibre . — ___a50li_"_i 

a n g l a i s 2 \'t p . o . 58 1/2; A r g e n t i n 18S0 
5 p . c , 9 S ; J a p o n a i s 1S'J9 4 p . o-, 71 1/8; 
l t u s s j 1906 _ p . c , 81 3 /4 ; R u s s e 1900 
4 •_ p . c , 7(1 1/2; B a l t i m o r e au'll _ _ i o , 
99 7 /S ; C a n a d i a n T a c i f i c ; 1!(3; E r i c , 4 5 ; 
N a t i o n a l R a i l w a y of Mexico , 9 1/2; P o n -
s y l v a n n i a , 63 1 , ' . ; - U n i o n Pac i f i e , L40 1/4; 
U i i i t a l S t a t e s Steel C o r p o r a t i o n , 93 1/2; 
Auacoiida-, 19 1/S; R i o T i n t o , 5 6 3 /4 ; C h a r -
tered, 10 s h . 5 d . ; D o B e e r s , 10 9 /16 ; 
GoldfieKls, 1 3 / 8 ; R a n d Mines , r _•_. 

Le Com hort.oc.le 
Lo fleur, beauté du jardin et du home. 

J o p r i o l e s l e c t e u r s de m o u , , C o i n " d ' a ­
g r é e r m e s m e i l l e u r s voeux p o u r l ' a n n é e q u i 
_ottD___<_— J e s o u h a i t e q u e lo c h e v a l i e r 
P r i n t e m p s n o u s a m è n e a v e c s o n c o r t è g e 
f leur i d e s temps •____ïurs et d e s j o u r s h e u -
reti—, a u s s i dos j a r d i n s p l e i n s do f k u r s ot 
de b e a u t é . 

L a f leur a s e s g r a n d s a m o u r e u x ct c e u x -
ci s o n t p o u r ta p l u p a r t d e s coliectiomiOkirs; 
les u n s on t l a p a s s i o n d u d a h l i a , d ' a u t r e s 
les r o s e s , d ' a u t r e s e n c o r e les c h r y s a n t h è ­
m e s , o u bien les o r c h i d é e s , les c a i i i - l i a s , l , s 
ecil lels, r e n o n c u l e s , a u é m o n e s , bégo , i i . i s , n a r -
o i s se s , t u l i p e s , j a c i n t h e s . 

J a m a i s i leui ' n o s i _ c i t a p l u s d ' cn t l iou-
S i a s - i e quo l o r s q u e C h a r l e s da L 'éc luse eu t 
r a p p o r t é e n l ù i ô , de V i e n n e a u x P a y s -
B a s , dos g r a i n e s do tu l ipe , v e n u e s do T u r ­
qu i e . A u s s i t ô t les b o u r g e o i s d _ lus icreLt in 
on f i ren t v e n i r à g r a n d s f ra is do C o u _ - m -
l inop le , e t l a t u l i p o m a n i e g a g n a toute ta 
lloliai—te, où l a l u l i po a r r i v a à Être cotéo 
c o m m o uno v a l e u r a la B o u r s e de t i u r l i n i ; 
e l le e u t les h o n n e u r s d e l a h a u s s e et de l a 
ba i s sa . Q u i l e c r o i r a i t ! I l fa l lu t r é d i g e r u n 
oodo s p é c i a l p o u r rég la i ' l ' a g i o t a g e , ins t i ­
tuer êtes noLaires et des c l e rcs p o u r s 'oc ­
c u p e r u n i q u e m e n t d n n é g o c e do eeete f iour . 
U n u S e m p e r A u g u s t u s " fut v e n d u 11,660 
f r a n c s . I l os t v r a i q u ' i l n ' e n e x i s t a i t q u o 
doux , l ' u n à H a r l e m , l ' a u t r e à A m s t e r d a m ! 

O n fa i sa i t , p o u r o b t e n i r des oignon.-:-, L s 
p l u s é t r a n g e s t r a n s a c t i o n s : p o u r u n de 
cos „ S e i u p e r A u g u s t e s " , q u i é ta i t à A t n -
_ti_nlam, u n co l lec t iou i ieur d o n n a . 600 flo­
r in» , u n c a r r o s s e ot d e u x c h e v a u x h a r n a ­
c h é s ! ! ! A L i l l e , u n a u t r e c o l l e c t i o n n e u r 
d o n n a p o u r u n soû l o i g n o n u n e b r o s s e r i e 
e s t imée 30,000 f r a n c s ; u n a u t r e céda u n 
m o u l i n on é c h a n g e d ' u n o i g n o n do l a v a ­
r i é t é „ _ I è r e - b r u _ e " . Cet te t u l i p o m a n i e deve­
n a i t d a n g e r e u s e : des f o r t u n e s c o l o s s a l e s 
s ' é t a i en t fa i tes , d e s r u i n e s survinrent - , cor-
t a i n s c o l l e c t i o n n e u r s p o u s s è r e n t l a cho^e s i 
loin q u o l e s faillit—J s u c c é d è r e n t a u x Liil-
t i tes et lo g o u v e r n e m e n t h o l l a n d a i s dut, è _ _ -
ter dos p e i n e s s é v è r e s p o u r m e t t r e f in à 
cet é t a t d e c h o s e s . 

L a F r a n c o c t l ' A n g l e t e r r e e u r e n t éga le -
mont l e u r s t u l i p i e r s . 

L a folio des t u l ipes e s t p a s s é e , d ' a u t r e s 
l ' on t remplacée; ello a é té a u x o r ch idée s c n 
cos d e r n i è r e s a n n é e s , p u i s a u x coiliots. 

E n 1899, M. Peter . F i s c h e r ob t in t u n œi l ­
let à f lour imrmense, do c o u l e u r r o s e foncé 
a u q u e l i l d o n n a lo n o m do M i s t r o s s T h o ­
m a s Lk.wsoi i , fommo d ' u n r i c h i s s i m e b a n ­
q u i e r d ' E U i s , d a n s lo M a s s a c h u s e t t s . M a l ­
g r é t o u t e s l e s s u p p l i c a t i o n s d u m a r i d e 
cette t t e rn iè ro , i l refusait d o v e n d r e s a 
p l an te , q u ' i l céda enfin p o u r lo p r i x 
Î3 . î ,00- f r a n c s , q u e l u i offrit to m a r i 
cette d a m e . 

L o s a m a t e u r s d ' o r c h i d é e s s o n t l é g i o n . N o u s 
a v o n s ic i d e s s e r r e s d ' o r c h i d é e s q u i v a l e n t 
des f o r t u n e s , l a F r a n c e a é g a l e m e n t s e s 
g r a n d s c o l l e c t i o n n e u r s , e t l ' A n g l e t e r r e n ' a -
t-clle p a s vu feu J o ë C h a m b e r l a i n p a y e r 
u n „ O a t t l e y a " l a coque t t e so inmo d e 25,000 
f r a n c s . 

T o u t ce q u i p r é c è d e a p o u r b u t do dé-
_ t o n t r _ r q u o l ' a m o u r de l a f leur n ' e s t p a s 
seul—uent u n e beau t é , q u e ce n ' e s t p a s u n e 
por to de temps, q u ' a u c o n t r a i r e , ce lu i q u i 
s ' a d o n n e à l a c u l t a r o de.» f leurs so l i v r e a 
u n o o c c u p a t i o n s a i n e , a g r é a b l e , c t q u i p e u t , 
s i e l lo es t b ien m e n é e , d o n n e r d ' a g r é a b l e s 
r é s u l t a t s . 

P r e s q u e t o u s l e s c i t a d i n s p o s s è d e n t u n 
coin do j a r d i n , u n b o u t d e s e r r e , b o i u c o u p 
on t d e s l o i s i r s , q u o i do p l u s g a i q u o de 
s ' o c c u p e r do f l e u r s ! 

U n o soulo espièco suffit p o u r o c c u p e r t o u t e 
u n o v i e , à q u i v e u t s ' o c c u p e r in toHigeni -
n ient , e t c h a c u n p e u t c h o i s i r l a f leur p r é ­
férée . 

Q u o i d e p l u s p a s s i o n n a n t quo l a c r éa ­
tion , L a n a t u r e f o u r n i t lo t h è m e , s u r le­
que l t r a v a i l l o l a f an ta i s i e do> l ' a m a t e i u ' . àNo 
v o y o n s - n o u s p a s l ' e x e m p l e e u l a f leur de 
b é g o n i a d ' i l y a c i n q u a n t e a n s , s i m p l e , m o ­
des t e H L e s b é g o n i a s s i m p l e s n ' o n t - i l s p u s 
s u b i d e s v a r i a t i o n s q u i te. o n t a m e n é s à 
ê t ro d o u b l e s , den te lés , e tc . , e.tc.1 

Ln. Heur d u b é g o n i a pr imit i f , p a r s i m p l e 
sé lec t ion, a é té a m e n é e à ê t r e a o s s i l a r g e 
quo l a p l a n t e q u i a s e r v i à l a p r o d u i r e . 

C h a c u n p e u t s ' y m e t t r e , l e c h a m p o u 
v a s t e ; n o u s c o n n a i s s o n s u n e da ine q u i t r a ­
va i l l e ou oc m o m e u t à p a r f a i r e l a b e a u t é 
d u b é g o n i a e n y a j o u t a n t lo p a r f u m ; e l l e y 
c o n s a c r e s e s l o i s i r s er, n o u s a v o n s ta cer t i ­
tude q u ' u n j o u r o u l ' a u t r e n o u s v e r r o n s tes 
b é g o n i a s o d o r a n t s f i g u r e r d a n s u n o do n o s 
e x p o s i t i o n s . 

A i m o r a i n s i l a f lour , o 'es t do l ' a r t , e t 
n o u s s o u h a i t o n s q u e tous n o s l e - t e u r s s ' y 
emplo i en t . 

FLEURETTE 

de 
d e 

QUESTIONS ET REPONSES 

L . 3. 5 5 . — V o t r e p l a n t e e s t a t t a q u é e p a r 
l e s p u c e r o n s ; i l y e n a v a i t d o u x s u r l a 
feuille q u e v o u s m ' a v e z (envoyée, u n m o r t , 
l ' a u t r e v i v a n t . L e s m o y e n s do des t ruc t i on 
q u e je v o u s a v a i s i n d i q u é s s o n t d ' u s a g e 
o o u r a n t e t t r è s effiroaces, s e u l e m e n t i l f au t 
de l a p e r s é v é r a n c e , c o n t i n u e z et v o u s v e r ­
rez p e u à p e u d i s p a r a î t r e cette e n g e a n c e . 
U n m o y e n é g a l e m e n t t r è s b o n es t de p r e n ­
d r e d e l a terre a r g i l e u s e d__kyée d a n s de 
l ' eau , v e r s e z celle-ci a n b a s d e l a p l a n t a , à 
la ia_issa_ce d e s feu-Hes (à l ' e n d r o i t o ù e l les 
s o n t a t taqué ies ) , e n s e s é c h a n t elle p r i v e r a 
d ' a i r l e s p a r a s i t e s q u i p é r i r o n t tous. V o u s 
ferez a___aen t tomber ce l é g e r m o r t i e r e u 
e x p o s a n . v o s p l a n t e s p e n d a n t q u e l q u e s h e u ­
r e s à l a p i n t e . Api—i q u o i , v o u s ferez b i en 
de c o n _ _ _ a r à l e s v a p o r i s e r d e t e m p e à 
a n t r e a v e o u n e deVxx-i—i de t a b a c ou s a v o n 
a n c a s où u n e o u doux d e ces bes t io les au ­
r a i e n t é c h a p p é a u t a a e a a c r e . n e s t év iden t 

t q n e l e s feuiflee _»__—__, a b î m é e s , n e se 

r e m e t t r o n t p a s , elle» f in i ron t p a r tomber e t 
s e r o n t remplacées p a r de j e u n e s f e u i l e s , q u i 
p o u s s e n t déjà m e d i t e s -vous , i l ost d o n c do 
toute i m p o r t a n c e de p r é s e r v e r ce l les-c i , 

M . . . , Lh ikc l -—. ; . — N o u s regrettons do 
no p o u v o i r ax__pt_r v o t r e offre. N o u s v o u s 
é c r i r o n s . 

W . G . 9 3 , T e r v u e r e n . — Ces r o s i è r e s o n t , 
p a r m i les t h é s : „ E t o i l o de L y o n " ja tu io 
s o u f r e ; B e a u t é d e l ' E u r o p e , j a u n e ; M a d a m e 
M a r g o t i n , j a u n e ci I r a n ; Duciie-ssc Matl i i ide, 
b l a n c ; M a d a m e H i p p o l y t o J a m a h i , b l a n c ; 
M a d a m e B é r a r d , s a u m o n . 

L o s r o s i e r s h y b r i d e s r e m o n t a n t s s o n t 
p lu s n o m b r e u x : en t e in te r o s e n o u s a v o n s : 
C a p t a i n C h r i s t y , A n u i o L a x t o n , A l p i i o u s o 
S o u p e r i , I l ippuSyto J a u i a i n , L a . l - a u c e , Ma­
d a m e L u g è n e Vord ie r . 

L n blano : Mabel M o r t s s o n . E n r o u g e : 
Séiiat ._ir V a i n e , J u l e s .Margot i u , J e a n Sou-
por t , B a r o n d e R o t h s c h i l d , e tc . , e t c . 

Ces p l a n t e s d o i v e n t a v o i r a u m o i n s d e u x 
a n s . 

C ' e s t l à u n e Spécu la t ion d é s a s t r e u s e , v o u s 
p a y e r e z m o i n s c h e r , c ' e s t e n t e n d u , m a i s 
ê t e s -vous c e r t a i n d ' a v o i r d u bon "! J ' e n 
d o u t e . E t p e r d r e s o n tcnirp. ;ï c u l t i v e r d e s 
p l a n t e s s a n s v a l e u r q u i v o u s d o n n e r o n t d e s 
f leurs pe t i t e s , m a l f o r m é e s , s a n s agré-.ueut 
enfin, est à m o n st îas u a o m a u v a i s e a f fa i re . 
A c h e l e . à u n o m a i s o n de conf iance , e i ics 
s o n t lÂ. ion , c t v o u s aurez . Batiste—ion d e 
v o t r e c u l t u r e . N o u s n e p o u v o n s v o u s ren­
s e i g n e r , v o y e z n o s a n n o n c e - . 

V . V o r n i e r , S tocka i . — O n p l a n t e l e s 
_ _ _ _ _ d ' a i l e n f é v r i e r - m a r s . L e s p o i s n e 
so i i lanteii t p a s en p le ine t e r r e a v a n t l a fin-
f-Vrior ( a u p l u s t ô t ) . S o u s _ _ _ _ _ s , d u 15 
j a n v i e r à l a fin f é v r i e r . O u i , n o u s v o u s 
i n d i q u e r o n s les r ssp ices . C ' e s t u n o o.iltv.ro 
t r è s s i m p l e , n a c r a i g n e , r i e n , n o u s on p a r ­
l e r o n s , oocuuie c ' e s t d ' o r d r e g é n é r a l , a u s s i ­
tôt q u e lo m o m e n t e n sera, v e n u . F . 
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D u r a n t l a isc-nair-a d u v e n d r e d i 17 a u 
j eud i 23 d é c e m b r e , le ciel r e s t a c o u v e r t . I l 
p l eu t t o u s les j o u r s , __tif lo _i_iaii(_ie 19 . 
L o m a r d i 2 1 , d è s a v a n t l ' a u b e , l a n _ y o 
n o u s a r r i v e en f locons m e n u s et s e r r é s . A 
mid i , ollo c o u v r e ta c a m p a g n e d ' u n e couche 
d ' e n v i r o n 3 c e n t i m è t r e s d e h a u t e u r . A 
13 h e u r e s , i l so mes à p l e u v o i r , e t les on ­
dées so s u c c è d e n t j u s q u e bien a v a n t d o n s l a 
n u ; . . L a m a t i n é e d u 22 ost c a r a c t é r i s é e p a r 
u n b r o u i l l a r d a s s e z é p a i s q u i d i u p a r a i t à 
11 h e u r e s . 

L-'iuiipi'itrido t h e r m i q u e es t p o u accui i tnéo : 
11 _ _ _ - l O - _ _ t . L e m a x i m u m s e p r o d u i t le 
j eud i -Ai, e t co j o u r - l à ta iniqyi.iano d i u r n e 
as t t r o p h a u t e do D'il ( . . a u l ieu de 2"3) . 

L ' h u m i d i t é do l ' a i r n e __-_[sud p a s e n 
( tassons do 98 p . c . lo 22, m a i s la d i a i a n -
c h o 19 ollo n ' e s t q u e de 75 p . c. 

* . 
L e . b u l l e t i n s m é t é o r o l o g i q u e s p a r v e n u s à 

n o t r e o b s e r v a t o i r e p a r t i c u l i o n n o r é v è l e n t 
r i e n d e s a i l l a n t a u d é b u t d e b s e m a i n e . 
C ' e s t a i n s i q u e lo 17 ta p r e s s i o n a iauosphô-
riqt io n ' e s t s u p é r i e u r e à 7 . 0 m m . q u e rrur l a 
. o . i n d i n a v i e ( â k u d e s n c s s , 764 m m . ) , tandis 
quo '.o m i n i m u m , q u i e s t do 753 m m . , . ' o b ­
s e r v a à d i t i s t a n . u n d ) . L c s v a l e u r s ba ron*-
t r i q u e s s ' u u i f o r u l i s e n t e n c o r e lo 18. M a i s , lo 

19, umo h a u s s e g é n é r a l o so r e m a r q u . s u r 
lo c o n t i n e n t . L e s „ c o i _ . " d u b a r o m è t r e , s ' i l 
n o u s est p e r m i s d e m p l o y e r neito e x p r e s s i o n , 
a t t e i g n e n t 770 s u r l a I to l—iide et n o s c o n ­
t r é e s . I l - v a r i e n t p e u las 'M e t 21 ; les 
p l u s for tes p r e s s i o n s s o n t d i s s é m i n é e s s u r 
n o s r é g i o n s et le n o r d ete l ' E u r o p e ( L i é g a 
et H a p a r a n d a , 700 m m . ) . P u i s , ta s i t u a t i o n 
c h a n g e . C ' e s t l a d é g r i n g o l a d e do l ' a y i r i l l o 
b a r o m é t r i q u e ! 

U n a v r a i e p a n i q u e d a n s l ' a t m o s p h è r e ! 
S a n s c r io r g a r e , u n e p r o f o n d e d é p r e s s i o n , 
v a n n e do l ' A t l a n t i q u e , fa i t b a i s s e r s i r a p i ­
d e m e n t lo b a r o m è t r e s u r l a m e r d u N o r d 
q u ' i l n o m a r q u e p l u s q u e 753 m m lo 22 et 
747 n r u lo 23 , a u U e l d e r , tandis quo s u r 
lo golfe do (Bothnie , i l r e s t e t r è s é levé 
( H a p a r a n d a , 773 m m ) , 

L e s dh ' férences d o p r e s s i o n s o u t fo r t e s . 
C ' e s t c e q u i e x p l i q u e les t empê tes da n e i g o 
d a n s tes V o s g e s , q u i s o n t v r a i m e n t désir-i-
t reusi». d a n s kt~ p a y s soand i i i avc s , o ù l e 
t rafic p a r fer s ' en r e s s e n t a u p o i n t d ' ê t r e 
e n t r a v é ou s u s p e n d u . 

U n o v a g u e d e f roid y r a p p e l l e l e (am eux 
h i v e r de 188_ où l a température descendi t 
à 49" s o u s 0- C u p a r l e cotte fois d e —53° . 
C ' e s t e f f r ayan t ! 

T r è s c o p i e u s e s s o n t los p r é c i p i t a t i o n s . O n 
e n r e g i s t r e 30 m m d ' e a u à L u g a n o le l S ; lo 
20, i l m m à B e l g r a d e , 6 à N e u j a h r w a s s e r 
et à L o n i b e r g , 5 à Mun ich , e t lo 2 . , 1 8 à 
Ucc le ct 21 à L i è g e . 

P o u r quo n o s l e c t e u r s p u i s s e n t se» f a i r e 
u n e idée a u s s i p r é c i s a q u e p o s s i b l e d e s 
froids q u i on t r é g n é e n E u r o j i e p e u t a n t l a 
pé r iodo c o n s i d é r é e , n o u s l e u r d e m a n d o n s cl . 
b ien v o u l o i r c - a m i n e r l e bu l le t in spéc i a l ci-
d e s s o u s , l eque l con t i en t l e s o b s e r v a t a t - i s d u 
22 d é c e m b r e , à 7 h e u r e s d u m a t i n -

__•_•_. 

Sf;._io.-S. 
<Xl-*i)*.a . . 
l.r'..\i'.• 5 . 
Paris . . . 
SILiliaOU.e . 
Gcnèvo . . 
Berlin. . . 
VaisoviOa -
Bci-Inu . . 
Vienno . . 
I-....i..er£. . 
Stockholm . 
Kanar..ii\î_:. 

Etat 
du •___-. 

. Se.ctn. 
„ Proiiï lard 
. Nua^eu.:. 
. Couveit. 
. -VU'C. 
. Serein. 
. Co:- . - . , . 
. Vcu nuag. 
. N-j-ge. 
. Couvert. 
. Serein» 

. Teu nuag. 

Tempc-
riiture. 

9> 
5° 
G° 
2" 
0" 

JOO 

—27" 
—mo 
_ 6* 
—lû-
—%v 
- -3 , -* 

Eau to-ii.j-a 
eu 2. heur. 

5 ruo. 
10 ram. 
1 nun. 
1 imu. 
1 iuin. 
1 JL-IU. 
1 nun. 
1 mia. 
OJI-ID. 

1 natt. 
X ma.. 
0 na». 

L a j o u r n é e du- jsn&i 2:ï a lair.*_ô, h é l a s 1 
d e s , s o u v e n i r s b i_n aiue!'_ chft_ c e u x q u i , 
oomtoo n o u s , o n t é__ ob l i gé s d e Bortid-

I_o ci.__ tvo d é c o u v r e v o r s mi-_à,.m.___, a p r è s 
u n e fug i t ive enibcl l ie , u n p â l e s o u r i r e d u 
:_O_ÙU, m l c c o u r t e é c h a p p é e s u r los p ro fon­
d e u r s d e l ' a z u r c-île-to, l e s ritî-S-tcs s o n , d e 
uouvo- .u t i r é s l à - h a u t . À 15 h e u r e ? , i l 
tomba d e s gou t .e . . . A l S h e u r e s , l a p l u i e 
et Io v e n t font r a g e . D e s m i l i i e r s d e p a r a ­
pluie-. s_u.giss_.nt d e m i l l i e r s d e main.-) au 
dc&siis d e m i l l i e r s d o t>Jt-as,t_mi_lo-5 b o u c l i e r s 
c o n t r e Io m î t r a i l l c i u e n t f u r i eux do l ' a v o . s e . 
L o s trams» s 'empliciscut L e s r e c e v e u r s fcrépi-
g n o n b : c ' e s t c o m p l e t , a r c h i - c o m p l c t ! I._es 
c o u d u c t e u r s s o n t d é s e s p é r é s : i l s o n t d u re ­
t a r d , l e tcrininius e s t l o i n . E t l a foule e-.t 
furil-ondo de d e v o i r lai__=îer p a s s e r t a n t d e 
v o i t u r e s b o n d é e s . L ' e a u d é g o u t t e d e s t o i t s , 
d e s b a l c o n s , dc3 a u v e n t a ; e l le s e p r é c i p i t e 
a v e o des c l a p o t e m e n t s t u m u l t u e u x , e i l e v o u s 
Oclalx-usse. Ave__-vous v u c o m m e n t l e v e n t 
o h a s s a i t les filet-, d e p l u i e e t c o m m e n t i l 
r léconpai t ces fi lets a u r a s d e l ' a s p h a l t e 
h u m i d e d u b o u l e v a r d , où i l f a i s a i t c o u r i r 
les i m e s d e r r i è r e l e s a u t r e s d e s b a n d e s de 
l u m i è r e é b l o u i s s a n t e , r a t p e l a n t j u s q u ' à u n 
c e r t a i n p o i n t l e s j e u x du so le i l dan-a l a ­
b iés q u a n d ceux-c i s a l u e n t l e p a s s a g e d e s 
b r i s e s ? L e s r a f a l e s n e s e g ê n e n t p a s p o u r 
v o u s j e te r a u v i s a g e t o n t e l a g r e n a i l l e do_ 
g o u t t e s . A c h a c u n d e n o u s o n a u r a i t p u 
d e m a n d e r c o m m e j a d i s a u r é p n - _ i o a i n B a i l l y , 
en n_aroh_ v e r s l ' é c h a f a u d : 

— T u t r e m b t e s , B a H l v 1 
E t c h a c u n d e n o u s a u r a i t p u r e p o n d i e : 
— O u i . m a i a c ' e s t d e f roid ! 

P. G. 

CYCLISME 
AU VÉI_' D'HIV PAI-.I5IE--

Do p. t-tcy vpreuv«_ - sont orgaal . u3 hdidoincv 
d._irL'n._..i au v< Jc-vrom. d liivcr i-ni i :cn. ISlaS 
suut ^_n£rat___QUt tf._iiu.__s par _o j..i_..o n.i 1_. i_i 
nou encore apptl.^î soua I.s (.rAppaus.. IAX. ûcr-
nJèro coatSQ itU|f*Bt_c, i i i t t - l e lo - i^itt Bol 
d'Or >, . tiuis heurt , par étioipea de ilcua. e o » 
r_iii--!, B'OS. tennia- . pur l;i viU-iiro de l_--Xr_-.s 
devant Jt.'.;:y-.S.UÏIVIÏ, à uni. d.uii-Ion.; . .ur ; e s 
deax ifi-i;--_. s_:aU'i:t ._.-_;--ic uu tour d'.v.u.-.c-, 
-_. René Va;i»len lfo.-er__-k.iot; 4. >l r - i i ••.•' .i..r-
loy: 5. Moiiiv-.Sijiiinaii; G. l'ii..c!i--.*itn-.ca;i; 7. For-
iiji"-M_y_r- Tra i j {^uipea ont at-aïuioui^. 

LES SIX-J-.0.=.S l£N AMéRIQUE 
T_a .. Vio der. covrees de bl - p u r s &_ poiiisnll 

»-__- EtetS-L-ui-, a | rcs l ; . ' . - i : d,.ys races a do 
lîo-ton ct do Ncw-Vi.ri-, i.«( t nous rivons ilonnô 
ïvs K«uIiatS. Vokj *ju*on arnioutc l or^uw_,_U.D 
d IUI.J ui-juo cours, à Sat. Fram. i -co tî. ;v Chicago. 

LES SIX-JOURS D£ REW-YCRK 
LK CI.A-iSI-MJ'AT. 

Ko-X avons do_is6t il y a q:;.I-;uo jct.rs. J Î 
rv'fei ï-.'.t b i t , de 1-; i-ourso u-,1 Six jours i c _-_%>.-
York. Voici le _lis>.-.:r.eiit nfticïel rorupLl do c_Uo 
course : 1. (. r.,:.].*.-lii... couvraul 4.4SH km. _J1> m. 
m 1__! heures (la _oi.r-e ayant dur- il-itx Uei-rJa 
uo r-.oi.__ q__ Ls ai.trcs a:ui.__) ; _•» _.ac-t__j_a-
ra-Speors; :;. Magi.i.I_:•»reii c ; 4. 1_iuu_vâ-K)an; 
û. ___-.ou-___uMi-i; ii. Morou-Waliiioiir; 7. Us-.ar 
Eeg-Jjupuy (Sui-Po ct Fran»;ais) ; 8. Hauley-
il_l-io.d ; S. 1-Vobacb-Corry : W. l.i iaHL>>roa 
(•Boli;e et Frai-jai.) ; 11. [Inn«»?cn--d.ltt:n. ï . « 
£*l»î|_(A_. L.-».. Vundcrstujft ( l id^j-JùiUi (U.vso)-
Sutl-T (-_^_j__e;--J_-U%_ia t t bi-l .r-Laruxcu oui 
a.-iidonué. 

EN ITALIE 
L'éprouve ctis___)a_i hiwrnale, la Coupe d'L'l 

vor, organJEér a_u-Uc!--B.eu. par 1 : c Ca:-:c t i »:eilc-
Spo: t> de il i-ni, vici.- de ^o (ti*-]ï«tei aux en 
virot-B do eoi.0 i>l\^. eur uno distuticc de l._0 ki 
lou-Ci-ios. Voici l-s réc-tihnts : J. L. Dorù_n, CL 
5 b. 2l m.; 2. A. Fcrrario, à i longueur; ... O 
BcHardU. à i longueur; 4. l'oid (aninlent*), r 
I loii^o<*ur; 5. Rhô, eu C h. 4 m.; _. Veronct* 
[amateur) ; 7. V\____ni i InoVi-pcndaiit)* 

i_o t_oi)r» t h exOii-aiblc el lu courOQrS _nT__ka 

â su débattre contro un vent violent et n n . |'la_( 
torreiitI_ll_ Bur des rou__s cu fo.t mauvuû itiSL* 

_ F G 0 1 'JBA. ZJ XJ 

LES .MATCHES DE NOUVEL-AN 
La foui*, des &porisiKi.ii qui suit Wa matches do 

loothall n 'aura pas *_Taii.lVho_o i _o mettre-soup 
la dent à l'occacion dos !.t_s du Nouvel An. 

En cffvt, ies diampioiinata K^îonanx c-croiit ia-
terrompu-a, tout comme à U \ o - i , ji:;.is uucua 
match hi(er-vill-s ne viendra cou-peuser cctio. -__-
__i_up_:on. 

Brnocol s sera. în-.ji.o c«m|4!l_mcut d*pourvu do 
match iVmc-ii et dinmnche, 1 __:ite.:t. braban-.-on.io 
ayant décHô de n'organiser aucune pnitio pen-
da: t ces den_ p u r s et aucun club -.'avant pris 
l-ni-i-tiva d'uuie or'.aui-.'Ki-ii quel-un-juc. .11 y 
aura bian do petites row_-iil.es intii_.es à dro.it. 
et à que l l e , iii.'.is el es u 'intéressent qu'une fi.blQ 
i__V_or-(.i de spoi-U__on. 

A \-crviors so jouera dt-n-iin, au terrain du 
Panorama, un match entre Lo Cerc-lu Spor il Ver-
.i tais et une ëquii-o siio. tiouiicc parmi l*_ autres 
__i_hfl jouant le chanipiounat rô^ional do divi­
sion X. Cetta partio promet d'être i. i roBi-anio à 
eui.To ct cJl_ suscitera lort probtthlctueut une 
l-ei'o lutte. 

Aiiciiu maich n'est auno:t<-*_ à Ll^g-*, non \ l_s 
qu'à Anvers. 

UN A_N[VER5Ali.E 
T_o plir.ng eéi.'brcra prochainement un anr.i.ï-r. 

sairo jjntércsE-ant. il y aura, Je 23 j-invi.i, . inq 
ans quo le JJai.up n'a pins subi de dé f. h'1 sur 
son terrain; il (jagna depuis 1Î>11 t .us los i. ;;t-
chcj c at liomo >. saut deust drawn (D ù .) en 
_J-1__, eoutro lo Becr-sibol ct en 1013 umt .c U 
Standard; Lit curi_i.x ;_ noter, co. chibd l â ' i i t 
cliaquo fois cu queue dn classement. 11 e t évi­
dent quo, daitô _.s circon-tiiiires pré.:.;•.ti.*.., e t 
anniversaire sera [.t. di___-.tc.nent par i • j.*ran.l 
club j-it-L-. qui jouera to jour-lii. clic/. l_.l, coiitro 
l'équipe mi_.__ Soîiacrbcck-Ex-claloi-', mais ce s-'-a 
uno occa_ioi. pour les numbreux < su^portL.S *. 
du Daring do prouver l_ur alt:ichc_ucut b. lenr 
t_ub en Vi-ian-t 0-ssisicr nombreux à cetta purtte, 
la denûérQ du tournoi de l i e divi-i ni qua le 
Dariug jouera sur ton terrai-i. 

DANS LS Ct-NTF-tS 
A MAiNl.GE. — Les matches de B-aiCtïJ et 

dimân«3..e, de 1 U. M. contre . lïouvy»ï*-portH »*t 
i Ai..-ie.il.ï Sportivv. de La liouyecic, n . u l pu avoir 
li.'.i à oaui.o du mauvais temps. 

A LA H__ST__-_. — JDimaitchc, lo met h do 
11?. L. II. et l ' .\-^K'ia.ijn AlhltHique Louvié-
roiso - I I a é-ô iitterrcciipu après v_ij;t uiini_tcs, 
lo terrain -tant par trop inau\-u_s. 

* * 
D__L.a_.cho prochain, à Manago, prairie du 

[_ond|-P_i'.t. l'Union Manapoois • jouera le uintrh-
revanclbe contra l'U-iion La lle.troiso («.-teelion). 
La. recetto sera versée aux cnfuuU dont l<i n-.ic 
est moit à la guerre. 

EN FtAN_>.-__. 

A NlKGAtn.. — Dîinaneho e V l Joué, :-.ur Ja 
terrain do la chaussée de DeudcrhttuîOa., un mat .i ' 
ÏÉ __s iiopnr_aut ontre une équipe Ce 3_-_!_•.._-_._. f, 
__rn___ déitjneiit- ineompiet- de trois clul__ iVA-
lo.-t qui so son:, tusionnes par Buite rtca pénibies 
eiroontstanoes du nvomont, (foutre lo Spoiâiif*; f?', 
C. I do Minore. Les Amis Sportifs d'Alo-1 ^ 
sont f.-ir battre par 2 f^oalâ eoutro 4 conquis 
p.ir les Kinov-te-s. [t 'arbitre désigU- do commun 
accord était .M. Albert \i_von. 

Dimanche 9 janvier prochain, la revancho aura 
lion sur lo terrain d'Alost, entre les. deux _____•_-. 
équipa.. 

A OULTKE LEZ-NïNOVE. — A Vocea-vion 
du jour do Noël. Féqu--} o II du __.ioiii.i;_, F . C . 
do Niuovo s'est niesuKo avec Io F . C. de Oul-re. 
sur son terrain communal. Le Sporlin;. l 'a cnv, 
porté sur se-; adverscires par 5 goals â 1. 

Arbitra - ML Moni Btlpaire. 
A I_EC*E I-EZ-ALOST. — Le F . C. «io _>do 

(équii-o l) n "u pas ou de peine do bult.'e, di-
manche, lo F . C. de Masse-l'en. <_ui n 'a mai-_a_ 
quo 1 goal à 4. 

Les (guipes II de chacun de* deux china ont 
eut leur rnatoài o l j lu i . par un drawn 0-1) . 

SAJ.Vr-XICOLA___WAt_S. — Lituanchc s'est 
jou''* IKI match sur le terrain do la vil c, entre 
Io H .b Vlgor I de Homme rt Exccldor 1 do 
Saind-Xicolr.-., au profit des fugitifs n_-:ub|-_*ux de 
Cortomarck c(iii eont venus se fixer à S_.hil-_.i-
eolaa. Ehtcelsior m'a pas eu do peine à iiullro 
«on adversaire par 0 poals à 1. Un norotneux 
publie a.si-lai: au mat.b, qui a produit la joiio 
so_i_!.io do 415 Einnot. 

COUHSES _A JPIJSU 

LES GHA-.-_6-priX DU STADE MAMURCI9 
La sceondr*. épreuve de. Grands Tri.- du S. N. 

s'est dk-put-'o -intanche, à .Sah-t-ir .'vais, sur 
I I kik>métit-_i s.r."t--t\ I-e paico;'.is comportât! 
cinq boucles et à chneune l s coneurront-toi'O.bnt 
à monter deux r a i J I . MIS d'une qivirantaiue do 
mètres dVl itude. 

Slal^ro i a , phi'e, un nombreux public a su_v. 
las ___f__-entcs phases de I i course, ,rè_ anim'o, 
ct a aoolaai-- la. prou_-»-/>:. de nos __os___en. 

C'e-t un < nn.ien > qui, cette fois, r.-mp-.it*. la 
victoire ; co fut le < vieux > Et . i*s . qu» jn'j*..tr.-v 
aux < jeun e». > que son ancienne ïonr.e lui ctait 
re\'enue. Voici le . ré__i'ltats tecluiiqiios : 

1. J. n i i . - sa (S. H.), en 40 ni. Ôrs; 2. O. 
LefùvïO (S-W.). en 41m. 40 s.; 3. A. GU-ro (.S. 
N>.), en 43 m- 40 s ; 4. F . Ciparissa ( S i . . ) , tm 
44-0, _0s . ; û. Ma.saux {S. N.), en 45 in. S a s . ; 
G. J. Josse_et (S. K.); 7. FH'-e (S- C. C ) ; 8. Van-
hautx (». N.); 9. Ed. P e l t (L) ; 10. G.rard (-3. 
N.)j 11. Mtuisa' (S. N".); 12. T. Jobert (1er BCOL 
S. N.}; 13. J. Micinl (_e secd. C. .S. C.J; 14. Gcd-
devjind (5 . N.); 15. L. CipaiLs-e (S. N.); 16. 
Bernard (S. N.); 17. Ramakers (3 . N.); 1P. Dif. 
cot ( S . N . ) Ï 1 9 . ' J . F i . ' c ( O . S . C . ) ; _X>. G-illo (S . -
N.); 2f. Chaudoir (S. _v.); 22. lJelcukcr (S. N ). 

Cla.-_i._uci. 6 général après -es doux prwi.ierfl 
CTOS3 :• . G. L-febvre (8. N ) , 3 points; 2. A. 
Gallon et J. Ddiase (S. N.), _ p. ; 4. F» Oipa-
ri-^o (S.KL), î> p. ; 5» M. Massoux (S .N.J , 12 
p.; 6. J. J o v . 1 - , 14 p . : 7. II. 1 i • e . 10 p. ; 
S. Ed. Petit, 19 p.; 9. Morl-s', 22 p. ; 10. J. 
JBiahe!, 2*i p.; 11. J. G*od_cvrind, __j p.-, 12. Vnn-
Lau,-, 30 p.; 13- Gérard, 32 p.; 14. r._i_ot. 33 
p . ; 15. T. Jobert, 31 p.; 10. Ci ie ot IUn .ikerB. 
W p . ; IS. J. File», 33 p.; 10. i.err-.r ,

> 42 p . ; 
20. Chaudoir, 43 p.; 21. EeVu.:e_-. W p. 

Classement général dee scolaire. : 1. J. Midi,-.. 
(S. S. C.)i 2. T. Jobort (S. N ). 

_BO_X__E7 

CHARITÉ 
On noua informe qu'une collecte f_it_ à l"iu_-

tiative du sympathique pro_ce ;cur Ju ' i .n Dupont, 
à l'occasion d'une séance d'entraînement _. ï» 
s-iile Van Houte, a produit Ir. •-••75, qui ecrri-
ront à grossir ie fond institué pour _'ac_u_t de 
gaDts de boxe déniai.l-'j par les prl-sonni-ers 
belges en Allemagne. 

A ANVERS 
Le succès remporté par la _-____<_« derni_j*cni_-nl 

organisée h Anvers a décidé les organisateurs- :k 
mettre sur pied une nouvelle soût-e, au cours __> 
laquelle quelques profes_rion__e-_- notoir__»__-.t con-

- " «onteront dans le ri--' Nous en rep«rl .roiâi. 

.N 
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fc- A UEV groupe da lo-ïbeura ooncarnant la q_tes_-
î lon do- namonalité. — Voici, d'anrest l'examen 
' eles Ira vaux psépamtoires t d ..cneBiona |__rle-ui€__-
' «aires > e. d'après k s oxce-lents t_o_n_cifmta>ree jM 
Tavtat». Hubert Otto, eor la loi du. &ju«» 1«W. 
' l a mamàlio d'interpréter la terve-W ete l'ai-lclo 7, 
[don. nous avoua par lé a-n_-i--U___-n_-nl. Noua.p«_-
-'fiona que nos lecteurs y trouveront la randn 
<au__ qa-stionti qu'Us nous posent, car malgré 
Houio AOtri bonno volonté, nous ne pouvons ro* 
'.pondre S chacun d'ontro eux ___UvWuell-_«-ienfe. 
L Reprodoi-ons d'abord l'article 7 de la 
'•_» juin i.U) : _______ 
< —, Dt.i,enne.n. Belges, à KexpmTirbn- da leur 
':-_ngt--louxi_-i-6 année, 8% pendant cette aiu-ée ils 
Hynt eu, leur domicile on Belgique et n'ont pas 
^éalaro lour in.e>r..ion de conserver la nationalité 
•trangéro : 
a 1° L. enfant né ca Belgique, de paionts- étran. 
^ e r a don-t l 'un y est né lui-même ou y était do-
tofciiia depuis dix ans sans interruption ; 

_f L'ci-fant, nô en Belgique, d 'un* é_ttmger et 
ï u i est lion-icïlio dans lo royaume députa Bdx ans 
•.ïand i'!:.r'."..ipLi;>n. > 
. I l _.s__-_ do ce texte q u e : 
t 1" La lo_ pceonna'/t la nationalit. Wfgifl SB-os 
\\__poaer _ l'inlére-sâ une option do pairie ex-
JVJIVSSO; . . 

i 2° Il n 'y a pas lieu de distinguer si linté* 
Vea.6 a ol-t-im où non l'autorisation d_'élnhli_*son 
•iomidëio en B r i q u e . Ce doiï-icilo doit avoir 
Bx__t. au cours de la * Tingt-douxièuio anmée (Com-
-ûenttairca de H. Otto) ; 

3» I_e 1° de l'arti-lo 7 comporte deiîx cas dil­
a t e n t . : 
i Lo ivei-icr cas vise celui d'un enfant, né en 
©eJgaque de parents dont l 'un y est né lui-
.lnârBe-. O'est donc une première condition, sans plus. 
[ Le second cas viso celui où l 'un des pareiïts 
In'est paa né cn Belgique ; il faut alors qu. il y 
\__ft été- don., ilié depuis dix ans sans internip-

(
__Qn. En consJquenco, lorsqu'un des parents cet 
né on Belgique il n 'y a pius de condition-- do 
r__8"deneo. (l_»_c_artttion do M. De Lants-beero, 
ii_._i_-_re do la justi-e. séance du 23 mal 1900.) 

ï Les dix ans da douii.i.o s-'appliquent aux pa. 
* rente. 
1 4P Eans le 2° de l'article 7, les skx atm s'ap-
'pliquont à l'enfant. En conséquence et en r&p--
| ptrochant cô 2° de La stipulation rniti-dc do l'arv 
J tic|_e 7, axigoant lo domicile au cours de la 
\vî tr-__.-rj.-:i___>3 année, il feu. (déclaration. mini-.. 
.-tériô-le du 23 mai __©_-) quo l'enfant, d<.piÊs sa 
f uei-.I* ;-i.M année', t i t étô do_n_C_i)à en Beigiqiie. 
4 __»n (->>lclusion, nous croyons pouvoir r_s__n_cr 
rcom_i.o _.uit la situation de ceux qui se prévalent 
'do fart i- to 7 préoiti : 

! ____. considéré comme Bolgo sans option de pa-
j t r i e : 
\ 1* Ei*e__.a__| né en Belgique dte -pare-1* étrart-
'•gSeïsr dont l 'un y est né lul_u_mo, pourvu que 
-cet. erXtat ait été domieili.. oa Belgique au cours 
jdo a» vinigSdeuxdùme année et u'tait .pas déclaré 
1sou ii-L_-_li_on de conserver sa nationalité éJtran-
; w ; 
i 2J* L'enfant nô en Belgique, de porents étran-
,'___n__ tifmt l'un v Ma.it Ânn-.ii tt 14 (___*_.__ dix 0U3 dont l 'un 3' était donùililé depuis 
xea__3 i.-t_ irruption ; 
\. 3*» L'eU-iant __ê en Belgique d 'un -trftngt-r. 
'jpour.'n que coî enfant ait eto domj-iliô en Bei-
/giqno djapois sa seizième année. 
t P i . i ro à uno fidèle lectrice de Jette, qui nous 
' a rc-iiïs IUIO obole de Cr. 1.50, é une vioil'lo fille 
j — c'est ainsi, bien ent ndn, qu'elle-m-imo so qua-
•aifie — <|ui nous a remis une obolo do fr. 1.25; 
m J . T . 17, qui nous a remis uno obolo de 
f l franc ; à F . W. , d'Ixel.es, qui nous a ie-
{____3 nno ob-îo de 1 franc ; à A. P . 9., qui 
JlKKua n remîs fr. 2.50; e_»ii__ é A. E . , do Pà-
.• tarage3, qui nous annonce 1 envoi d'un bon po-S-
Ital, do liro a(_i3ntiven_c:it c e qui précède. Si leur 
Ifias no rentre pas dans les prévisions du ti__ ar-
jtjcle 7, ils ont encoro la resaourco do recourir à 
^d'autre-» moyons légaux pour aûquôrir la qualité 
[de Belge, notamment par appjiioK.ion des stipu-la-
Vttons do l 'artklo 13 de la loi du 8 iuin _flOy. 
\ Qu'il-, consultent, en l'occurrenco. un hon_i.__p 
f c a m p a n t . 

\ Ajoutons enfin quo le fait d'avoir accom,p1_ son 
'servico n__-_t__xe on Belgique ne suffit pas , é lui 
ÎBeui, pour faire acquérir la qualîté do Belge. 
< Tout ce qui pnécede à titre d'avis personnel, 
j , O. H. — Regrettons de no pouvoir utiliser 
1 % os manuscrits, Ilp sont à votre ____,po__-iie_. à 
ïnaâ guichets. 

C r é d i t a p r o v i s o i r e s 

ArfM- â a gm#*uwwt «ténéral en Belgiqn» en 
date du 23 dédembre 1916, allouant ô_9_r crédita 
provisoirea h valoir sur Iee* budgets de l'axer-
cico 191G t 

Art. 1er. — 3>es erédito p_ov_aoirea à valoir 
sur im hudgetg des dépenses ord Los ir 03 do l'exer. 
e_ba 11.JG sont ouverts, savoir : 
Au ]._batts__Te des fiimniM_s, pour la 

_t_>rvice de l a dette pu_j_iqtio • • fr* 
Au n-inist-ro des !-n___c_c<. pour les 

doJ.atioi.-_ . . . . . . . . . . 
Au m.ni_t.ro de la it-Stlca 4 - - * 
An ministère de rintérieur». . . . . 
A u mini tore des. scienc___ et des a r t s . 
Au ministère de Tlndu. tr-e et du tra­

vail- . . 
Au ministère des finanees 
Au _r_i*_F=»__*e de l 'agriculture et des 

travaux putôics . . . . . . . . 
Au miii.stère des {inances, pour 

rtac-n-v-ileurs et rc-nboursenients. 
Au m'HiislO-*! des finances», pour 

reonttes et dçpenèï-_i pour ordre. 
Art. 2, — Le préstmli 

gueur le 1er janvier 1916. 
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IV ERS 

s o i r , M m o X . . . é ta i t 
e l le a v a i t o u b l i é —x 
m a r i é ta i t rest-i ri la 
p a s d o n n é l a p e i n o 
p a s . A s o n r e t o u r , 
_ _ _ _ _ _ _ _ v a i n e m o n t 
n e v i n t o u v r i r . U n 

ï_TITE.0-_l__FOi.D-_l.CE DE CHARITÉ 

J*ai une occasion pour une modistp qui vo 
; droit r épond re un magasin tout agencé... 

S Quatre ban_ûge-3 herniaires. Un gioa msrd par 
baccage. 

Du papier d'argent ot des déchets d'étain. Gra-
ftttuAa 
i Lies l-_iic_3 de tn_n_fwa>*s par millior». IReoon-
{i-ais-uace. 
i Grand meTei fl, l 'anonyme de la ruo de la I_i-
jlodto qui _u-a fiit remettre une cargaison ___ cols, 
f-QO c_;_-r_.iie, un j ^ l . t et une paire do ebausi-ures. 
\ Encore dos cols, çruis des manchettes, des bil-
ilets de tramw-iy-i et des jeu_c do carie».. .Ma vive 
|__Jï_ir.fac.io_v. 
.\ ___t à qui m'envoie ces lacets de bo-U-Les, des 
|bal__nes pour corsets, dos biilf-fa de tram, des 
yboîte. d'ail____e_t_a et du papier d'Argent, mes 
I_di_t_.re3 re-n_rcKn_ents. 
\ Deux blotises et du linge : voici qui vient & 
ÏBoiat. Merci beaucoup, beaupoup... 
\ Llu 40 de la ruo V_lain XIIII m'arrfive ni_ 
fgrand panior contenajit un habit, un compkt smo-
j ki-jg., des cole, des manch et Les, une redingote, 
'des chaussures, du lingb. une blousa, un pardes­
sus deTrK-aisoni, un paletot de laine blancho et 
des gant*. Je mets mea gants du dimanche et 
mon habit de u_rémonie — précisément jo n'en ai 
pas î — pour remercier le plus clml_!___e__.emp_it 
que jo puis. 
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CAXSSE DES MAZ-HETJItE,UX: 

De Jacques Chalon. 
G. V. W. 
Produit du tronc déposé aux guiehots do 

ragonco I-echenne, galerie du Roi. 
Pour mes amis mutilés-
Amonymo. 
Amonyme. 
Heuro-L-e guér-sott. 
Théo X. 
A. S..., Gilly. 
_4 I-.eU. 
Anonytmo. 
Anoû'jine. 
Quj-lques Jro___t_rs do cartes en retournanlt 

le n-ercre-ïï do Bruxelles à Mons. 
Audition musio-i; par M. Solari chez Do-

qu..i:.i!>. Pour des C-tissettes. 
De S. S. 
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ÂfliÉes, Arrêtés et Avis aliemands 
U n i v e r s i t é f l a m a n d e . 

j . . r â - e & l'iiiitiriiivo de Son Eaxce-llen_i M. le 
|J6__v_nc-—' g é n . a l , la qaefitikin "r-atrivo à 1-rea 
vtioû d'uno l—iiver^iti fiaiîuxode, q__tion qui, _ J_ 
H.uito des réeolutioua propoiaées _ la Chambre 
Jb_go, a*était résuméo en une réchxn—rion v i sa i . 
aî  la tranf-ormalikin de rUnivcrsitii de Gand ea 
j-tabli-^c-ment Luiiiian.. Triait de lairù un pa_ de-
Jci-ii cn si va ut. 
J En effet, M. le gouverneur gen.r-1 a ordonné 
Jqaie, d-rniu le builget poux l'oxerei— IM.. soient 
^ibacrite. les sotixtiies immédiatement nécessaires 

aoneiniuer la transformation d_ l 'Uiùvex-U 
Gand en haut» écoie flamande. En outre, les 

_snr_ proprex _ orgainser la r_orxne de ' l'en-
sftit-neroent dovront être préparées et ci_ai__tcées 

lavec le concours de axersonuaiat_ compâioen_s. 
C'est ainsi qu'un des vœux essentiels du mon. 

}vx«nent flamand aji(>roclie de sa r-Uiaeti-n, un 
^vœu dont les Belges aussi ont, à la longne, dû 
ira-onnaîtio la —gitimité. E n 1&10, fl y a préci-
y_ément sottante.quuizo ans, la première proposi-
i t ion de loi, torruant _ l'organisaf.on d'un ensei. 

gnement supérieur en langue flamande, fut _>_. 
mise aux Chambres, tandis que la dernièro, cello 
dea députés Franck, Cauwciaart et Huysmans date 
de 1912-13. 

Il faut ospia-r quo, déso—nais, tons lea mi­
lieux inté —a9ar_ voudront unir leurs elforta pour 
envisager et per,er avec calme la préparation de 

ioxestirc. aptes i amener une solution conservait 
\k la. cenlenaire AJima Mater le prr_-ige ecienti-
... fi'i-o et la valeur morale qui font 8a gloire el 
J lu i assurant, en même temps et mieux que jue-
tqu'ioi , lns. moyens d'être la protagoniste de la 
torxlture flamande et la grande semeuse du savoir 
j e t du pouvoir en es pays de Flandre. 

I m p - t s 

lAirrrIt. dix gouvoraeutr géiaéi.1 en Bedgique en 
.'date du 23 décembre 1915 : 
' Art . l e . . — Lra impôt s direct» et indirecte, en 
1 principal et centime, additionnels au profit ds 
H'Bt_t, oxlatan. au SI d-J—nba- 1915, seront re-
j c o u v r , . pendant l 'année 1A16 d'après les lo»3 et 
j les tarifs qui em règlent l a s - e t t e et la perception. 

Art. 2. — L e présent en-et. sera oblfaatk-x-o 
I le 1er janvier 1916 

(1) Nous prions instaa__a_ cetix de no3 loc­
ateurs ouf nous demandent des renseîgncmenfs de 
t 'olndro à leur demande nno obole pour k s pau-
vics do notre < _•__le de secoursr 

M O R T S U B I T E . — A v e _ u e D u c p r - i a u _ , _ 
Sa in t - G i l l c - , h a b i t a i e n t d a n s u n o BViison 
s e u l . , l es é p o u x X . . . et l e u r fille. M e r o r e d i 

sortit» a v e o s a faite; 
cltf, ____ conu_a3 s o n 
m a i s o n , el le n o s 'é taib 
do r e t o u n i e r s u r s e s 
ve ra 11 h e u r e s , ollo 
à s a p o r t e , p e r s o n n e 

v o i s i n p a s s a a__—s__s 
d u m u r d é s é p a r a t i o n des j a r d i n s e t i l p é ­
n é t r a d a n s l a m a i s o n p a r l a f e n - t r e de l a 
c u i s i n e . I l a l l a o u v r i r e n s u i t e à M m e X . . . 
q n i a u s s i t ô t s e m i t à l a re-hereho ete s o u 
m a r i . H i _ . l e t r o u v a à, . ' e t o . d o c a d a v r e s u r l e 
plaixclier d ' u n e p i èce d u re / . dte-cliai—sée où. 
il so t ena i t habi tue l lement . . C o m m o u n e for te 
o d e u r tlo g a z e m p l i s s a i t l a p ièce , o n c r u t 
à u u s u i c i d e et M m e X. .„ fit p r é v e n i r u n 
o_inmis—tire d e po l i ce q u i s e r e n d i t a u f a i t ô t 
s u r lea l i e u x a c c o m p a g n é d u d o c t e u r D—-
p i e r r e . L e d o c t e u r a c o n s t a l é q u e M . X . . . 
a sucr3.nibé à u n o a t t a q u o d ' a p o p l o x i o fou­
d r o y a n t e . 

L E S E M P L O Y l - S _ t . _ _ D E _ . E _ , — O n 
coin__.à— a n t do l a c h a u s s é e d ' I x e l l e s cons t a ­
ta i t d e p u i s q u e l q u e temps, des i r r é g u l a r i t é s 
r ians s a c a i s s e onrogL—reuse; s a n s r ion d i r e 
_ p e r s o n n e , i l s u r v e i l l a lui-mfimo l e s re-
Ge—es à l ' i n s u d e s demoise l l e s de m a g a s i n . 
C ' e s t a i n s i q u ' i l v i e n t de d é c o u v r i r lo po t -
. . u _ - r o s e s . L ' u n e d e s demoise l l e s , en v e r ­
s a n t l ' a r g e n t d a n s l a c a i s s e , a v a i t so in d ' en 
m e t _ _ u n e p a r t i e d a n s s a pocl io . P r i s e s u r 
lo fait, e l l e es t e n t r é e d a n s l a vo io d e s 
a v e u x . E l l e a r e c o n n u a v o i r v o l . a i n s i u n e 
s o m m e de 3,6CKC f r a n c s . O n a s a i s i l a sonirmo 
volée a u domic i l e do l a demoi -— <e d e n ia -
g a s i u e t e l le a é té r e s t i t u é e a u eounneir-
ç a n t d u c o n s e n t e m e n t de l a v o l e u s e . Celle-ci 
s e r a p o u r s u i v i o j u d i c i a i r e m e n t . 

A Q U I L E C O F F E - I T 1 — U t » d a m e 
q u i po,_sait. r u e d e l ' E n s n i t a g e r e m a r q u a à 
t r a v e r s l a c l o i s o n q u i e n t o u r e l e t e r r a i n v a -
g u o d u r é s e r v o i r d ' e a u de l a r u e d e l a 
V a n n o u n coffret en a c i e r ot fit p a r t do s a 
d é c o u v e r t e à u n a g e n t q u i s e m i t en d e v o i r 
d ' a l l e r le q u é r i r . O u cons ta ta ' q u e l e c-oîfret, 
q u i a 0 m 2 4 d e l o n g s u r Omj.5 d e larsje , a 
été f r a c t u r é e t p r o v i e n t , à n ' e n p a s d o u t e r , 
d ' u n v o l . 

-II'., e s à e au Ber-heleld, 199, rue Royale. 30519 

A C C I D E N T D E V E L O . — M a r d i , ve r s 
G h e u r e s d u s o i r , u n cyc l i s t e q u i n ' a p u 
ê t r o d é v i s a g é , e n t r a v e r s a n t à v i v o a l l u r o 
là p l a c e do l a B o u r s e , a r e n v e r s é Mlle T h é -
r o _ i M . . . For tement , conti—ionniie, e l l e a é té 
CransrKirtée it l ' h ô p i t a l o ù l e s mi-tecrinis o n t 
e s t i m é q u e l a v i c t i m e s u b i r a u n o in'ca]>acité 
do t r a v a i l d e p l u s i e u r s s e m a i n e s . Q u a n t a u 
eyc î i s to i n i p r u d a n t , i l a d i s p a r u s a n s ^ ' oc ­
c u p e r d e s a r i c t i m o . 

LE F O R T I F I A N T . Vin a p é r i t i f e t t o n l q u s 
C u s e n i . » , . n v e n t e d a n s t o u _ l e a c a f é s . 

(38834) 
L ' E S C P a O Q U E R I E A U C O L I S J U S EN-

D E P O T . — M . J e a n H . . . , d e m e u r a n t à L o u ­
v a i n , v e n u à Bruixel les m a r d i p o u r a f fa i res , 
a p r è s a v o i r fa i t u n e p a r t i e d e so» c o u r s e s , 
d é p o s a , a v a n t do les c o n t i n u e r , d a n s u n e 
b r a s s e r i e de l a r u e a n B e u r r e , t m p a q u e t 
contera—nt t r o i s b o u t e i l l e s de cha impogne 
„Armer i can S t a r " , s i x bou te i l l e s do _ ï a m -
p a g u e „ G e o r g e s G é r a l d " e t d e u x bou te i l l e s 
de , , D e y m a n B i t t e r " , p r o m e t t a n t do l e re ­
p r e n d r e u n p e u p l u s t a r d . U n e h e u r e a p r è s 
s o n d é p a r t , u n e femme d e 40 a n s e n v i r o n , 
ta i l le a s s e z g r a n d e , vô tue d ' u n j u p o n n o i r 
et d ' u n c h â l e , v i n t r é c l a m e r le c o l i s d e l a 
p a r t fli d é p o s a n t . L a cais6ia_e d e r é t a b l i s ­
s e m e n t n e fit a u c u n e diffiou'té à l u i r e m e t t r e 
le p a q u e t . Q u e l q u e s i n s t a n t s a p r è s , M . H . . . 
v e n a n t l u i - m ê m e r e p r e n d r e _ a maichanic l ise , 
o n s ' a p e r ç u t q u e l ' o n a v a i t e u af fa i re a u n e 
v o l e u s e . 

H O l - l - I B L E M O R T . — Quel le h o r r i b l e 
m o r t quo cel le __ ces é p a v e s h u m a i n e , en ­
t r a î n é e s p a r la c o u r a n t i m p é t u e u x d e s b r o n ­
ch i t e s e t d e s p n e u m o n i e s ! l i n p o r t e E tou­
j o u r s a v e c v o u s u n e p l a n c h e d e s a l u t ( u n e 
boï to d e pas t i l l e s „ I ? h _ m o l " ) , q u i v o u s a i ­
d e r a à r e m o n t e r f ac i l emen t l e c o u r a n t . 39156 

V I O L E N T I N C E N D I E A V I L V O R D E . 
— L e fen s ' e s t d é c l a r é m e r c r e d i m a t i n d a n s 
u n e p i è c e d_ r e z - d e - c h a u s s é e d e l a m a i s o n 
de . . . D . . . , pror/xriéïairo, r u o d e l ' E n f e r , à 
V i l v o r d e . L B feu s ' e s t p r o p a g é a v e o u n e 
g r a n d e r a p i d i t é e t e n m o i n s d ' u n q u a r t 
d'1—_ro t o u t e l a m a i s o n f l a m b a i t . L e s p o m ­
p i e r s s o n t a r r i v é s p r o m p t e _ i _ _ t s u r l e s 
l i eux m a i . , m a l g r é t o u s l e u r s effor ts , l a 
m a i s o n a é té ( e m p i é t e m e n t d é t r u i t e . U n e 
m a i s o n fiontiguë a é té fo r tement endottiDaa-
gée p a r lea f l a m m e s . L e s d é g â t s 6on t im­
p o r t a n t s . 

Une heureuse innovai! en 
Par ces temps de vie chère et de ressource» limité—, 

nos ménagères apprendront avec u n réel plaisir que 
la G r a n d e Boucher ie Ëooi—mllqaro, 5 - 7 e t S, r u * 
G r é t r y , à B r u x e l l e s , maison n'ayant pas de succur­
sale et faisant la concurrence pr>r la toute première 
qualité de ses viandes, met on vente des a Roastbeel's » 
et rler « Rôtis de Veau » tou t p r é p a r é s et s e c u i s a n t 
s a n s b e u r r e . Cette maison a complété son heureuse 
innovation on débitant des rôtis de bœuf, veau, 
mouron et porc d e n t l e s p r i x à la plèoe s o n t indi­
q u é s s u r axaiacnae m o r c e a u . U y en a poor toutes les 
bourses et l'aclietcur, en fixant son choix, connait le 
prix de son acliat. Un boa point à la Grande Bou-
eherie Economique. 38104 

C H R O N I Q U E D E S V O L S . — M . (B. . . , n é ­
g o c i a n t , d e m e u r a n t r u e d e l ' A l l é e - V e r t e , a 
cons t a t é , i l y a que l ques j o u r s , l a d i s p a r i ­
t ion d ' u n e b a l l e d e l a i n e à tricoUBr p e s a n t 
e n v i r o n 48 k i l o s e t d ' u n e v a l e u r d e 40o fr . , 
q u i s e t r o u v a i t d a n s s o n . m agas i n . O n se 
p e r d en. con jec tu res a u suje t d e c e v o l q u i , 
ù l ' _ a _ r _ i t où il so t r o u v a i t , n e p o u v a i t 
ê t re en l evé p a r u n c l ien t . 

— M. Axlrien B . . . , d e m e u r a n t a v e n u e d u 
B o u r g m e s t r e , a y a n t a B a i r e à l a p o s t e , . h a u s ­
s é . _ T x e l _ s , « m i s a s a m a c h i n e d a n s l e 
_ _ _ _ _ _ _ d u b u r e a u ; à s a so r t i e , e _ e ve ­
n a i t d?être v o l é e . L a b i o y c l e t t . e s t d e l a 
m a r q u e B . S . A . T r o i g - P u s i l s n - 47960, r o u -
_ _ _ V c a d r e e t g u i d o n d ro i t , é m a i l l é . n o i r e , 
r^^ïlngle.crt, ï̂ que ^,m ^ 

formait pas—, ( i nVveiHon At jour â» l ' A n ? 
D _ _ _ _ _Qpo3_.le d« fixer -_ao_ so» choix 
qu'en décidrat d'aller Sn taïuilV. apuUixôir - 1 _ 
PetS _ ( _ _ c _ - _ _ r a > . h. spirituelle comédie d . F . 
Gav-ult , qui a ï-rc>av_ sor la gâtes a_ l'CBy-i. 
pia —_i ir.eTpri.-tio n de ton. p ia i l ler o—tre. 

T H E A T R E M O L I E R E 

,-_r*_:__. A i I _ _ _ _ - E o l _ - ) g _ , v a u d - v - t e e n 
9 a c _ _ _ a G . F _ | j _ e _ _ e t D k _ v _ _ _ - _ . — 
A p r è s Lécœt G a _ - _ l l c - , l ' h e u r e u x autr-ttr __ 
„ _ - _ s - P r é f - t d a C h f i _ _ u - B i i _ a r _ " , l e t h é _ _ _ 
Molièro faut l e s h o n n e u r s de s a r a m p e _ c e l u i 
d e s écriv.i—— conr iques q u i « « n ^ t e l _ Bon. 
act if te p i u s g r a n d n o m b r e __ _oeoè» rel-ai-
t i s s a n t a : o 'es* Goorgies F e y d e a u qura _S 
v e u x d i r e . D e p u i s 1 3 9 3 , a n effet, c e maît—) 
d a r i r e p___ è t r a conrf iàéré o o _ _ _ _ l e r e c o r d -
m a n d e s p i èces d o u b l a n t , c* s o u v e n . q u a ­
d r u p l a n t l e osip d e l a o e n - è m a . Sa preia-tère 
p i è c e e n 3 acl»->, „ T a i l l e _ r p o u r (feimost'', 
a ^ _ - ea 104 r e r p r é s e n t a l i o n s ; , , î _ o n s - _ r 
c h a s s a " , a n P a l a i s - R o y a l , e n e u t 145 _ s a 
Créa t i on ; „ C u a m p i g h o l m a l g r é l u i " , e t . co l ­
l a b o r a t i o n a v o o D e s v a l l i è n e s , fu t j o u é 500 
fois a u x N o u v e a u t é s , s a n s q u e l a v o g u e on 
fût é p u i s é e . P u i s v i n r e n t „ L e sysf- ime R i -
bat l ier (92 r e p r é s e n t a t i o r i . ) , „ L o F i l A l a 
p a t t e " (134 r e p r é s e n t a t i o n s ) , „ L e B u b o n " , 
a v e o D e w a l l i f t r o , „ L e D i n d o n " e t , c_f_i , 
n L ' H ô t - d u L i b r e - E c h a n g t . ' , j o u é p o u r 1» 
p r e m i è r e fois lo 5 d é c e m b r o 11394, a u x N o u ­
v e a u t é s , e t q u i r e m p o r t a l e p l u s l é g i t i m e 
t r i o m p h e . 

G'ostj ce t l i i ' aaran. v a u d e v i l l e d i t o é l - b r e 
a u t - _ r d a „ L a D a m e d« che_ Mr .x im ' ' q u e 
l a d i r e , t ion d u Mol iè re a c h o i s i p o u r di­
v e r t i r l e nombrei—: p u b l i o q u e l e s l o - ù r » 
d e s pramièi'i— j o u r n é e s do l ' a n a t - i r e r o n t 
r u e da B a s t i o n . I l n ' a u r a i t p u m i e u x fa i r e , 
étrant d o n n é q u e cet ta n i è c e j . r t o 4 v e i n _ . m i t 
e n e a moi -da t l d ' u n e i n - o r p r ô t o t i o n c o m m o 
olle n ' e n e u t p a s s o u v e n t à Bni_e l ' i__ . 

L a t roupe , , d u Moli^-r. ae s u r j x . - S d a n s 
oelto p i è c e . Ml l e Davi_rv , .Ml le M o n _ s , M' ine . 
E _ . i g o , D a r r h y , R a y m o n d , e tc . , M M . lJ-?S-a, 
R i c a t - , L a i n . r c t , E l a u , S c h a - t o n , Dolae ra i -c , 
e t tou. ct-ux q u e j ' o u b l i o , a j o u t e n t :. Ifat-
t r a i t d e s i t u a t i o n s c o m i q u e s —- e t D i o n _ _ i . 
s i e l l es fo i sonnen t a n d e u x i è m e et a u t r o i -
s i èma ac t e ! — u n j3u n a t u r e l , u n m o u v e ­
m e n t aiKlia-1_é) u n e vivaoi—. q u i b r û l a l e s 
p l a n c h e s . 

A h ! c „ „H'fjtcl d u L i b r a E c h a n g o " , avoo 
se s ' t y p e s p a r a d o x a u x ot v r a i s , p é t r i s -O 
folio e t d e r a i s o n , bouf fons d ' a p p a r e _ o ; i . 
m a i s fonoièreiment a c c e p t a b l e s , c o m m e i l v a 
fa i r e oou—r tou t £*.______ a u t h é â t r e Mo­
l iè re ! 

I _ pulallc de la deuxiàmo a-at-rêeerf-.tioiï do 
< L'Hôtel it_ Liha_Echn_i,-o > a plrrinoxi-it conl-
firrnô lo succès obtenu par le joyeux vaniîevil-. 

Samedi 1er janvier (Nouvel An) , preuiiàro nia-
Unce do < aj'H6tel du L i b i p E c l i a n g o . 

A._H_»SRA 
A To—oslon de la semaine du Nouvel An, la 

dire t ion tîu Vlaan_c_ Toonx:el. au théâtre do 
l'Ailiambra, composo un programme exacrptionmel 
de piècos à sue—., dont la, repu—.tion populili'e 
n'est plua à faire. Samedi 1er janvier, < Ue 
Kroegzangcrca > (Iaa Goualou-o), avv-C ïitmo Hart 
ot M. A. Dard—i en tête de la distribution et 
avec la dans- apacho au :ïo tableau. 

DUniarerho 2, lundi 3 t t mai'di 4 .envier, < Pal-
jns > (Pa i l l as . . ) , lo drame célèbre et si émou­
vant do la vio d'art i- tv C'est I e--_.Ier_ arilate. 
M. Aug. Cornellr., qui paraîtra dans le rôle de 
Pa . îasso et rctlouvora dans ce rôlo toute —x re­
pu—tion do prand comild—n. 

Mercrer!" 5 janvier, c Kieine Jaak > (Petit Jac­
ques >). Ce eera la dernière fois quo le pat-tc 
aura l'occasion d'applaudir la si touchante petite 
Ghya dans co rôle. 

Joudi 6 janvier, Solrr. lilt-Taire. Dcrni ' re rc-
préserxtaïion do c Op Hoop van Zegcn >, lo dramo 
do la mer, do Herm, Heyei-mans Jr . 

Dlimaneho 2 Janviciat, en matinée, derp.èro de 
- Sheatlock Holmes >. E la célèbre plêre poli-.1ère 
qui roniporlo tant de succès à, l 'Alhambra. 

I.ex rorrr-senlations du ebir co„aDei__nt à 
3 h. %. La maliii.e à 3 h. _ . 

n to______ ( toi e n t r m a m e n t e r é o u t é 1 _ « _ - _ -
n a n t e e t p r i m o s a u t i è r e m n s i q n . d » o__a opé-
r - t t » . 

Q u a n t a u x d é c o r s et a u x c o s t u m e s , i . fu-
r t__ d u _ -_ r_ ete l a p ièce . C ' e s t tout d i r e -

P o u r t e r m i n o r rm m o t à M. £_ F o n c l o s 
d o n t j ' a i lit, i l an» I» proga-àMn-xe, la, tettre 
q u ' i l a d r e s s e a u x b a b i t ô é . d e s o n t h é â t r e e t 
d o n t j ' e x t r a i s l e p a s s a g e s u i v a n t : 

- — A n m o n t e n t o ù l e r i d e a u T a a » tover 
s n r l a . . I r i l le de i * - » A n g o t " , Ut. direct icai 
d e » F _ _ - j - B w g è r o v o u s aalue» _k_l___ae_, 
M _ _ _ _ _ 0 - , _ _ - , M e s s i e u r s e t e n v o u s a s s u ­
r a n t d e tou t s o n d é s i r d e likm t a i r e , ello 
v o u s l a i s s e l e soin, d o d é c i d e r s i e l l e a en 
le _a_ i_ -_ r d e r é u s s i r . " 

J o r é p o n d r a i e n l e n r n o t a : „ L c _ spec ta­
t e u r s d e _v „ ï _ _ e d e M m e A n g o t " , v o u s 
o n t t - tmoignô p a r l e u r s araplat- t ia-on—stls 
b r n y a n J I a u x q u e l s j e m e s u i s a s s o c i é q u e 
v o u s . v i e - e u la _onhx- \ r d e î - t t s - i r . . . p « r -
f a i t e _ _ _ t . A . L . 

_ *** 
< lift FiHo do Mme Angot» est mot.t'îe _eisploBi-

tUdo _a>;on et Xc» bail<3t3 ST3p_rienr_nie-it i^glés 
saitîlg-tc&t une action ii-ès h_lere-.sa_.to p a r dl»>-
r.v ir.ii. Lo lever du rideau es. à 8 h. 3/4 pré-
ci -C-*. 

VÏ__ i_X-B-_yX£L_ .__S 

Lea t d-_T_e_s-__esr des HirondeHes > fcronf leur 
)»jro_fio ci-îr-e Un Vient Bruxelles le 3ldic*cml>ra 
SPonv lea pre__iiôr-?s r_rp_>ûs--.tRtioTiB des < J-iron-
licilcy >, la, salla est i*ix.sque eali. roii-Mit lo_r''0. 

F-SASSOH DIT. V E B ï t f i 
T_a .Maison do Voire tient un tel suco_3 rtvec 

< I_o Biamant rose >, que ia dir_-tio__ ft d ______ 
no mainteoir la epirltiieU» opérett© de Iïasa dt 
Ctii-giiauk diïraitt quekiues jour» ei-core à l'ai-
tt-he. Samodi et dimanche, deux maii-i^es extra­
ordinaires. Ijiindi 2 . thô mondain. .M-la Yvoirne 
Cîcor^ea fora une corJ6r»5nco sur l s modo. 

W__OT5-_t«PA_-$ t£i-' 
V-fidrcdi. promlfre ri?r̂ -ri_flen-_itIoT. (reprise) do 

< L'ObEtaclo », r_mouvai.te pi .ce d'Alphonse Dau». 
(Vit, le gro3 succès do» Matiu-ea Itlf-rairoa, dont 
la belle ioterjir-11. ion hit vaut te par toute la 
presso. 

VAH1A 
Kouvcuttx d-but3. Eamcdl aoïr : U ternet-ge 

tro-ipo Bitlartîy s, dans son con-edy net o r igna l 
(nouveau) ; tes Hfil__J, jongleurs mon»*h-ins très 
auiuîJar.t- ; lea JtiUus Brotbet-i, *t*avail de con___. 
et d'auuoaux ; les Alliai., original aot ir.a.t t!•>;_._; 
ï'e_--rsord_n_riro con'torciionnB^te Vrynus. lea ttour-
_,i_._-tt.s o:;eei_triquea jiack and Johai, et dtvna l a 
[.aitio artistiquo ; Mlle de Kcver et M. Roland. 

inanehe, inat-Oéo à 4 heurea. 
naît 

D-ttxHao- grand 
public uo__brou-__ E. 
palla du tJi.-.-lro c 
_^_r_!__r,e grand oonoert 
sous la très hatrte direction do 
dérô. I/'orchestire ccT_d__t ave. 

C A S T E 

concert _iyiï.ï-_ionique. — Un 
pres3ait, m_xcre--U on l i to_3e 

la Ga_té, pour as_d.t?r au 
_tjinp--onîque . orgft_»_£__ 

M. Paul G_-l-
lo i____arquab!e 

maîtriae — il convient d'en faire un très 1-e-
élogo au ri-icstro — f t entendra d'abord ui»3 ou­
verture cb9 Svondset-v < Iïo-ir-'o et Julietta >; puis 
k s < Noces villageoises > do Gold__aiok, sympho­
nie en ci!_rq parties, dont les ry-thme. cliver, evo-
cateur3 des scènes chantpetres, furent trùia, bien 
ox-primé», rendue sug%*_-__if_i. gr_.ee <_ mie tBéea*» 
tion très Coitillée, fiaoment nuancée. Parmi l e . 
morecaux pour orches-tre Reui on lut plus heu­
reux encore d'écouler 1 admirable prélude dn c D_-
luge > de Saint-âlaënSt dont I - phrase m-iloc'iiU-. 
si expressive du. violon solo (ut Conii.e au lalen. 
tueu_c artiste Onnou. qui rinterprCt- aveo boau-
coup do ebarme. 

M. Fornand Ans.ean, ténor, et M. Jean du 
Chastain, planiste, turent ensuite longrooment eva. 
t ionn^ . M. An-Beau, dont lo superbe organe se 
fît valoir dans Io récitatif ot l'air do < Joseph > 
do _-_éhu_, puis danB la prièTe de Jean tT « Hé-
rodiode > de Massentt, conquit l'auditoire* par ce 
dernier morceau surtout, auquel il prêta, avoo la 
sonorité do sa voix pleinjO ct ohaude, le caractère 
grave, rcUfei-Mix, d'ardente foi mystique que re­
quiert le sujet. 

Le < Concerto > pourt p_-.no. avec ao__«i_pag!!__L. 
ment d'orchestre (ut mineur) do Sah-t-Saëna, fut 
un .mue. 6uco._i pour M. dn Chastain, qui af­
firma un talent troa mûr â-jft : de la vkhiosité, 
une aisance pariaiite:, \__ô bcf.le force, n'eso^uant 
paa l\x *dé-ica.3-Be. Finesse et distinction- ces qua­
lités se révél-ren. encore dans la ravissante < Sé­
rénade > de Borod-bne et dana la Mazurka, où 
i'-minent pianiste eé nsontra aussi compositeur 
oidginal et dâ'.ioat. 

Ce fui l'orchostro qui clôtura aveo brio co tr... 
beau concert par rcfi-verbure trop connue, appré­
ciée encore quand erlle eat mise en valeur pa r 
nne bonne exécution, de - Bonvcnuto, Cel i_i > de 
Berlioz. 

JBref, une aprèei-midli délectable pour les» orna. 
teura de musique, qui passèrent là, sous l'in. 
Quonce de l 'art divin, quelques heures sor_*ne6, 
dérobées À l'angoisse du tempe présent. 

* 
• * 

Vendredi, k 9 heures, pre-miétre do < La Fem­
me X >. La pièce céièbre do M. BL-eon retrou­
vera certainement, par son dramatique int*.ne_t> s_. 
m-se en scène pittoresque et son interpri^lion de 
choicc, le succès qui l'a toujours nccueilli. L*œu_ 
vre sere, jouée, h l'occasion des fêtes de l'An, 
Bamodi, d-maneJio et lundi, on matinée et en 
soirée. 

THÉAT__ES — SPECTACLES 
ET CONCERTS 

>,__> 

P A L A I S D C G L A C E 
r _ pa-nfera tlo «r Briehantettai > a v*r, _ » n _ v _ , 

p_r arr-xxr raran. étant 6__ . «_ s w w B ^ M - n 
vier. En realxto, ia preaixière sur» l i s . fe LZ, 
d—_i 31, à S h. 30. Samedi, deui ièm. da < S i 
chan lcau , . _ _ s o i ^ . c Le . o - a g e ^ ^ ^ J _ _ 5 T V _ _ 5 f c _ . _ _ _ _ T . T _ _ _ _ _ - L ' _ f Z 

W F O L ! E S - S E E _ _ _ E 

ÏHl le d e Mtae A n g o t " , a u x F o ' i o s -
B e r g _ r e . — C e s t d e v a n t u n e s a l t e c o m b l e 
q u ' a e u l i e u h i e r l a p r e m i è r e d e l ' a m u s a n t e 
opé re t t e d e C h a r l e s I _ c o c q . L e s u c c è s t r i e m -
P—al q u ' e l l e a r e m p o r t é e t q u i fut m a u i f e . „ 
p a r l e s a p p l a u d i s s e m e n t s vifs e t r é i t é r é » du 
p o b l i o a plefaiement r é c o m p e n s é l e s valeln-
r e u x a r t _»_8 de te, t r o u p e dos Po ia i a^Ber -
g.'j—l d e s effo—s q u ' i l s o n t fa i te p o u r r e m ­
p l i r d i g n e m e n t l e u r r . l e . 

P a r m i e u x , j e o . t e ra i : 
Mlle A l i c e F a v i e r , d a n s C la t r e t t a A n g o t , 

s ' e s t m o a - r â B s a i r p r a n a n t e _*«<_____, d_ v i v a . 
c i té e t d e p l u s o 'es t d k i n e gen t i l l e v o i x 
q u ' e l l e a cha__é s e s c o u p l e t s ; Mlle L e r m i -
g n e a u a i n c a r n é u n e p a r f a i t e Mlle L a n g e , _ _ 
différentes c h a n s o n s q u ' e l l e a débi tées , d ' u n e 
v o i x s û r s a u t a n t q u e mé lod i euse , o n t être 
for t g o û t é e , p a r l a s a l l e . 

M. C . D u P r e z fut u n L a r î v a u d i è r e „ é p a -
t a o t " ( l e m o t e s t p e r m i s , . A c a d é m i e l ' a y a n t 
f r a n c i s é I) e t a u t r o i s i è m e a c t e , i l s ' e s t 
s u r p a s s é ; M. T e r m a n y , u n a n g e . . . P i t o u a c ­
compl i , a t e n u a o n r ô l e e n a r t i s t e consc ien­
c i eux , s a v o i x es t d ' a i l l e u r s t r è s a g r é a b l e 
et l e pub l io l u i a m a r q u é , _ d i v e r s e s r e ­
p r i s e s , s o n r é e l _ _ n ' _ _ _ _ i e n t ; M. V a l l è s , 

J ' a i m a b l e f iancé d e Ml le A n g o t , n e t a r d a i . 
p a s à j o u i r , i c i , de l a b o n n e r é p u t a t i o n 
q u ' i l s 'os t a c q u i s e à l ' é t r a n g e r ; i l fa t 
d ' a i l l e u r s a p p r é c i é à s a j u s t e v a l e u r p a r 1m 
b a b i t u é s d e s F o l i e s - B e r g è r e , e n t m m o t , i l 
s ' e s t r é v é l é a r t i s t e s o u c i e u x d e f a i r e h o n ­
n e u r \\ s a t â c h e . I l a d ' a i l l e u r s pa r f a i t e ­
m e n t r é u s s i e t _ n e b o n n e p a r t i _ s o v a t i o n s 
de l a sa l l e l o i r e v i e n t . 

U _ e m e n t i o n s p é c i a l e a u s s i , à M . D e 

SPECTACLES DU 31 DÉCEMBRE 

P a l a i s d . G l a c e . — A 5 h . , g rand concert sym-
phoniquo. A 8 1/2 h., prei i i i ï r - de JJi-ichanUtm. 

O l y m pla . — La Petite Chocolatière. 
M o l i è r o . — l.'ffàlel <_• libre échange. 
A l t i a m b r . . — Sherlock Holme*. 
S c a l a . — A 9 h . , -peoiacle île munie hall . 
G n l t è . — P r e i n H r . de la Femme X. 
F o l l e i - B e r g è r e . — I.a Fille de _T*" Angot, 
V i e u x - B r u x e l l o » , — A 8 1 ;_ h., Le» Iliroiuktlei 

(pretnière). 
B o i _ - S _ c r c , rne d 'AnakeTg, 3a. — T o u , les so in , 

rideBU à 9 1 4 heures, Hittxelles-Incogiiito. 
L a M a i s o n d_ V e r r e , rue Fossé-aux-Loups. — 

A 9 h., Le Diainant rose. 
W i n t e r - P a l a o o , 118, boulevard du Nord. — 

L'Obslacle. — Attractions. — Chants. 
M u s l o H a l l d u V a r i a . — A 8 h-, la troupe 

Maryinnrl, 1 „ Vaut Doss e t leur, chien, les Sciil.it', 
Arnold and Par tner , OUI , Pack, M ~ Marvills, 
M. l i runin, etc. , etc. 

S_iS_l©L_._SS£ 

O n n o n s p r i e d ' a n n o n c e r l a m o r t d e 
M m e E u g è n e C o u r t i n , n é e F a n n y - V n n H o u t e , 
décodée _ B r u x e l l o . l e i-*. d é o e m b r e . 

L e s funé ra i l l e s a u r o n t l i eu l é " s a m e d i 
1er j a n v i e r , à 9 U. 1/2. R é u u i O - à l a uxor-
t u a i r a , r u e d_5 C e n d r e s , 7 . 3S0.G 

L e s a m i s e t c o n n a i s s a n c e s q u i , p a r o u b l i , 
n ' a u r a i e n t p a s reçu d e l e t t r e d o f a i r e p a r t 
do l a m o r t d e M m e L u i i l a v a n d o n S taena le , 
n é e T h é r è s e v a n Mcche len , c h e v a l i e r d e 
l ' o r d r e d e L é o p o l d , n é e _ L o u v a i n l e 19 oo -
t o b r e 1833, p i o a s e m a n t decédéo à L i è g e l e 
22 d é o e m b r e 1915, m u n i e d e s - e e o u a _ d e l a 
r e l i g i o n , s o n t p r i é s d o c o n s i d é r e r l e p r é s e n t 
a v i s c o m m e e n t e n a n t l i eu . 

O n l a r e c o m m a n d e à v o s p i e u x s o u v e n i r s . 
3S081 

Restaurai]! Universel 
RUE SAIN T--IICHSL 

R.E-U 011 R Ê - E L O - 1918 
__- _?___ 8.>?© 

eto*:* d ' œ u v i ' a v a r i t _ r 

-"o-aerar Tortue 

T_r . r> - do , / : 1 " _ D : Ï . 

Geuzee c . _ r < - i a 

V o 7 - „ _ - v . n t et*. . olaille 
â l a Hàjtiace 

__x_- en chefrsuil 
S a a c . poivr:tdù 

Posaiau-d. d a i—-u_._'__ 
a M a d a . 

- . n a n a » axa ic i rsc la 38138 

- S a menu ser-o s e r v i lo , . , 

O n n o u s p r i o d ' a n n o n c e r l a m o r t d e 
M. P a u l L i a g r e , é p o u x d e d a m e M a t h i l d e 
Q u i t t o n , n é _ T o u r n a i , d é c é d é _ M o n s à. 
l ' â g e d e 77 a n s . 

L ' i n h u m a t i o n a e u l i e u à P é r o w o l z . U n 
set-vice funèb re s e r a cé l éb ré lo l u m â i S j a n ­
v i e r 1916, _ U h . ]/t, e n l ' é g l i s e d e N . - D . 
d e M e s s i n o à M o n s . I l n e s e r a r * » e n v o y é 
do fa i re p a r t , lo p r é s e n t a v i s on t e n a n t l i en . 

38094 

S A L L E C E L ' U N l a N COLONIALE 
(Ruo da St__ar t . ) 

L e s R é u n i a n s p r i v é e s d e l ' A s s i s t a n o e d i s -
or_t_. — Q u i d o n c a v a i t d i t q u e n o u s é t ions 
e n v a c a n c e s ot q u e l e s v i s i t e s do l ' a n a c ­
c a p a r a i e n t dég:. n o s be l les m o n d a i n e s 1 Bs t -co 
quo l a c h a r i t é s o r e p o s e . Kst-co q u ' i l n ' y 
a p l u s d e m i s è r e s à s e c o u r i r , p l u s d e souf-
(_____ à sou la j j ec 1 L e s d a m e s b r u x e l l o i s e s 
o n t l e -cour t r o p b ien p l a c é p o u r n e p o i n t 
fairo p a s s e r lo d e v o i r a v a n t l ' é t ique t t e , e t 
l e u r m é r i t o e._ d ' a u t a n t p l u s g r a n d q u ' e l l e s 
a u r a i e n t à a l l é g u e r p l u s d e mat.Cs e n oelrto 
f i é v r e u s e s e m a i n e p o u r s e d é s i n t é r e s s - : d e s 
af fa i res d o s a u t r e s . E l l e s c o u r r o n t m o i n s l e s 
m a g a s i n s , peu t - ê t r e , m a i s e l l e s y g a g n e r o n t 

— d o u c e c o m p e n s a t i o n — l a r e c o n n a i s s a n c e e t 
' e s l-ânôdictiona d o s d é s h é r i t é s d e l a for­
t u n e . 

C '_s t à q u o i j e s o n g e a i s e n p é n é t r a n t 
h ior d a n s l a s a l l e de l ' U n i o n C o l o n i a l e , o u 
j ' é t a i s c o n v i é à a s s i s t e r à u n » d e s , . r é u n i o n s 
p r i v é s . " o r g a n i s é e s p a r l ' A s s i s t a n c e d i s ­
crè te a u p ro f i t d e l ' œ u v r e q u ' e l l e p a t r o n n e , 

— œ u v r e , o o m m e o n sa i t , b ienfa is tu i te e n t r e 
t o u t e . . Ces r é u n i o n s p r i v é e s s e f u s _ s t a p -
P<_ . 3 e n d ' a u t r e s t e m p s fanoy- fa i r o u f9t—i 
do c h a r i t é . U y a v a i t fou le . U n p u b l i e t r i é 
s u r le vole t , ot e u m a j o r i t é c o m p o s é do 
__ix_— P a n a i ceUee. c i , n o u s nous- b o r n e r o n s 
:. c i te r la fonda t r i ce d e ï 'o_iVTe e t s a p - i s i -
den te , M m o H a p s e t M m o l a -can tesse de 
G r i u i o , p r é s i d e n t e d ' h o n n e u r , à l ' i n f a t i g a b l e 
d é v o u e m e n t desque l l e s ohaouno s e p l a î t à 
t _ n „ r e h o m m a g e . 

I J O S n o m b r e u s e s j e u n e s f i l les q u i l e s se­
conden t — t o n t e s c e s toUettes d e v i l l e s é -
vè.ros, m a i s d ' u n b o n g o û t p a r f a i t — s'af­
fa i r en t a u x m u l t i p l e s c o m p t o i r s d i s p o s é s l e 
l o n g d e l a g a l e r i e q u i e n t o u r e l a s a l l e . L a 
déooTation d e cel le-ci e s t c h a r m a n t e . I _ e n -
soinble est a u s s i h a r m o n i e u x q u e los dé ta i l s 
s o n t s o i g n é s . 

E n b a s , de pe t i t es t a b l e s o r n é e s do f l eu r s , 
ries s i è g e s c o n f o r t a b l e s i n v i t e n t à 6 ' a_seo i i 
les g e n s f a t igués d e l a c o h u e e t q u i a i -
inen t _ s e r a f r a î c h i r . C a r o n s ' é c r a s e l i _ é . 
r a lomen t et l a c h a l e u r e s t g r a n d e . 

Ces r é u n i o n s prirvées s o n t c o u r o n n é e s 
d ' a i l l e u r s d ' u n succès q u i d é p a s s e l ' a t t e n t e 
des o r g a n i s a t - n r s . O n s ' e n fera u n e idée 
q u a n d n o u s a u r o n s di t q u e r i e n q u e p o u r 
les d e u x j-rremiers j o u r s l e s r e c e t t e s s e son t 
é levées à 7,000 f r a n c s I 

M e r c r e d i , o n a e n c a i s s é am buffet u n m i l ­
l ier de f r a n c s , e t n o t e z q u e l e s c o n s o m m a ­
t ions — café , t h é , c h o c o l a t — n e s a p a i e n t 
q u e u n f rano l a t a s s e . I l n ' a p a s fal lu _ r_ 
h i - t r e à l a jo l ie Mlle M . . . q u i t e n a i t u n dé-
l)it d e c r è m e à l a g l a c e p o u r é c o u l e r l a to­
tal i té d e s a m a r c h a n d i s e . D e s fi l lettes, qu i 
c i r c u l a i e n t p a r m i los g r o u p e s , of f rant e n m a ­
n iè re d e d é o o r a l i o n s , d e m i g n o n s d i ab lo t in s 
t r i c o l o r e s _ c i n q u a n t e c e n t i m e s p i èce , o n t 
r éa l i s é l e d e u x i è m e j o u r u n bénéfice d ' u n e . 
.—ùxantaine d e f r a n c s . D e s j e u x d e pèche 
a v t _ e _ t l a f a v e u r d e s en fan t s ; m a i s l e clou 
dé l a f i -0, ( . é t a i t a s s u r é m e n t l a b a r a q u e do 
l a d i s e u s e de b o n n e a v e n t u r e , o ù Mlle F . . . , 
uno c h i r o i n a n c i o n n e d ' u n e p é n é t r a t i o n e t d ' u n 
e s p r i t e x t r a o r d i n a i r e , v o y a i t aff luer l e s go­
g o s s y m p a t h i q u e , e t l e s p i è c e s — j e m e 
t r o m p e — les b i l le t s d e cen t s o u s . 

F a u t - i l p a r l e r d u l u x e des d i v e r s é t a l a g e s , 
des ba l les c h o s e , m i s e s on v e n t e , d e s sé­
d u c t i o n s s a n s n o m b r e qxercées s u r los po r t e -
m o n n a i e t I c i , SO v o y a i e n t d e s c a l e n d r i e r s 
p e i n t s à l ' a q u a r e l l e , d e s é v e n t a i l s s i g n é s de 
p e i n t r e s en r e n o m , d e s s a c s a m é r i c a i n s r i c h e ­
m e n t b r o d é s ; l à , t o u t u n r é g i m e n t d e p o u ­
p é e s , d o n t d e u x n_uBnifiqii<_ offert-» p a r l a 
m a i s o n W_l»:ig_nt, de pe t i t s s o l d a t s b e l g e s , 
o e u v r e , c h a r m a n t e s d u e s à J l l l e s B . . . , d e s 
p - a t e s , d e s s a c h e t s , d e s c o s s i e s , d e s den-
_ B _ _ S . . . E t t o u t e s c a s dé l i c i euses s u p e r -
f lu i tés t r o u v e n t a c q u - r e u r . ; e t t o u t oet a r ­
guent q u ' o n y o o n s a c r e e n s o u r i a n t , o 'est 
. a b r i , o ' es t l e v ê t e m e n t , o ' es t l a n o u r r i t u r e , 
c ' e s t u n p e u d o b ien-ê t re a s s u r é p o u r d e s 
- m l h e a r e u x q u i m a n q u e n t de t o u t c t q u e l e u r 
s i t ua t i on s o c i a l e q m p ê c h e de t e n d r e l a 
m a i n . , . 

L e s p_rsc_na—, e m p ê c h é e s d e s e r e n d r e 
aiox r é u n i o n s c h a r i t a b l e s d e l ' A s s i s t a n o e 
disorèlte, peuvent) toujours e n v o y e r l e u r obole', 
r n e d e l a C o n c o r d e , 5 6 . E l l e j s e r a r e ç u e 
a v e o r o - o n n a i s s a n c e . 

T H E A T R E D O L I O N D ' O R 
. I—l r-pr__n_.Hon organisée r___—ent. ftu théâ­

tre du Lion «l'Or, plaoe Saint-Ga^x., pas le cercle 
la JeinMsa. Arai-iqua, au profit d_ la 3onpo 
scolaire, a produit un bé__ic_ net de fr. 141.—. 
Cotte somme a ith verafi* à M. I*énhevln Jacq-
raain, qui a adressa à ce v a i . m t cercle tous—aj 
rpmo—__en_, tant en son nom personnel qu 'au 
nom des peiUs écoliers. F'Iicitxtions au président 
Si. G. Week*, an ré^s_eur M F . _ _ _ _ _ é t a i s 
collaborateurs de la Jeunes_ Arlistlqua, _ I'OCCB. 
sion de la bonne x-a_—9 de la fats. 

M m e T h é o d o r e Qu in e t , l e s fami l le» Q u i n e t 
e t _ _ _ _ _ _ n o u s p r i e n t d ' a n n o n c e r l a m o r t 
de M . T h é o d o r e Q u i n o t . U e n t e r r e m e n t a e u 
heu. d a n s l ' i n t i m i t - . - 8 1 7 6 

O n n o u s p r i e d ' a n n o n c e r l a m o r t d e 
M. J u l e s M u r a i l l e - T l i i r i f a y s , d e L a Mal l i eue 
S a i n t - G e o r g e s . 1. __t____—in a e u l i e - d a n s 
l ' i n t imi t é . 68146 

O n n o u s p r i e d ' a n n o n c e r l a m o r t d e M . 
A r t h u r A i g r e t , g é o m è t r e d u c a d a s t r e d e l a 
v i l l e d e B r u x e l l e s . L e s a b s o u t e , a u r o n t l ieu 
e n . é g l i s e Sainl i -Albe- t ( r u o V i c t o r H u g o ) , 
la d i m a n c h e 2 j a n v i e r , à 1 h . 3 /_ -Bêun ion 
à l a m a i s o n m o r t u a i r e , r u e V i c t o r L c f è v r e , 
32 ( C i n q u a t e n a i r e ) , à 1 h . 1/^4. 

L e p r é s e n t a v i s t i en t l i e u d e l e t t r e d e fa i re 
p a r t U n s e r v i c e s e r a cé l éb ré l e m e r c r e d i 
5 j a n v i e r , à 9 h e u r e s , e n l ' é g l i s e p r é c i t é e . 

i t ï f S OE S@GtÊTËS 

EMILE DE GRAEVe 
Agent de chnn-3 arrrii & la Boii—s da B r _ . _ l l , _ 

1 3 5 , bou leva rd Anspasia, Brux—las . 
A c h a t e t ven t e d e t i t r e s . C h a n g e . P a y e ­

m e n t d e t o u s c o u p o n s . E e n s e i g n e m e n t s g r a ­
t u i t s . D e 10 à l e t de 3 _ 0 h e u r e s . 

13373 

É t a . i i s - e m e n t s C h a u v a u x 

Socié té a n o n y m e , à Châ le l e t . 

¥.__re__ -é.eUïon el S_i_._! \°" ___-.er 
_*___________»_ 
arrents s^TÎou. 
a y a n t nom-; ' 
VrensocliontM. 

pour le pl.accmmt d'xra nonveau B R I L L A r . r 
;.K>uri_k''tiux donnant do s résultats raerrailltnix. 
S'adresser lo morcretli, jeurli ot vendrodi de y ii. 
a i . h . . , l a flrmo L _ i b b 6 « I B . o a c - , 
fabrit_n_, .2 , Ta»des C ô t e a n - 381.1 

NOUVEL AH, - Maison H. PIERARD, ruo Muriilo, 
66, t ' in. juani . , oITTe i s» clien'.Me d'ciM'.lants 

VINS d'OPORTO, ROUGE o t BIxANG 
" - • A F R , 2 - 2 5 U A B O U T E I L U E W » 
Hasselt vieu* s jaC ù 2.30, 2.73 «t 3 fr. le lit. Co;,n»o el 
K hmn d 'origme. Liqueurs (Inès. Champagno do marq . 
ArrêtIramsta9-60-61.Bienreuiar ' iuer l ad res» .3S017 

SUCRAVO 
Le meilleur al iment pcmp nhovnu ., h '•tai! ai v-l..i. 1 *•_ 
«m poudre, somoules e. ooa.eUos. 6 i o/o sucro (pfO-
duits simifai:-i.'5 25 o o maximum). ,Àl!.t..-_ii.ù ot 
graisse 7 o/o. CeUutoBo, t o i . pa-taîsiqtieî _t Di-ri-juo. 
presque nuls . 'Conservation, iûdéJiiii*. dan . un onil. oit 
8 e c* _ E . E _ . r _ s t . a _ «B© K t i - t i - y n « t «Uto 

3SH5 Ru© de i'Evdqne, 2 4 , _3ra3toH-33. 

^-_B-C
PHTE'_ FOURRURES 

Grand lot PARADIS, AIG-ETT_->, 1/2 prix valaiiir 

i l D R U E V A N A R T E V - . D E j O 
f 0 - • Kt.ilson Fond— en 19—i . V U 
la maisons ctarge de toutes TRANiFO"! \lnT.-F0UIW i:._. 

3.190 

8 JOURS STHJCTEiE-T 
O C C A S I O N _ 7 _ S J - I _ i - _ r * B 
V E R I T A B L E S V A S E S B E O H I H E d o p . t Of.». 

P I È C E S D E C O L L E G T I O M 

s » , I«.J__ _._. ..s _-__:, a_ 
:î-ia; 

T I R A G E V I O L E - T 
d e s oheminées l e s p lus vIoSousos o t an-.G-X.e9_ 
Adrvssoz-vuus en confianco A. EEELVA-.X,. 113, av. 
de Woluwa (Cinquaat, BPU..G11O.). 37J33 

ArrifSIÛÎtfC! *^PP* P-K>-°3 ^ loùrmEuros, Jvtitwtlcs, 
U - i t A a i w n - 1 phonos disque 0,95 cm. AUam. de cui-
eine,Violons, Cordes, Accords,i.,r.VialeHe, iiru.-olîii!-. 

3_5'_9 

PETITES AMHiil»S£3 

L ' a s s e m B l é e g é n é r a l e o r d i n a i r e , p r e s c r i t e 
p a r l ' a r t i c l e - 3 d e s s t a t u t s , s e r é u n i r a - le 
10 j a n v i e r 1916 p r o c h a i n , à 10 h e u r e s d u 
m a t i n , a u s i è g e s o c i a l à Ch â t e l e t . 

O E D _ C E D J J J O U B : 
1- R a p p o r t d u C o n s e i l d ' a d m i n i s t r a t k — s u r 

l ' e x e r c i c e é c o u l é ; , 
2" E a p p o r t d u c o m m i s s a i r e ; 
3» B i l a n e t c o m p t e d e p ro f i t s e t p e r t e s a u 

1e r j u i n 1 9 1 5 ; 
_• D é c h a r g e à d o n n e r a u x a d m i n i s t r a t e u r s 

et c o m m i s s a i r e s . 

JL.. 2 3 o_E=t__-_: _<____Nr 
Âgent de change, Place _ie-Cat'_eriae, 47. 

nrégoclation de V a l e u r s 
£_avoi -ux- demande de J_ liate de* offre* 

et demandes de titres. 
C O U P O N S . — A V A N C E S S U R T I T R E S 

i- l a c e m e n t , de capitaux 3-330 

S o c i o t é a n o n y m e P o u d r e r i e s R é u n i e s 

_ F . ruxe l los . 

O b l i ^ t - o n s : L e c o u p o n n* 1 é c h é a n t l e 
1e r j a n v i e r 1916 e s t p a y a b l e p a r fr . 2 . . 0 0 
à l a Socié té G é n é r a l e d e B e l g i q u e , à B r u ­
x e l l e s , à l a B a n q u e d u H a i n a u t , à M o n s , 
e t à s o n a g e n o e d e S o i g n i e s , à l a B a n q u e 
G é n é r a l e d u C e n t r e , à C a L o u v i è r e . 38086 

Valeurs de Plantations 
A. ..aller Y.Ide & C", agents de change 

49, RUE DU LOMBARD, BRUXELLES 
A c h a t e t v e n t e d e tou te s v a l e u r s , n o t a m ­

m e n t : F a u c o n n i e r , H e v e a , S d a n g o r , Soen» 
g e i - L i p o e t , H a t l e t , B a t a n g a r a , Mopol i , J a v a , 
.Sumatra , e t c . 

L e s b u r e a u x d u j o u r n a l « E p a r g n e e t F i ­
n a n c e " s o n t t r a n s f é r é s à l a m é m o a d r e s s e . 

38306 

ANNONCES COftMEBCI-LES 
Foiirmrrrs, Garmtur— -Cheminées, . p n _ n i T 
53, Rn e G allait, 53, B r u x - l e s . A U l l _ U ! I 

35558 

HIGH-LIFE-CINEMA 
3 6 , AVENUE LOUISE, 3 5 

„_ i i j o s i r d ' h n i e t l o s j o u r s (saai v n ra 18 

- L E S 
* j T R O I S 3816» 

M O U S Q U E T A I R E S 
l 'œuv re Immor te l le a r _ _ _ X A _ D _ E DUMAS 

Vu l ' imporUnce d n spectacle le film a été divisé en 
deux séries. La première passera dn 3 1 __o_an_re 
aia 6 _ a _ v i _ . la secondeda 7 Janv ie r au jeudi 1 3 . 

B n la at - r plats liants prix beaux vêtements hommes 
- . H A Ï linge, criauss.,32, rne de l'Hôpital. 11601) 

Prêts hypothécaires, achat de créances hy j . 
rentes viagères, ass. CAISSE PATi.0, .A_-, 
57, m e de la Régence, Bruxelles. 34933 

Entrepreneurs Propriétaires 

Pour donner dn trav-il aux ou .TieTs, fabrique impOT-
t-kOCe, Tendrait : serrures, crosses, crémones et toute 
quincaillerie de bâtiment, à des prix -xc_p_onne!_, 
pose comprise (.levis sans engagements). Voir modè­
les et écrire. 2 3 0 , r u e d a Noyer . 31105 

Tabac Semois 
SSÏÏI JOSEPH JOTTAY 

PLANTEXTR ET FABRICANT 

à B _-I-A-_--S.y-_-.5_-f*.®.S 
pour être certains d'avoir d a _ 

Tabac _e la Semois 
D O B Î G I T . E A T J T Î Î E T T I Q U E 

cnltivé et fabriqné avee le pins grand coin. 88097 

A U C H n D C ' nvent . nouvel lo chauf fage è a i r . 
V _ . i l U l l C Visi tai . , 6 , _ . _ _ - _ C la j . . . 38149 

Demandes et offres 
d'emplois. 

ROBES D'EHFANT 
On. denx. ouvxioro habilet 
pouvant taire modèle. La, 
W. 5, rue a_uu_ti'io, 27. 

.7a0i 

Jno F I L L E 1* nn», ro. 
comm., de—. pL b . d'an!., 
a i le ni n. 27, rue Indua-
trie. A . V . S 8 . 3811.8 

MÛN. fa» , prop-»-, -aitlx. 
cuis. denx. pi. -one.; b . 
ri t . M. D . 73. r . de r i n . 
dustrie, 27. 3316S 

Jno FITiT.K 25 ans deio. 
pi. fille qt ou bonne déni-
B. r . . 27, rue Induetri». 
L. M. 32. 381.1 

Jne F I L L E 21 a., conn. 
cuis, bourg., dem. pi. t. 
î.; b . r t . 251, c h a n - â e 
d'Anvera, 251. 38165 
SB_V.-CUI_., b . au ci, 
denx. pi. ou t 1.: b . rôt. 
27, rue Industrie. E. E . 

3&1G6 

CUTS. b. axa oonr. c o n . , 
p&tiss., etc., dem. pi . ou 
-orv.-u—.; .b. xréf- 27, r . 
Industrie. A. La 3 3 _ -
Oa. n _ M . fille t. laln», 
sach. cirfs.-, b. réf. a_i„. 
27, rne Indnstrie. 38168 
ON DEM. servante-cuia.. 
très an courant. 27, rue 
Industrie- S. V . 14. S81S9 

ON DHU. Bl. t 
bourg., 
b. r .. 
i—i_-ie 

lav. 
exlg. 

ct 
27 

. I.CUaS. 
neltoyen; 

t ue In-
88170 

0 - UEM. fille t. fairo, 
aach. b. cuis, bourg., de 
25 _ 80 ans-, b.rél . e ï lg . 
27, ro Industrie. 88171 

O S DEM,—i_, à journ,, 
libre t . les jours, de 7 b. 
1 h.; tr. b. r - . exig. So 
prés, vondrcrli.ile l _ 3 1 i . , 
rue de Ruv-broeek, 85. 

8817. 

Jne IÎOM.,au conr. comp. 
tnliilit . l"'llo écrit-, ta­
rait travaux chez lui. 
Ecr. L. V. 17, bur. Journ. 

34108 

ON dem. ménage, femme 
conci orge, mari maxra-

sxnier, contrema_re, préf. 
da la camp, et conn. ali­
mentation chevaux. Ecr . 
bur, j ou r» . H. B. 35246 

VEUVE d-nre place de 
dame de comp-. personno 
très iioiin1'— et sérieuse. 
Eor. bur. j . . A. H. 2. 

CORSHOTEU-t d'itnprl-
marie, sana o-rnipatiou pr 
-ulte défi èvènemei tu, cb. 
travaux -caitunea ou ana. 
logue. Ecr. b - j . , E - L . 91. 

37074 

PLACE VAOANTB "à 
l'aganoe Garron, pour un 
mutia- de la guerre 'pou­
vant foi—i usage nonnal 
de sea jambes et Bâchant 
bien so p r_en te_ Posi­
tion de 100 & 150 lr. par 
moia, pour a>o___ncer. 
S'adr. 100, m e Cranx, de 
_àJ_J_______Jr__? 
DEMOIS. 86 a., b . fa­
millo, éprouv. ga_rre. dem. 
pi. go-vern. ou denxola. 
comp. chess dame seule. 
Ecr. D . V. 12, bur. j . 

87Q75 

BRASSEUR, célibataire, 
sér,, conn. fermentât, 

hante et basse, est dem. 
Ecr. P . P . , bur. j . 37171 

VEUVE 40ans eh. place 
servante; tr. bon. refSr. 
Ecr. b. j . , C. F . S. 

372—i 

PEUS. très sér., cap-, b. 
n r ' . . , —ifltr., hon.,*—-rohe 
place petit me . . S'adr. 
123, av. de la Couronne. 

'372_7 

C O I - t E S . 0K_>A-U* el*_ 
no-klnct., u''..",'.."".rl..:m., 
espaguol, clicrche empl. 
socrit. ou quclb. !•'. i-iro 
H, P . 6. hiir. j . SÎ228 

E M - _ . d'aitelril-i-., "irj» 
épr., dem. empl. do bur. t 

encaiaa., sur viril t. ou ni:it. 
Conn. franc., Bam., oil.. 
angl. M. V. 6, bur. j . 

aT.oo 
J. F I L L E st 'nc-dactv-, 
b. réf., franc., au cour, 
chapellerie ci papeterie, 
oh. oinplol an pair . l „ r . 
S- T. 54, bur. j . 87654 

Soc cl_ dom. oh— Ce 
s c r - c o t r è s ènerfja. 

P r d i . o c t . tochnlq . im-
p o r t . u s ine t r ava i l , narrât 
e t Joua*. Inuti le p . - - . n t . 
•1 p a s i r a v a l i e u r . _ r _ _ 
liagén. m a r i é haHHaant 
u s i n e paays wal l . Eorira» 
av. eople» e t i-él ârenoc m 
b u r . du joaa rnal L. B . G. 

3 i74_ 

CHADSSDRtS 
On demande bons mon­
teurs. 9, r . de __g i_do . 

«7754 

ALIMENTATION 
Jo cherche dans c..j_i.1ti[j 
yillo com.nis-ionnuii-o tri» 
versé dans in partir, pu ur 
achat et vonte. Ecr. av. 
rcfôr. JnstKhueai O. H., 
n i e Utù'ime-tfoubro, 6. k . 
LliSGE. 8TO16 

C O U T U R E 
C_ra.ui__em-.iaun do la place 
dem. toute preutèra cor, 
aagère. Ecrire avec n'ï.: b 
0 . V. 3, bur. journal. 

• STS52 

SI VOUS voulez gagner 
de larg.» cn voy. t\ li 
canimis. p r un art. (oc.. 
tertv. - B . V_2,bttr.J-

37928 

Music-hs-H 
I-14S0, clicrche Q__tBAMir. 
Adree_er o_fre» avec ré-
férences : Sontao, poste-
restante, I-i'ige-. 87^,47 

T I L L E U R 
La place de mcrler.. du 
Bureau do bx_t___—ce 
eat vucanto. T—_.i_Kit 
annuel 600 lr. Adreeacr 
les demande- juaaa'nu 
8 janvier 1 - 6 . -T950 

MONS. a»r., au cour, 
t ravaux de bureau, denx, 
erapl.- A, D. F . SB, bar . J. 

Ma-p 
DACTYLO. On demanda 
—éno-a—ylo an O-urnnt 
fi-uno-, nll.mr., qnrlq. l i cn r„ 
p r jour. Eo .A.B_l , bnr. j . 

• 38018 

Bonnes OIJIVa____- cor. 
sagèrea ct aile* sent de­
mandées. 55, rue Pld. 
Uppe-le-Bon. _ 3 -__-

Jne F ILLE sér. dem. p i , 
devnois. comp. ou . 'occ. 
eul. Q.D.,157,r.la V - t o . . . 

38024 

01 . DEM. courliers.cour! 
ii'r— p. la venta i do. 
mlctle ni<ic._ l r e nécetL 
- t é . Mercier, 12-14, rue 
du Cornet; entre 2 et 8 h . 

3803. 
Jcu.no FTLLE 20 a. dés. 
pL Journ- oa ' demi-Jour. 
S'ad. 248, ch. de Roede-
beek, Wolu._St-Lambert 

C_m__- î ,SFI i ->L._ i t l__ 
onmbuetlblcs, ch. pi. agent 
récept. ou cliKniste dans 
irrdi—t. charbon. Qerlre 
M. I . 89, bnr- journal. 

3-X9 

01* DEM. servante tout 
Ire. 16, pi . Uasui , Sehaerb. 

3305. 
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CIGAR 

EN V E N T E PARTOUT. - GROS rue du Lombard, Bruxelles 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ • 

SAVON NOIR 
MEME CONSISTANCE QUE L'ANCIEN 

Prix très avantageux 
_ J _ - 0 _ _ 1 - U _ I _ _ - _ J _ _ . J a - - - I _ O i - - _ - _ 

Buroaurx : 5 , p i . B a r a . — U a l n e : 3 0 3 , a v . V a n V o l x e m . 36476 

01* D.H _AN_HE servant» 
tout taire. Pr_ei:tV aveo 
reuscig. : 73, r . de —©roda 

B-a-5 

M I S E A J O U R D E 

COMPTABILITÉS 
Bilans. Inventaires 

M. J 0 9 . e-xp.-con-p.ab. 
34. AVEHUE DU MID137 

OOMPT. gêr., tr. e_pér.. 
Cherche trav. écrit., comoi-
tabil. en retard ouiD'iaup. 
quel trav.de buresLU. P r c . 
mod. .Ecr. P . P . 62, b . j . 

. 3-049 

ClURa-UiTiEBIE. On dem­
ain demi-ouvrier. _r_,cb. 
d'Alsermberg, Forest. 

88055 

0 1 . DEM. pour bureau, 
h o m m e t r è s s é r i e u x 
corresp. ail,-, angl., st-no-
dacty., n o t comptabilité; 
1res réf.' exig. Ecrire E . 
D., 30, eh. de Forest. 

38056 

f —ie F I L L E vrall. dom. pi . 
fille quait . S'adr. 138, r . 
le l'Aqueduc, 138. 38057 

ON' DEM- fille & t. b e , 
soch. b. cuis, bourg.; b . 
gages. Se p i - s . a v . b . r-f, 
89, rue St-Michel; 1er et. 

330O5 

Superbe SITUATION pour 
une dame seule avec ca­
pital 5,000 Ir. 3,000 fr. 
béuéfioe) p a r an assuré. 
Ecrire bur . journ., Av-_— 

1_5_> 
ON DEM. servante 4 tout 
faire. 16, pi. Musui, 16. 

38185 

ON DEM. b . servant . -
tout faire, aach. cuis. Se 
prés, le matin, 36, aven, 
des Azaléee. 38136 

ON DEM. fille a. l a v . , p ' 
mén. et enf.; 15 f. p . m., 
log., nourr . An-ia_x, r . 
Cranz, 143. 88142 

Enseignem.nî. 

S T É N O G R A P H I E 
Leçons part, par demols. 
erpérfcn., p . m. UCCLE. 
24, rue Marie-Henriette. 

- 87439 

PERDU, 22 d è c , écharpe 
long, et large, skungs 
vérit., doubl. satin brun; 
prière reux. chez Mme Cor. 
mon, 3, avenue do l'As­
tronomie. Récompense. 

Chevaux, chieas, 
voitures. 

N o u s a o h e t o n s 

PNEUS 
dAUTQS 

VELOS 
caoutchouc brut, indus­
triel, etc., an plus haut 
prix, 1 9 7 , a v e n u e d e la 
Re ine , Brux. On so rend 
en province. 35704 

Gtrd CHOÏ_r~votf. 2 et 4 
roues, avec cap-, attelage 
compl. 53, r . Claessens. 
Tram .18. 3S113 

ON DEM. beau DEMI-
tonneau, roua- caoutch. ; 
p r i s guerre. B. O. 47, b-j. 

38052 

PERS. très experte dans 
aviculture, ayant n expl. 
nouv. appareil brevet., ap­
pelé à grand suce.s, cher. 
che commandite _-,0QO fr. 
Gros i n t Ecrire init. E . 
S. 63, bur. journal. 

380.1 

Divers. 

FOURRURES 
Bel. -icharp. skun-gplustré, 
2m_#01., et gr.. mancb.,75 fr. 
la garnit.; b.renard Alaska 
25 f.Preeae.llB, r. Stephen--
son,Sch,pl.Pavin o D ; s. 2 \. 

38141) 

Mobilier de Rentier 
A V E N D R E : Superbe 
salle à manger, valeur 
2,000 fr., pour 650 tr.; 
riche fumoir anglais, 2 
fauteuils-club t 'euir, beau 
salon, vitrine, fauteuils, 
bergère, s u p o r b e p iano 
1 /4 .queue , 1 " m . , 3 bel-
leti chamb. _. c. noyer et 
acajou, bureau-min. et 
£ bibl ioth. ,mach. à écrire 
lustres et foyers, mach. ù. 
coudre et divers. 

35, toui-, Lambermont 
_ J _ U I _ 8 , 0 3 , 66, 82. 

(21056 

LUSTRES, gaz ot electr. 
1/2 pr.,cess. d'ail"., bur . 

compl. , piano et Angélus, 
132, av. Toison d'Or. „ „ $ 

GROS SAVON DÉTAIL 
4 3 , r n a _ _ • _ _ • , . _ , 

29350 

J ' A C H È T E l r _ cher 
tons costumes d 'hom­

mes, 10-15 fr., meubles, 
fond de greniers, cham­
bres, salles a man.-. cui­
sines et tous art . de solde. 
L. De Belder, r . Blaes, 61 . 

31328 

Electricité 
E n mag., 1,000 dynamos 
et mot. electr., d* o c c , à 
vendre av. gar . Répar . et 
achatd _ dynamos. Ec. 1 i2, 
ch. St-Pierre, Brux. 3320. 

ELECTRICITE 
Dyna-mot. jusq. 500 HP., 
3, rue Cornet-de-Grez. 

33806 

x-ftAp Ch. à couc.acaj . , 
U - u - salle à manger, 
l'uni,, bur . , et bibl. a n c , 
matelas laine, 37, r . d'Or. 

33852 

C U I G O B É E 
La Renommée de la Dsndro, 

paquets et vrao. 
3 3 0 , o h . do Mons, 3 3 0 

32891 

C l G A B E T - r E 
B'tlVP£7ITE = 

Z - B R U I - T T l , 
T A - _ H—k'.l—_ 

M ¥ . w _ ia 
_ 0 _ V p _ , . _ _ 0 

C O C . R D A _ _ E 
__aac fin supene. 

10"_- _ P O . « 12 

8D"r*p_i__5 
17 — rotas-y 

BRUXELLES 
On etemii,Tttt ,tçtita_— 

35357 

à vendre _ tous prix 
23, r. de la Roue, 23 
Salle à manger ct bureau 
tiois de roso parciueté, 
chamb. _ couch. cilron-
nieret noyer mass,,objets 
d'arc, lustres e tgarni tures 
cheminée, labric. franc., 
fauteuils-club. Tr . près—. 
Marchands s'abst. 35435 

Ï Î T l Q U I D E R g r a n d 
• * s t o c k p a p i e r s i l e x 
1 7 9 , a v . V a n V o l x e m . 
V i - . l . m a t i n , — 8 à 1 0 h, 

3G062 

Broyeurs •_ Tamiseurs 
s p é o l a u x p o u r 

Paille, Paillettes, Foin, Tan, etc., etc. 
tous p rodu i t , agricoles et chimiques. 

S a v o n on p o u d r e , S u c r e , C h i c o r é e , e t o . , e t c . 
tons sous-produits et,déchets de tonte natiu'e. Devis, 
renseignements et essais gratui ts . £c—re : Boi te 
pos t a l e , 1 4 8 , B i - X . l l — . - S e n t r e . 31959 

U D*OCCAS.. comptant, 
7, avenue de la Reine, 7. 

3<i_7ii 

37039 

r a f f i n é , v é r i t a b l e , e x t r a 
f i n o t g r o - , f r . G . 2 6 
f r a n c o p a r w a g o n . E . 
R - m l o - , 7 1 , r . I ' i_ tuve. 

35053 

Chaudière 
125 ni2,8 atm. Mat_ot, et. 
neuf, 3, r. Cornet de Grez 

371II 

Solde Piionos et dlsquas 
32, r . Van Artevelde, Brux. 

37.95 

a N S T I T U T M É 3 . S - L 
i C o d o n - e , 1 0 7 , la' S e n n e 
C o n . . g r a t . , 1 0 „ 6 h. 

31478 

Avis aux Dames 
Si voua avez des bon.ro. 
latious, profitez-en pour 
.ugnrenler vos revenus. 
Discrétiou. lïép. par let­
tre : M. O. 237, bur. j . 

_______ 
ONi DEMANDE a acha. 
ter 4\C_0 mètres do voie, 
treurtement 600 min., et 
wagonnets culbuteur. Adr.) 
offre et conditions : „ . 
I_nault, r_ i_—ur. Bois. 
de-Viller». 87G11 

P O U R R E V E N D E U R S 
C'aleu—iers censurés. I t , 
rue Gx-U-y; e:itr__ol. 

37629 

IQICCALENDRIERS 
1 J • u d'artualltê couleur 

1 1 , r . G r c t r y , e n t r e s o l . 
37101 

P l f t N O P E T . Q U E U E , 
é t a t neuf , occas ion 

i rni i ' . t - , 3 0 , r u e G i l l o n . 
' 37742 

n a A O H I N E A L A V E R , 
lia douche, foyers, recli. 
au gaz. d 'occision. 37818 
t . , r u e d e s V i . r g - s , 1 0 

S A V O N N E R I E 
EXPRESS 

S a v o n s M p o u d r e , 
S o d e x , J a v o l . , 3 1 , 
r . C h a r l e s D e g r o u x , 
B r u _ . l l - . . 37701 

BECS 

O UKR LIRES. — Plu-
_. sieurs ma^uil . garni t . ;_ 
solder, 5, r . d e la Banque. 

30699 

IËÏÏBLES 
Liquidation ch, _ cou.h», salle 
à mang.. fumoir, salon doré et 
autres, chais.-long, Prix mar­
qués en chiffres connus. 3S734 
C 4 , c h . de M o n s , B r u x . 

B r e y 
E t o i l e 
C e t o 

Dépôt de L A M P E S L et B 

L. G R O G N A 86910 
1 1 , r u o G r é t r y (Bours_). 

L U S T B E S D E S T Y L E 
Pour occuper ouvriers,fa­
bricant vend .. prix de re ­
vient. Devis p'_j_S-_Le.ee, 
gratis . 62, r . Les brous sart 

371S7 

Superbe mobilier, 
o l > J e S a c T - A i - L 

ay. gar. lux. appart., sont 
à v. (te of!.; vitrine do­
rée, salon L.-XV, bronzes. 
Urgent- Vis. et con_.it. • 
21, squaro Aviation, 21. 

37740 

PI-N0LA.c
d-rT.; 

b a s p r i x , 3 0 , r. G i l l o n . 
37741 

Fûts à bière 
à pression, do 40 à 150 
litre., ù acheter ou 5. 
louer pour G mois. -Offrea 
Boîte po.tale _., BruxeH. 

377G7 

manucure diplômée. Bue 
d'Artois, 12 ; aon. 2 foi--. 

37770 

ACHETE au plus haut 
prix billets MonLde-Pi-tJ, 
bijoux, etc. d, rue de 
l'EDclumc, L 87812 

On dem. BU_.E_\U EM-
PIl-fE acajou à cylindre 
et colonnes. Ecr. dlm. et 
prix : bur- journ., A. M. 

37SG3 

Pilules Oodsrre 
g u é r l s s o n t l e s ma.ad!-_s 
d e m a t r i c e sans o p é r a ­
t i o n , 3 f r . t ' « P_iar inae. 

3 1 - 8 0 

ON DÉS. fuife caru-on-
na™e, pouv. transporter 
500 à GCO k.av . iVne.Av. 
Coglien, -fc'O. Ucoie. 

33-031 

ON1 0_58. ach. occ. < An­
nales Travaux public-- >, 
années anU'rieurea ù. 1-J10-
Fairo oflre : A.B'. SI., b. j . 

35-035 

ON de .. aciiett:r G a . s s o 
EnregEs t r euso d'oen. 

Adr. olïr. écrites à H. M. 
17, bur. j ou rn . 38040 

CUIVRE 
Con.pte-gout_.s fr. 0.18 
Bouchons . . . . 0.08 
Griffes 0.15 
Cux-S-beci-, lo cent . 4.50 
1 0 , 1 * . do la S o u r c e , Brux. 

380-15 

iZÂINËS 
On ach. laine à trico'.or. 
F " oïl. bur. j ou rn . L. A. 05 

38066 

A V'., cause „_ t cL- t i , 

appar. acétylène 
complet, 

tuyaut . lu—res. acecsi. Ur 
Biévoz, LevaKi'i'aho.;i.i._. 

3fO60 

. 3 , 11, 
1 20, 2i 

14, 15, 
, 33, 91 

COMPTOIR D'ALIMENTATION DU MID I 
S a v o n a , B o u g i e s , C h o c o l a t s , p r ix sans concurrence 

S , P L A C E B A R A , S , B R U X E L L E S - M I D I 35532 

X VO"U_-S 

DENTS SANS PLAQUES à S et 5 F_. __n__V_£.^ Traa.:̂  ,,, 
__B__CT__gWB8-_fi-i_-a____x^^ 

SAVONNERIE 
xSavon brun , 1" qualité. 
Réduction pour lo gro3. 
2 2 5 , r . d u P r o g r é s , 2 2 5 

34121 

MONS. ayant belle ga­
rant- inunoLil. et honorab. 
connu, cherche dépôt ou 
repr- beuialiou. Ecrire O. 
I_. 23, bur. journal. 

3S077 

C A D E A U X U T I L E S 
P o ê l e é c o n o m i q u e 

Brûle toute la journéo, et 
cousomrao 4 kilos de char . 
boi», soit pour 1G cent •"•'. 
Deinandcz prospectus : G*. 
Turner, po( lier, ruo de 
la Victoire, 110. 3S1QG 

1Î0UTE1LI_E6 à vendre. 
7.COJ champagno, 2,0.0 
demis. 318, ruo dea Pa . 
lais, 318, Laeken. 3.106 

( S u i s a c h e t e u r 
savons Stu-vera ou<-'tran-
(>crs de tjut&3 marques. 
.-f-[_.3 à. la Savonnerie 
Ktitiouale, bur- j . 38d03 

MEUBLES 
Liquidation ch. à couch., salle 
à mang., fumoir, salon doré et 
autres, chaise-long. Prix mar­
qués en chiffres connus. 33116 
6 4 , e h . d e ftïons, B r u x . 

Commerce, à céder 
et à reprendre. 

DiA_-fEet2 dem., au cour, 
comm., ch. mai. . _. repr. 
ou gér. Pr t t . art. lux. ou 
nouveauté. P r . adr. bur. j . 

873.3 

Fcrtiiiî. assurée 
OCCASION! UîvlQ-J'E. 

Lo plus beau BAK.HO-
TiE'L, le mieux situé de 
Bru::(.'lles, clicnt.le choî. 
sie, est ù c'dcr valeur in-
_.ta!itvtion. Rcns. c A>'tïf 
Office >•, 50. rue Kubeu., 
Bruxelles. 37131 

COSlMEttCE 4 roprond., 
épicer., fruits, lég. 146, 
r. do l'intendant, Molonb. 

B7697 

TRES PRESSÉ. Occôs. 
except. P r ese décès, Caï-1-
hôtel à céder d* printip. 
rue de Brux. Mais. com. 
venant pour n'imp. quel 
comm. Ee. bur. j . , E. F . 

-Ï.7SS5 

__.PlC__.RIEa r__nettre,ruo 
populeuse, 3 chambre» 
garnies, 35 fr. par jour. 
3,_00 fr. loyer, couvert. 
Ecr. H. R. 62, bur. j -

380G2 

APPART. franc., 6 pï. 
l'1-p-, . . -p r ix ; tout à 1 H. 
31,av3rou_tin, plat.Koek. 

87070 

HEK-OE-CHAUSS., 4 pi,*, 
grande vitrine; prix guer< 
4,. place du Béguinage. 

37776 

JE CIlEIcCHB apport. 
^arni, av. n-is-, dans le 
Centre. Ere ofï- V.B.79,b.}. 

87779 

MON6. dés. appart. : s . 
à m-, ch. à. c , cab. toil.,». 
do b., pi.-pied, pl_s i:ui=.o* 
mans.; env. port» Namar, 
Louise. Urgent. Eb. A. 
B. C. 23, bur. journal-

3789$ 

ON Di___. louer maison 
ou bas-d-x-mais. pr com­
merce. Ec. Nt L- 23, bur. fc 

- BTOea 
SUr_3RIBE appart_p.enfc 

garni, éleetr., bain; prljq 
guerre. 10, bd "Waterloo. 

3302_s 

A P P . lux. 
i coucher, 
app. eonf., ch 

salon, oh. 
cuis., g a z ; | 

deux lits/ 
-UO salon, cuis-, gaz i _J0 fr. 

Rue do l'Eascignoment, 8__ 
38027 

PRIX DE G. B. app. 6 p i . 
pi.-pied, t. eonf., b . si.. 
Rue N_stor-E_.T-.rc, ''.Q» 

380-16 

X_>£tXLS t O U t e S l e s ^l_L£vl__r__LrLS^O_Lo^_ &9 2_*-o_© c i © l^EScsTî-sr©^, __S_j__?Ta_:x:©î.l®s 
- - - < • » . - : : « - v : - ' . . :• • !^.m?Èm^m^!^^^^^,^^^tmm^&wm:^»^ri 

OKPH. 24 a,' ch. place 
t. faire d ' mén. 2 père.; 
pen cuis., nieill. î-f. 46, 
r. Bruxelles, 46, "Uccle. 

•"- 38044 

DAME 35 rx., hon., »lr. . 
p—-e_: __q, b. commer-

s*mK^» • ^ e - - gérance on 
autre * c . , , . r i de . conl. ; 
KéilV x-1. - . .Y.B.C3,b.l . 

, 88058 
TA__L| i - -_ -_IOl1?BU». 
«cxu. îoun-'eet, neuf, ar-
raugèrkk.f prii-gxiërre. R. 
rie L-mbardle, 32 ; B- 2 1 . 

380-1 

ÛN l>i3- . j . HHe propres 
. 6 .-. 17^ xi-.,, p . promener 
bebri; 10 tr. p . mois, lo . . 
ch. elle. 1_, r . i . la V a _ _ „ 

38068 
- ON Ui_M._.\_E Jeune 

homme pour importante 
maison de commerce. Ecr. 
E , W. 17, bur. Jotirnal. 

3-381 

GKAM>E. _TI__E com-
xnerciale demande demoi-
Belle coxxna___i_ 'r_avail 
de bureau, sacliar.t bien 
facturer. Ecr. X.O., bnr. i. 

3806? 

ON D_U- femme d'ou-
Trage. Hôtel de la Bourse, 
rue Auguste-Orts. Sepré-
«enter _ partir de midi. 

Bon EMPLOYE marié, 
âgé de 26 ans, _ . _ _ . , 
6 ans pratique dont 4 mi­
me maison, cherche em­
ploi analogue, encats—x. 
ments, ou représentations^ 
•Jleill. réf. Ecrire H. S. 
O. 25. bur. journ- 38087 

O l T - i l E - B S , travail la. 
eile, - demandées. 420, av. 
Georges-Ilexiii (Cinq.). 

88096 

ON DEM. flUe _ t. laire, 
net. mén. S'adress : 222; 
. T . _—iet-deJ—eyer, Jette. 

38102 

Bon. SERV..CUIS. d. pi.; 
aussi p . compas-né-, petit 
gage. Ecrire 103, bur. j . 

SERV.-CUIS. _0a. ,honn. . 
travail de cent.,- dem. pi. 
ville ou camp.; meill.r I. 
146. rue Jonrdan. 33109 

. . FILLE! saoh- b . trav. 
-. d _ . lre quart, ou demi. 

journ. S'adr- 18, .rue de 
Rnysbroeck, 18, 88110 

FILLE. 35 ans dem. pi . ; 
con. o. bourg, ou t lre; 

. petit ménage'. S'adresser : 
51. rne Scailqnln. 38!_1 
ON DEM. fort gan-pn de 
conrses ayant vélo, x—_ 
du Dnmier, 9. 88112 
F I L L E i t. t. dem. pi:, 
peu culs. S'adr. J , r . de 
l'Eglise, 7, Mel_broe:k. 

38114 

C _ _ é i - a _ - - » « a l — e o 
- place St-Jean, demande 

îade-opéa-taor. 88127 

Victoria __!_ol 
L a n g u e , v lvnntos 

35, nie de Bériot, 35 
teçon .essai oratulta. 

(_an 
MON., dem. lej-ons an­
glais. Ecr . A.B-32, bnr j . 

_«_. 
DEMÔIS. dislin. . . bon. 
référ., dipl. Frcebel, dés. 
don. instr. j . enfants. Ec. 
32, av. du P a r c A u d e r g h . 

38012 

AUX JEUNES FILLES 
Cuit, du goût, art décor., 
dess., peint., coupe, ouvr. 
mon. 7, r- Franç.-Rofliaea 
(boul. Jiilit.). Ec,r. oa 
s'IiiBcr. de 3 à 6 h. BgQg 
PROFESS. aiderait 'Uv© 
d'athéxdée, collège, p . ma. 
thémat, etc. Ebr. 53, r . 
Edmond-To lien aère, 53. 

38054i 

On dem. I N 8 T I T " 
. E - ' R sach. don- I 

ner instruction com- I 
plète à 2 garçons 7 et I 
9 ans (3* e t l " prépara-1 
toire). Bonnes rèiér. I 
et t r . bon (rançais exi- I 
g_s. S'adr ss. 33, aven. I 
des Germains, Cinqu. I 
9 à l O e t 2 à 3 h . 38-JS3 

->__M0ISBI--_E donne le­
çons espagnol et Iran-r.. 
à 0-76 l i t - U , r, du Nord. 

38075 

I N B T l T i m - I C E aug_[. 
libre ponr le 1er janvier. 
Ecr.* 107, bur. j . 38007 

Betteraves 
fourragères disponibles. 
60 lr. les 1,000 kilos. 276. 
rue du Moulin,- Forest. 

St_36 

TONkV., J^-tonn., buggy 
à cap., caout. et non . c , 
til. cap., ton.; vente et 
échange, t . , r . de l'Al­
lé . Verte, Bnnk.-Nbrd. 

37569 

A TOUTE OFFRE. Sup. 
dogues Bordeaux, boire 
gardiens, par . champ. ; 
très petit caniche blano 
101, boul. du Midi. 

38021 

A VENBKE magnil. p _ . 
épagneuls.de pa—intsbautL 
prîmes. _ . du Benger, 23 
(porte Namur), Ixaell. . 

3!»32 

ON DEM. tr. b. cbieii 
groenend, b. dressé, maie, 
au moins 1' on. Pr ix de 
guerre. OU. L.F.24, bur. J. 

38053 

A LOUER cheval, b. et., 
.vigoureux, av. camionneur 
et camion. 57,, r. - a y e z 
(Anderlccbt). 38065 

ON ACHET. âne trotteur 
ou poney, av. ou s. ton­
neau. — _heux, & Wanlin. 

BS093 

ON DÉS. ach. duc léger. 
et. neuf. OU, F.B.T_56,b.j . 

'38118 

Vélo-

Objets pe rdu . 

FE-DUgroene -dae l m_le. 
nom Sultan; taches blan­
ches poitrine. BJécomp. 
l lap. SO.r. Crickx. St-G. 
' _ _ 33080 

PEl tD 11 mercredi soir, r . 
Féllx-X—Ihasse.p—. chienno 
grillon brab. Rap. c. bne 
réc. : 12, r . Félfct-Delhosse. 

88084 

PERDU épagmeul noir 
médaille Berchem. Rapp. 
c- réc. : av. Rogier, 236. 

-' - 38179 

PERDU petit chien, lona; 
poil roux; nom Friquet, 
près pi. Communale Ixell. 
60 fr. récomp. Rappotter: 
72, rue des Patriotes 

_>180 

PERDU mercredi, 4 h., 
env. pi. Stéphanie, fox 
blano taches noires au 
dos. __pp . c. récomp. : 

:_), r . de FlenneB, S8183 
TROUV1-. boul. du Nord, 
montre et cbajne dame. 
Ecrire E. M-3, bur. j . 

88_Q9 

50 FRANCS 
à qui dénoncera voleur 
bicyclette type luxe -Perle> 
B.-S.-A., p l a q u e 4S8S2, 
cadre noir élevé, numér. 
58292, pneus Englebert 
de luxe,. guidon et timbre 
noirs, 2 freina sur jantes, 
boite à chaîne fermée, tôle 
noire; vol 'o a. Molenbeek-
Saint-Jean, rue Delaunoy. 
S'adresser : 38, rue de 
Lombardie, 38. 38211 

Capitaux. 

h y p o t h . i n d i v . , s u c e . 
n u e s p r o p r . A u c u n 
f r a i s d ' a v a n c e , d e U a 
1 h . e t d e 3 à 7 h.;s. __.i 
O n t r a i t e e n p r o v i n c e 
1 2 , r . do la L i m i t e , Bnu. 

A S S O C I É 
Commandit. est demandé 
par Manufac t . f o u r r u r e s 
belges, grand aven. Ec . Z. 
30, bur . j ou rn . 37361 

ON dom. associé oucom 
m a n d l t a l r e pr e x p l -

nouv. invent. , f j r . Impor . . . 
m i s e a u po in t . J . B. fl.. 
b u r . Journ . 38151 

OCCASION. Bel < tôle av. 
manchon ekunge, riche 
manteau f. dern. modèle. 
35, boul. Lambermont. 

23239 

Blano t r è s f in 
GROS — DEMI-GROS 
276, rue du Moulin, Forest. 

23S11 

Cause d é p a r t . A vendre 
d'oc* riche cham. à couch. 

290 fr. ; sup. salle à m.(10 p. ) , 
280 fr.. 1/2 prix. Très pressé 
34, rue d'Allemagne. 29037 

LAMPES acétylène mé­
nage, dep. 1.25; d'écu­

rie, 6 fr.; trotteuse, 2.75. 
Gros-Détail,42.r. Eenens, 
Schaerbeek. 29855 

Vieux Dentiers 
sont achetés Jusqu'à 5 fr. la 
dent, 57, r. Van Q o st, Schaeb. 

30642 

On d e m . p iano d'occr.s. 
c o m p t a n t . E c r . 3 , a v . 

Mar ie * -HenrEer te ,Forea t 
30744 

A VEND rlc.étole renarc_6Qîr. 
Beau manteau loutre, dern. 

mod., 174, rue d> la Loi. 31300 

ËTRIÎL'ÊÂG 
Foyers à gaz, 4 c"*" par 
heure , sans cheminée. Le 
meilleur, le moïnB cher. 
DE DONCKER, 37, rue Grétry. 

31S77 
S u i s a c h e t e u r 

PARAFFINE 
toutes quantités 

1 2 , r . L é o n a r d de Vinci. 
32700 

Pa r u r e s r e n a r d b l a n c , 
skungs vérit., etc., au 

1 '4 de leur valeur, 1 2 , r . 
du P e r s i l , Bru elles. 3273g 

_ËI 
Tontes qualités disponib. 

LA PERSEVERANCE 
82,Quai d.Ci_r—ini_s_,Bnix 

£7616 

j acnete CHER I 
F o n t s , N l o k e l , M e i . u a . , 
P lomb, 1 8 3 , r u e dos 
T a n n e u r s , 1 8 3 _ 3 _ _ 9 

J' A C H È T - o o m p t a n t , 
i—ttbL, coffre-fort, pianos, 

Vaiborfj, 4, pL Ste-Catherine. 
33731 

BELLE s. _ mang. L ' XV, 
avec chaises en cuir, 

salon, 174, rue de la Loi. 
34471 

S _eg "g" "«us avons 

___tl_S gasl'ni SEL 

lin 00, 8 _ , r. Van Artc-.clde. 
35296 

SAVON MOU 
b r u n e l b l a n c 

EXTRA PUR à L'HUILE de LIN 
garant i s. acide. S'adr. ou 
fixer rentlez-vons au ,1*0-
pr__e__t. de la save_me:îe 
S-ô-iAnne,96,r.derK-ang. 
Bureaud 'ess . et d'échant.. 
Prix raisonnables. 35943 

BOUTEILLES 
B o c a u x , Bonbonnes , 

F ia con n a g e s , V e r ros,etc. 
Fourni ture rapide, franco 
toutes destinations. Re* 
mise à domicile Bruxelles 
et faubourgs. H a v r e n n e 
F r è r e s , veiTeries.JumeU 

35433 

CHICOREE 
g a r a n t i o p u r e , £5 __. f r . 
e n s a c s , <SS_. f r . en 
p a q u e t s r e n d u s à B r u ­
x e l l e s . C i s*. » r u e 
d ' E c o s s e . 35508 

SACS 
Achat et vente, 13, rue 
Basse, 13 (aven, du Midi), 
BruxeUes. 360J2 

EN V E N T E PARTOUT. - GROS : 6 3 , rue du Lombard, Bruxelles 

BE A U f o y e r à g a z à 
v e n d r e . & ' a d r e s s e r 

3 S , p i . S t - P i e r r e , - t t e r -
boolc. S o n n e z 2 1 o i s . _ _ _ 

jïfcùlilux. 
_ - i l l . , P o i - l . , 0 i - , f r . 2 . 5 O 
le g r . ; P l a t i n e , f r . 8_SO 
le g r . T a b l . , O b ] . a. a r t , 
A n t l q , , I v o i r e , B r o n z . , 
1 3 8 , r. f -rci i , B r u x . 

35269 

LiÔUIDATION 
Chamb. à couch., salle à 
mang. , fumoir.salon doré, 
laqué et autres, chaise-
longue. Prix marqués en 
chiures connus. 3G454 
-_>-__ 9 r . d e B r a b a n t . 

J •'ACHÈTE au comptant 
mobliers, pianos, cof-

fres-iorts, 17, rue Siniôns 
(chans. d'Anvers). 3.474 

Occas. sérieuses 
Cl i . àc . , pitch-pin, 150 l'r. 

— acajou 210 — 
— anglaise 275 — 
— ch. L» XV, 

comp. 525 — 
— acaj.L'XVSgS — 

S"« à m . mod., 10 p. 365 — 
—* en noyer, 8 ebais. 

cuir , ayant coûté 1,600 fr. 
pour 700 francs. 
B u r e a u E m p i r e oompl ot 
ay. c. 5,000 fr. p ' 1,600 fr. 
Fauteni l club, 60 fr. 
Bur.-minist. chêne, 

noyer, acajou, 35 — 
B U T . , a rm. à volet, 75 — 
50 chamb. à couc. et salle 
à manger, lustres, tapis, 
objets d'art, à v e n d r e . 

59, r. des Tanneurs. 
BRUXELLE. 354.-; 

Â G H A T Bijoux. Mobiliers, 
Antiquités, toutes marcii., 

Gravures, la, r, de la Tribune. 
37181 

SUIS acheteur v in . Bor­
deaux en barriques et 

bouteilles. Ecr. A. J . , ruo 
de la Madeleine, 53. 37103 

Ï-O-ÏVS! An! ___-,ûr_.__,3. 

ha_t__.p___§fi_e 
e x c o i l î n . - i m a r q u a 

D'EPERiAY 
Que lques p e t i t e ' c a i s s e s 
d_ _6 e t 0 O bou-of l les, 
d lsponib los à f r . 3 . 7 6 . 
Gooaslon un ique pour 
m" de v i n s , r e v e n d e u r s , 
3 4 , r u o Y_ tc -d _--_.o__on. 

3753d 

C 

I . m h ^ l K d ' « r d e n n o . 
_ _ I l l U _ l l _ g d a i . r [ v a g o 
Dimut. de priar. nxid. d'or 
E - p . 1910. Gros-Détai l , 
B A L T U S , SR, r . I _ t -
l ' O r a t o i r e . 1 6 . 37G14 

~CH0C0LFf^ 

L £ P L U S F;-J 
KÎ&ISON S U I S S E 

Confiserie Parisienne 
7, Petits ruo des Lonijs 

E Chariots. 7, Bruxelles 
f____________________aM___p*_B-___l 

. 3*ô__. 

A VENDRE outillage ct 
appareils automatiques. 
Henry, 11, r. Grétry; entr. 

37G30 

Fromages 
Disponililo cette semaine, 
ma i son F r a n ç a i s e , 92, 
r . d e Savoie,Brux., B r i e , 
_orve,_emouiloa. 'x,—ou-
chcea . Forte parLie de 
Gouda-Hollande. 37941 

Â C Î H Ë - V I A N D Ë 
éroaill-, avecTolanl, 

neuf, d'occasiou. 37817 
1 . , r u e d e s V i e r g e s , i O 

SIROP PUK " ~FKlifTS, 
ancien système. Piron-
Barthclcmi, ù GLOîsS. 

37k__5 

C b a n i p a r a r u e 

m o u s s e u x 
La-"» . . _ _ , 1 ; _ _ ' - . . 1 6 
289, r . du Tilleul, E - re . 

37895 

CREMES POCR CHAUSSURES 
PETIT BELGE 

LU..A POLISH SALVATOR si autres marques direrses 

F0U. .NQL pâtes pour poêles 

Horikson's Works 
1 0 7 - 1 0 9 , r u e de M o l e n b e e k 32158 L a e k e n - - l i M i x e l l e s 

Ponr-vos F l e u r e , C o rbe ; i lac, P l a n t e s - f l e u r i e s , adressez-vous aux 

Eta_B.is_e_n.•* __or_"_0ÏO3 Eugène DRAPS 
1 7 , raae Antoine D a n s a e r t ( B o n r s e ) ; 3 0 c h a u s s é e de F o r e s t ( P o r t e K a l ) 

L E C H O I X 1 _ E P L U S B E A U . — L E M O I N S C H E R 37380 

UACHINES & écrire de 
tout— marqua.. E-peja , 
tiona par mécaniciena ect, 
p- imentés . Prudent Taa. 
-che _ C», 51, rue de 
l'Education, Bruxellee. 

37309 

VINS 
enbouteilles 

— 1 2 2 — 3688-
R U E D E L ' E S S A U T 

| Eruxelles (Gare Maritime) 

SAVON 
blanc dur comme le Mar­
seille, en bidons de 25 k. 
Prix oxirëm. avantageux. 
H O S T E Q U I N T , 1 9 . av . 
Fonsny, Bruxel les -Midi 

37S34 

SUIS acheteur vins an-
thent. P . D., Agence 
Pcnoit, 7L, avenue Fonsny, 

37723 

Savonnier 
demande huiles, aracMde 
Cotou OU aut: _. _uH, ^r.-î... 
ses, soudo caustiquo en 
plaque ou en poudre. 
Quantit-S ne dépassaut 
pas les 500 kilos. Faire 
ofïres : 31, rue Charles* 
Degroux, Bruxelles. 

377_e 

Cuisinière en-aill. 
& 4 fours, n . , coûté 225 fr», 
p r 98 f.; ina.ii. à o. caiu 
cent. 55 1. et 1 __te rentr. 
Press2.1l9^ __ tephenso n ._>. 

38__-0 

Vitraux 
1, r. Trévirea (Ctequant-). 
Trav. artist. Prix avant. 

37908 

SOMMES acheteurs 
vin piqué et lie 

de via.Oifres et quan­
tités, C. M. 32, bnr. j . 

379i2 

Chemisier 
pour Dames 

4 O , r . d 0 B e r l i n , 4 0 

.6939 

EXCELLENT g 

1AMPA.NË 
2 4 , R u e d e Bosn ie 

B r u x e l l e s - S t - B i l l e s 

1 4 l i t . 
à 

3 6 lit» 
C A K B - I . E 

1 4 , r u e d e P r u s s e , 1 4 . 

BECS 
O C C A S I O N h o r s l igne 
Paletot persàaner extra 
ln—t), neuf, ample et de 
pleine peau. 1 4 valeur, r . 
dn Persil , 12, Brux.3699_ 

BIJOUX, DIAMANTS 
VIEIL OR, PLATINE g 
-:-. ARGENTERIE -:- s 

N E V E N D E Z P L U S A V I L P R I X , n o u s 
v o u a l e s P A Y E R O N S à d e s p r i x d s 
B E A U C O U P S U P E R I E U R S à c e u x 
q u i v o u a s o n t o f f e r t s a i l l e u r s . 

R E N D E Z V I S I T E A 

Maxima-Belge 
18, rue Jules Van Praet, (Bonrse) 

VOUS SEREZ EDIFIES ! 
V o s B I J O U X s o n t - i l s a u M O N T - D E . 
P I É T É ? N o u s l e s d é g a g e r o n s e t v o u s 

PAYERONS 01 FORT SOPPLÉMEOT 
M» DE CONFIANCE -'- OR SE BEND A DOMICILE 

Imprimerie 8 . VANKERCKHOVB, 
rue __>__.___i_a>iW-__Potag_:e . 29-31. 

F E R M I E R S 
Cont. mand.fr . l0.75j 'exp. 
franco 10 i k. sel raffiné pr 
beurreoulOO .6e lgrospr 
salaison, L, Mattxot, 7 1 , 
r . Gillon, Bruxel. A g e n t s 
s é r i e u x d e m a n d é s . 37_2 

BUR. à Brux. cherche 
R E P R É S E N T A T I O N 

maisons sérieuses. Ecr . : 
r. Gust-Fuss , 52. 37958 

260 APPAREILS d'éclai­
rage neufs, au gaz et à 
l 'c lec . . . d occas.; et 1 -
foyers à gaz. 3, Parvis 
Eainle-Gudule. 3. 379—1 

AMATEURS. Co'lect. d is 
ans Aasiette-au-Beurre, et. 
neuf, à v. 100 tr- Val-ur 
300 Ir. »4- B . 81, bur. j . 

38014 

Grande occasion 

Broche-Pendentif 
avec 120 brillants 

à vendre 
3 , 5 0 0 FRANCS 
Prendre adresse bu­
reau dn journal. _-»* 

S A V O N 
S _ _ _ ! - » _ a i i - s o ï l î e 

M a r q u e « U n i o n » 
Supérieur au savon brun . 
A D R E S S E Z - V O U S A 

Victor SANDRON 
Slanils n " 48-19 

Brarsnrle Flamande (B urne) 
Succur:_le _ Cbririeroi : 
A. Roland, 50, r. tic Msrclnelle 

380(14 

O.DOO ÈUl-GGR. 
Farine de riz 140 fr. 
Riz 130 fr. o/o 
Maïs 55 fr. o/o 
Sirop poires 76 û*. o/o 
Caf.s, Sunl ight Rotlcr-
dam, torchons, ch-colats , 
savons, „el au beurre 5 l'r. 
75, goudron végétal p ro ­
duits i n d u . u i e l . . Pai_-
n.e it départ. 35, rue île 
la Chaussée, Houdci) g-
Goegnies. 8 8 J 7 0 

S " 1 3 A C H E T E U R 
l . i s ta l l a l lon bain» ap** 

p a r e i l mura ï» occas' , n_ 
E c r t r o L. D.., S 5, 

c l i - u s s . o d ' - x - l ! _ £ . SBuTa 

ON delm.acbet.beau skunga 
d'occ. lïc.pr. : A. B. 1675, j . 

38074 

Soîo . l 
E t o i l e 
Geto 

, r . de Soignies, Brux. 
36126 

ECS 

SUIS ACHETEUR garn . 
cheminée cuivre, occ. 

Ecrire J . L. 65, avenue 
Denayer, Forest . 38073 

ON HEM. ach. d'occas. 
machine à tricoter ta" 4-5. 
1-N. av. Van Volxctn. 

3 £ ^ Q 

ON DÉSIRE acheter par­
tie de tabacs iadig_nes_L_9 
l rlandres ou du Tournoi-
sis. Adresser : S.S.60, b- j . 

3_03_-

BR!ûiiirn_ 
pour chaufferettes de 
voitures. S'adresser : 

A. PIRON 
263, chausse, de Bru-
\ e les. à., ii mot. 38011 

,_ \s£i_5 _•;._.___: : 
4 "• _. Caisse, sardines Eor* 
g :_M et Empr.,5, 7 3 fr . la 
U caisse de 100 bo.teS. 
9 9 Caisses ear d no. Err.vo, 
3 3 f r . l a caisse de 100 boit. 
Adr. bur. j o u r a . 38092 

QUI peut livrer 50 ki.. 
acid. stéariaïue ? Ecr. SL 
mouis, iîl^r. de Toulouse. 

' 3.100 

SAVON EXTRA 
Indtction Sunlight. Quan-
tit- illimitée. 26, rue des 
AugUBlins, 26. 35123 

A v o n d r o 2 0 0 c a ï s s c s 
g e n r e Sunl ightp m a -

que d é p e s é e OïzL\rlli* 
5 0 f r . la c a i s s e . __3P 

r u e R o n k i n , 2 3 . 33121-

6RÂISSE 
A CHARIOTS 

J*ai 10,000 ka . liqiiiJe, 
pouv. remplacer l'huile 
d. ov-tSe fubriit>'__t_l.iii'- .. 
vendre tout on partie- Fribc 
1 fr- lo kil. L.0.72, bur. j . 

36134 

J'achète très cher 
| belles fourrures, belles 
I toilettes, soirées, lingje-

ries. Avance dû fonds. 
Mine G^f-ens, 6, r u e d'Or. 

3m-ni 

O C C A S I O : . 
Pt_i>..ï,s cl!iauf£».xir aouiiuei 
neuves, bclbes fourrures ; 
moiii. prix. Mmo G-ul-
fens, 6, rue d'Or. 88148 
SACS (5,000), av. cont. 
sucre brut, l.lOOxTûD, à 
vendre. Ecrire 5̂0, ave­
nue du Roi, Bruxelles. 

3S1U4 

IJ'RGENT. SACS . t imine 
d occasion, pour pommes, 
50 kilo-, deiiiuiiu s. __-•, 
boulev. du Hainaut, llfi. 

3S152 

Oî*. DElf. d'occ. agenco-
-jent mag-., rayon,conipt., 
etc. Faire offre : 126. rue 
Belliard, 126. 33154 

FOURRURE 4 martre, à 
vendro 120 fr. 19, rue 
do la Levure. Sonnez 2 
fois, Ie3 matins. 3Ï-159 

SAVON 
VERITABLE 

Je suis ach. de geni-vre 
et alcool, aux plus hauts 
prix. Janesena, 62, rue 
des Fabriques, 62. _3S101 

ON M S . vendro pr cse 
di-part, bronzas, vases en 
marbre et n»e--t-,--J5 v-n~ 
ciens. 70, r. d. Urapiers. 

3.117 

arseme 
1 5 r bd d u H a i n a u t 

JPour ie gros seulement 

__i57 

DÉPART. Ficho ch. à 
couch. avec Rard.-robe à 
3 ^Iace3, sol. à m. L--5CV', 
tapis. Rue D-upo__», 3. 

38173 

COIFFEUR dés- acheter 
d'occ. mat. ealon d'hom. 
32, r, D_-Thy,32,St-G. 

38174 

M-BDECR. céderait par­
tie de clientèle contre re­
prise bail; situât, excell»; 
conditions avantag. Ecr. 
bur. journ., C.J.59. 33059 

A l.,_.i.l. -esc d-î-p.., b - l b 
crémerie; belle Bit . loyer 
presq.couv.Ec. il.-...'27,b.\ 

38131 

DROG-UERIE A CÈUKll 
4,_<>.. fr.; fj.cîl. paieoâ. Ftj 
recet. Ec. P . 79, bur. j . 

83175 

Veiiies et location:.. 

A V E F V D R I _ 
a v e c t r è s g r a n d e 

facilité do pa iement 
70, rue 'Royale. 

V.oste immeuble, dans !.. 
zono neutre, convenant 
spécialement pour instal­
lation de banque ou eoin-
uisrce de grand luxe, l î 
m. de façade sur 33 ra­
de profondeur. Pour l._ 
conditions, s'adr. au l'ui'. 
du journal . 7979 

Bello MAIS, rer.t. mo-
derne rich. décorée, 2 it., 
jard- 24. rue Chai.os-I«-
grelle, entre bd bt-MicbL-l 
et av. Armée. Prix -le 
guerre l6CO_r. 20.2_ 

A VENDRE Jolie mais, 
rentier, 1 étaRe, avec grd 
jardin» Rue de la Royauté, 
24, Laeken. 88756 

A LOUER beau quartier, 
dans mais, tranq. ; prix 
de -^uorr-.. Euvir. nouvelle 
Ecole v ^ r i n a i r c . Prend. 
adrcs_e bur. journ. 337fc3 

AVENUE CLAYS.l , à v. 
fac. paiem., 5,000 fr. 

compL,b. mais. com. e : r :. ; •. 
35001 

A p p a r t e m e n t s , confor t 
mod. _<•*-<_--, 2 7 o t 3 1 , 

r u e do la B r a s s e r i e , 
Ixe l les . 36130 

A LOUKll mais, tîecotn., 
tnfitall. pour épicerie ou 
autre art- ; bon. sit- Av. 
_-U_e_-__falou, 1 (coin rue 
de l'Or__nt)- P r condit-, 
s'adr. 37, rue des Ton-
gres (Cinquanten.). 36'.2â 
CiIA_.LB. garnie à louer 
dans villa. 26, rue Fc-
fcx-Sterckx, 26, Laeken. 

37245 

CHAMBRES eonf- avec 
pens-, ch. da____s. 6, rue 
S i m o n i s , ^ 374. 3 

A LOUER ou à vendre 
à Schaerbeek belle grde 
maison convenant pour 
institut, pension, com­
merce gros. Condition.1* : 
28, rue des Ur---ulii.es. 

37493 

APPART., pied-M. ou 
autre, enlon. ch. à couch., 
lux. menb., bel. maison 
ïerm., Centre, 3 minutes 
Nord. 119» r* du Propr'••_. 

377H 

JE DÉS. ach. petito mais, 
coinra. Ecr. A 10019, b. j . 

88019 

C -_NT__E. — Joli , petits 
appart . , b.ir. . 56, r . do 

l 'Ecuyer, f. Gai. S.-Hub. 
- 38041 

FEM. do miiilaire cb. 13 
places ct une mansarde-, 
prix guerre. Pi*, adr. b. j . 

; ' 3--051 

Très bon PENS», av. oa 
s. chamb., d. bon. lam.; 
prix mod. 33, r. Saxe-
Cobourg, _SUJosse. 3.J0G1 
QUART, et ch. gar-, a v . 
ou s. -pens.. d1 bonne -a-
nû_le. 22, r. l'Ath6n''e, I x . 

38063 

DAME s i . ch- quart. g?.j 
1er janv-, 40 Ir., cav-av. 
Midi Ecr. 79_r. Fov.l.mst. 

38078 

A L " , ch.Louvain, 200, 
gr. mais, comm., entrée-. 
coch», gr. vitrine, grand, 
caves, mag. écurie. 38079 

Bel. SITUATION*. A _•» 
app. au 1er, gaz, eaux. 
20, place du Cliâtdaîo. 

3SO00 

i_.nA_.UU-_- garnie à 1", 
convenant pr ,p.--vterre 
ou au t re Pr . adr- bur- j . 

3SG03 

ON Dl_-\i. de suite maisj 
r i-h. garnie, couf. mod., 
avec ou sans pen.ion, 
Condit- : E . E . £4, bur. j . 

89080 

PERS. tranq. dés. 1« 
euv. Bour=c ou pi- Font. 
2 ch. à c. et cuU. garn.; 
pr. g. Otf. : 87, Marchè-
aux-Herbes. 33110 

A L " sur g» cour., ent.-
coch., alel-, mag. t habit. 
111, quai de Flnd-U-ttie. . 

38121 

PARCjOSAPHAT. A 1« 
app. mod-, chauïï. cent.;, 
s. lue. 61, av. Azal-cs. 61. 

38125 

Offre bonno PÏ-SB. bourg. 
à monsieur aonv.; prix 
mod- 114a, rue Belliard. 

38133 

JE DÉS. ac-h. mais, bon 
rapport. Ecr. H . G., 101., 
avenue Clays, 101. 

38133 

CU. garn. tr. prop., p -
h-t. ou autre; fac. tran.. 
36, r» Gildc.. 38137 

A LOUER MAISON do 
rentier, entï'T-finent res­
tau rée. 7, rue du* La­
voir, 7, Bruxelles. 38U7 

. " " L O U E R MAISOH d* 
commerce. 3. rue du La-
voir, 3 , Bruxel!e_. 38148 

OCC. 16,000 fr-, maison 
comm. 2 et., 3,000 francs 
compt- 4, r . Gust-TTuss. 

3*150 
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e., g., -w.-c., cave. 24», r . 
de Rollebcek. 83l53 

J 


